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Forward 

From 11 to 13 January 2017, the World Intellectual Property Organization (WIPO) hosted the seventh 
FerMUN conference simulated by 550 high school students aged between 15 and 18 years and coming 
from 21 different countries. 

In order to grasp the complex mechanisms of global governance and diplomacy, the students work 
together ahead of the conference in small groups, each one representing a country, preparing to 
defend that country’s position on various given subjects. Playing out their diplomatic role to the full, 
they study international issues, debate, deliberate, consult and look for solutions to world problems. 
After these preparatory sessions, “delegations” meet in committees to present and debate their 
positions and vote on them in the WIPO General Assembly, the Human Rights Council and the Security 
Council. 

Alongside these young « diplomats », other working groups come into play: logistics and 
administrative staff, press officers, advisers, interpreters and translators prepare to bring the event to 
life. In keeping with the United Nations system, debates are held in two of its official languages, French 
and English. 

Over a three-day period, all of these students are plunged into the exciting world of international 
relations. Beyond providing the opportunity to build self-confidence through public speaking before a 
high-level audience, to gain awareness of international issues and to have the wonderful opportunity 
to communicate with other young people from around the world, these United Nations conferences 
also give rise to many vocations. 

The following report is the result of the fruitful work and achievement of FerMUN 2017. It gathers all 
passed resolutions and has been entirely written by the students. 

We thank WIPO for their warm welcome, invaluable support and trust. 

 

Florence Baudry  
Head of Program 

FerMUN 
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Avant-propos 

Du 11 au 13 janvier 2017, l’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle (OMPI) a accueilli la 

septième conférence FerMUN, Modélisation des Nations unies, simulée par 550 lycéens âgés de 15 à 

18 ans, issus de 21 pays. 

Pour appréhender les mécanismes complexes de la gouvernance mondiale et de la diplomatie, les 

lycéens, travaillent préalablement en petits groupes représentant chacun un pays, et préparent la 

position de leur pays sur un sujet défini. Jouant pleinement leur rôle de diplomate, ils étudient les 

questions internationales, débattent, délibèrent, consultent, et recherchent des solutions aux 

problèmes mondiaux.  A l’issue de ces travaux préparatoires, les « délégations » viennent présenter et 

débattre leurs positions en comités pour les voter ensuite à l’Assemblée générale de l’OMPI, Conseil 

des droits de l’homme et au Conseil de sécurité.  

A côté de ces jeunes « diplomates », d’autres groupes de travail s’organisent : logisticiens, 

administratifs, officiers de presse, conseillers et traducteurs s’apprêtent à donner vie à l’évènement. 

Selon le modèle onusien en effet, les débats se tiennent en deux langues, français et anglais. 

Pendant trois jours, les lycéens sont plongés dans l’univers palpitant des relations internationales.  En 

dehors de la confiance en soi qu’ils acquièrent à s’exprimer en public devant un auditoire de haut 

niveau, de la prise de conscience des enjeux internationaux, et de la formidable opportunité 

d’échanger avec des jeunes du monde entier, ces simulations de conférences onusiennes font naître 

des vocations. 

Ce rapport est le fruit du travail des élèves, il rassemble les résolutions adoptées par FerMUN et a été 

entièrement réalisé par les lycéens. 

Nous remercions l’OMPI pour son accueil chaleureux, son aide inestimable et sa confiance. 

 

Florence Baudry 
Cheffe de programme 

FerMUN 
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Welcome Letter of the General Secretariat 

Dear delegates, translators, interpreters, members of press, admins and assembly presidents,  

Dear MUN directors and distinguished guests,  

It is with immense pleasure and honor that we welcome you to FerMUN’s seventh edition, to be held 

in the headquarters of the World Intellectual Property Organization (WIPO) from Wednesday 11 

through Friday 13 of January 2017. We thank WIPO for hosting our conference.  

We are working hard to make participation in FerMUN open to as many people as possible. For this 

reason, we are inviting schools from developing countries and fully funding their participation. 

FerMUN is also a bilingual conference, so the debate is accessible both in English and in French. We 

are fortunate to have strong Translation and Interpretation teams, who take care of all written 

documents – resolutions, articles, etc. – and simultaneous oral translation. Even more, this year, we 

are taking a further step with the implementation of a trilingual committee, the Human Rights Council, 

in which Spanish, another official language of the United Nations, will be added to English and French. 

Maybe someday we will complete the six languages of the UN...  

As in FerMUN’s last edition, the debates these next three days will revolve around two themes. First, 

a topic that is undeniably key in social dynamics today: human rights. To quote former UN Secretary-

General, Ban Ki-Moon, “Human rights are the most powerful driver of peace and development”. 

Delegates will seek to bring greater reality to the principle that all human beings are born free and 

equal in dignity and rights, by debating issues such as achieving gender equality, as proclaimed in the 

4th sustainable development goal, taking care of street children, and reducing inequalities and 

discrimination against LGBT+ populations, particularly relevant after the recent horrors in Orlando, to 

name a few.  

Second, our host WIPO’s field of focus: intellectual property including its role in development. Here, 

we will introduce a shift from MUN’s debates traditionally focused on economic and social issues, to 

open up a second track of discussion centered on the judicial, political and even commercial side of 

United Nations jurisdiction. In this track we will treat a range of complex and controversial issues, such 

as corporate espionage, the fight against counterfeit medicine, and the protection of indigenous 

cultural heritage. These issues are uncommon, we rarely hear of them in mainstream media; they are 

nevertheless of utmost importance.  

These discussions will help you understand the complexity of the world we live in. You will realize the 

impact that you can make, simply by exchanging ideas and taking on responsibilities. We hope that the 

issues that will be tackled will help you grow up and evolve in our constantly changing world.  

Along with the General Secretariat, the FerMUN 2017 team wishes you an excellent conference!  

Planning tomorrow today – channeling innovation in a changing world 

Jérémy Bingham, Secretary-General for FerMUN 2017  

Justine Perret, Deputy Secretary-General for FerMUN 2017 
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Lettre de bienvenue du Secrétariat général 

Chers délégués, traducteurs, interprètes, membres de la presse, huissiers et présidents d’assemblées, 

Chers directeurs MUN et invités distingués, 

C’est avec beaucoup de plaisir et d’honneur que nous organisons la septième édition de FerMUN, qui 

se tiendra du mercredi 11 janvier au vendredi 13 janvier 2017 dans les bâtiments de l’Organisation 

mondiale de la propriété intellectuelle (OMPI). Nous remercions d’ailleurs très chaleureusement 

l’OMPI d’accueillir notre conférence. 

Nous aspirons à faire de FerMUN une conférence accessible au plus grand nombre de personnes 

possible. Pour cela, comme l’année dernière, nous invitons des écoles issues de pays en voie de 

développement et prenons en charge entièrement leurs frais de voyage et de séjour. Par ailleurs, 

FerMUN est une conférence bilingue, et le débat est accessible en anglais et en français. En effet, nous 

avons la chance d’avoir des équipes de traduction et d’interprétation performantes, qui s’occupent 

respectivement de tous les documents écrits — résolutions, articles, etc. — et de la traduction orale 

simultanée. Cette année, nous sommes ravis de vous annoncer la mise en place d’un comité trilingue, 

le Conseil des droits de l’homme, où s’ajoutera au français et à l’anglais une troisième langue officielle 

des Nations unies: l’espagnol. Nous offrirons peut-être un jour les six langues officielles de l’ONU…. 

Comme pour FerMUN 2016, les débats seront centrés sur deux thèmes principaux. Tout d’abord, un 

sujet qui est fondamental dans la société d’aujourd’hui: les droits de l’homme. Comme le dit le 

Secrétaire général des Nations unies, Ban Ki-Moon, “Les droits de l’homme sont déterminants pour le 

maintien de la paix et de la sécurité, la lutte contre l’extrémisme violent et la promotion du 

développement durable”. C’est pourquoi seront débattues des questions telles que l’égalité des sexes, 

comme le dicte le 4ème objectif du développement durable, la prise en charge des enfants des rues, 

et la réduction des inégalités et de la discrimination envers la communauté LGBT+, cette dernière 

question étant particulièrement pertinente après les attaques d’Orlando, entre autres. 

Deuxièmement, les débats porteront sur les champs de spécialisation de notre hôte: la propriété 

intellectuelle et son rôle dans le développement. Ainsi, nous amènerons un changement dans les 

débats de MUN, portant traditionnellement sur des sujets de nature économique et sociale, vers une 

discussion centrée sur le côté politique et judiciaire de l’ONU. Seront donc débattues des questions 

complexes telles que l’espionnage économique, la lutte contre la contrefaçon de médicaments, et la 

protection du patrimoine culturel des peuples indigènes, bien trop souvent exploité. Ces sujets sont 

peu communs, on en entend rarement parler dans les médias; ils sont néanmoins essentiels. 

Ces discussions permettront à chacun de prendre conscience de la complexité de ce monde. Vous vous 

rendrez compte de l’impact que chacun peut avoir en participant à des échanges d’idées et en prenant 

des responsabilités. Enfin, les sujets que vous aborderez permettront à chacun, nous le souhaitons, de 

grandir et d’évoluer dans notre monde en constant changement. 

Avec le Secrétariat général, l’équipe FerMUN 2017 vous souhaite une excellente conférence! 

Aménager aujourd’hui le monde de demain – orienter l’innovation dans un monde en transition 

 

Jérémy Bingham, Secrétaire général pour FerMUN 2017 

Justine Perret, Secrétaire générale adjointe pour FerMUN 2017  
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WIPO 1 – Competition  

Illegal downloading is a recent problem. Every day, hundreds of patented files are shared for free on 

databases that are difficult to find and delete. The delegates of WIPO 1 voted for the creation of an 

online database that gathers all available content on internet with a low fare and new severer 

sanctions for pirates. These measures should dissuade users from continuing to use pirate websites 

for their personal use and give them an affordable alternative. 

Behind the products in grocery shops lies one of the most current yet unknown intellectual property 

battle between seed companies and regular farmers. In a dispute where both sides are claiming 

fundamental rights, the delegates managed to find a consensus by establishing a resolution that limits 

the legislative power of seed companies on farmers and organizing a syndicate responsible for 

controlling the good following of the rules. 

However, this agreement wouldn’t have been accepted in real life as the resolution demands a heavy 

sacrifice from both parties: on one hand, one party loses money, on the other fundamental rights. 

Corporate espionage is a sensitive subject, but the delegates found an answer to the question: how to 

prevent it? It is with additional preventive measures, with more severe fines and the funding of 

programs like the Whistleblower Protection Program, that the issue could find an end.  

Our world today is exposed to various risks and a resolution like this could help to better protect it. 
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OMPI 1 – Concurrence 

Le téléchargement illégal est un problème affectant notre vie quotidienne. Chaque jour, des centaines 
d’œuvres protégées sont partagées gratuitement sur des plateformes invisibles et difficiles à 
supprimer. Les délégués ont voté la mise en place d’un support connecté universel regroupant toutes 
les œuvres disponibles ayant un prix d‘affiliation modéré et la mise en place de sanctions sévères pour 
les pirates. Cela dissuaderait les utilisateurs d’utiliser des sites pirates pour leurs besoins tout en leur 
offrant une alternative facile d’accès. 

Derrière chaque produit dans les étalages de magasins se cache une des plus grandes batailles de la 
propriété intellectuelle entre les grandes compagnies semencières et les agriculteurs indépendants. 
Dans une bataille où les deux parties revendiquent des droits fondamentaux, les délégués ont réussi à 
trouver un consensus en établissant une résolution qui limite le pouvoir législatif des sociétés semen-
cières sur les agriculteurs et l'organisation d'un syndicat chargé de contrôler le bon suivi des règles. 
 
Cependant, ce consensus demande un sacrifice des deux partis, ce qui serait difficilement acceptable 
dans la réalité : d’un côté, on perd de l’argent et de l’autre, des libertés fondamentales. 

L’espionnage économique est un sujet important à aborder et les délégués ont apporté une réponse à 
la question : comment l’éviter?  C’est avec des premières mesures de prévention, des amendes 
règlementées et des financements de programmes comme Whistleblower Protection Program que ce 
fléau pourrait trouver une fin.  

Le monde d’aujourd’hui est exposé à divers risques et une résolution comme celle-ci permettrait de 
mieux l’en protéger. 
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FORUM :  WIPO 1 

ISSUE : Fighting illegal downloading of protected works 

MAIN SUBMITTER : Russian Federation 

CO-SUBMITTERS : Commonwealth of Australia, People’s Republic of China, Federative Republic of 

Brazil, Canada, Swiss Confederation, United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland, Bayer 

Monsanto, Indonesia, USA 

The World Intellectual Property Organization, 

Keeping in mind that the Global Congress on Combating Counterfeiting and Piracy has had 

previous successes concerning this issue, 

Alarmed by the fact that piracy does tremendous amounts of damage to the music, television, 

movie, gaming, and other media industries, to companies in these fields, and to artists, producers, 

directors and other people involved, seen by the economic loss of 59 billion US dollars to software 

companies in 2010, 

Realizing that the inherently international nature of the World Wide Web means that this 

problem needs to be solved through global coordination, 

Respecting the sovereignty of nations in terms of introducing national laws regarding this 

issue, 

Aware of the rapid rate of technological progress in cyberspace, and what it means for piracy, 

which already is staggering, seen by the usage of global internet bandwidth at 22% for online piracy, 

1. Suggests holding the 8th Global Congress on Combating Counterfeiting and Piracy, as the 7th 

one has become mostly outdated by now since 24-26 April 2013, which would: 

a) be held in Geneva, Switzerland, on 23-30 April 2018, 

b) be organized through this committee, 

c) report to WIPO about all resolutions, agreements and treaties written and signed 

there, 

d) have representatives from all United Nations member states, and from non-govern-

mental organizations such as the World Customs Organization (WCO), the Interna-

tional Criminal Court (ICC), the International Chamber of Commerce/Business Action 

to Stop Counterfeiting and Piracy (ICC/BASCAP  and the International Trademark As-

sociation (INTA), 

e) discuss or debate the specifics of the way the points discussed in this resolution would 

materialize; 

2. Encourages all nations to regulate all Internet Service Providers (ISP) functioning within their 

country, to: 
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FORUM : OMPI 1 

PROBLÉMATIQUE : La lutte contre le téléchargement illégal d’œuvres protégées  

SOUMIS PAR : Fédération de Russie 

COSIGNATAIRES : Le Commonwealth de l'Australie, la République de Chine, la République fédérative 

du Brésil, le Canada, la Confédération suisse, le Royaume Uni de la Grande Bretagne et l’Irlande du 

Nord 

L'Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Gardant à l'esprit que le Congrès mondial sur la lutte contre la contrefaçon et le piratage a 

connu des succès antérieurs en la matière, 

 Alarmé par le fait que la piratage cause de nombreux dommages à la musique, à la télévision, 

aux films, aux jeux, et aux autres industries des médias, aux entreprises spécialisées dans ce type de 

production, mais également aux artistes, aux producteurs, aux réalisateurs et aux autres personnes 

impliquées, et inflige une perte économique de 59 milliards de dollars américains aux sociétés de logi-

ciels en 2010, 

 

Réalisant que la nature internationale intrinsèque du Web signifie que ce problème a besoin 

d'être résolu par le biais d’une coordination mondiale,  

Respectant la souveraineté des nations dans la présentation de lois nationales concernant 

cette problématique,  

Conscient du rythme rapide du progrès technologique dans le domaine du cyberespace, et de 

ce que cela signifie au niveau de la piraterie, qui est déjà stupéfiante et qui se manifeste par l'usage de 

bandes passantes d'Internet mondiales qui est de 22 % pour le piratage en ligne, 

1. Suggère  la tenue du huitième Congrès mondial sur la lutte  contre la contrefaçon et le piratage, 

étant donné que le septième est devenu principalement caduc depuis le 24-26 Avril 2013, qui 

voudrait : 

a) se dérouler à Genève, en Suisse, les 23-30 Avril 2018, 

b) être organisé au sein de ce comité,  

c) rapporter à l'OMPI toutes les résolutions, accords et traités écrits et signés durant ce 

congrès, 

d) avoir des représentants de tous les états membres de l'Organisation des Nations unies 

et des Organisations non gouvernementales de la même manière que  l'Organisation 

mondiale des douanes (OMD), la Cour pénale internationale (CPI), la Chambre de com-

merce internationale pour mettre fin à la contrefaçon et la piraterie (ICC / BASCAP et 

l'Association internationale des marques (INTA), 

e) débattre de la manière dont les points abordés dans cette résolution pourraient se 

concrétiser; 

2.  Encourage tous les pays à réglementer tous les Fournisseurs d’accès à Internet (FAI) qui 

opèrent dans leur pays pour : 
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a) ban using anonymity networks such as TOR, 

b) ban the access to peer-to-peer file sharing clients specialized in pirated content, such 

as BitTorrent, 

c) ban websites which host pirated content, by developing a warning system which ap-

pears on the screen when somebody tries to perform the act; 

3. Recommends setting up a unified international framework of laws regarding the legality and 

punishment of the various parts in the process of torrenting, in accordance with the Interna-

tional Criminal Court (ICC) and the final version of this resolution as well as a reduction of the 

sanctions for the states which will collaborate; 

4. Further recommends the governments of all nations to discuss and cooperate with major me-

dia corporations in their country before introducing various laws and regulations regarding 

piracy, given that these companies will be the most affected through the laws, and could pos-

sess potentially useful information about the various effects of such proposals; 

5. Requests an international effort from the United Nations and all its member states to inform 

every citizen of the world about the harmful effects of piracy, and about the legal conse-

quences of engaging in it, in the form of an advertisement campaign, which would: 

a) be financed by the G20, and all other nations, organizations, and companies that are 

willing to contribute, 

b) be mostly concentrated in areas with a substantial amount of internet users, 

c) be distributed in the following ways: 

i) printed leaflets, handed out either by United Nations employees, or by volun-

teers, 

ii) billboards or other advertisement spaces in public areas, such as in public 

transport, or on the sides of buildings in urban areas, 

iii) online advertisements, using an effective preexisting framework, 

d) focus on teaching simple, interesting, but true facts about the negative effects of pi-

racy to the public, 

e) be designed through public effort, by accepting design proposals for the advertise-

ments on the official United Nations website for one month during the planning phase 

of this campaign, and picking the most visually appealing one; 

6. Recommends piracy deterrence and education, by developing a literacy program to facilitate 

information sharing among law enforcement agencies, internet service providers and copy-

right owners, which would be, 

a) funded by G20, 

b) finalized at the 8th Global Congress on Combating Counterfeiting and Piracy; 
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a) bannir des réseaux d’anonymat tels que TOR, 

b) interdire l’accès aux partages de fichiers peer-to-peer spécialisés dans le contenu pi-

raté tels que BitTorrent, 

c) interdire les sites Web qui hébergent des contenus piratés, en développant un sys-

tème d'alerte qui apparaît à l'écran lorsque quelqu'un tente d'exécuter l'acte; 

3. Recommande la mise en place d'un cadre international unifié de lois sur la légalité et la sanc-

tion des différentes parties dans le processus de torrent, conformément à la Cour pénale in-

ternationale (CPI) et à la version finale de cette résolution ainsi qu’une baisse des sanctions 

pour ceux qui collaborent; 

4. Recommande en outre aux gouvernements de toutes les nations de discuter et de coopérer 

avec les principales sociétés de presse de leur pays avant d'introduire diverses lois et règle-

ments concernant la piraterie, car ces sociétés seront les plus touchées par les lois et pour-

raient posséder des informations utiles sur les divers effets de ces propositions; 

5. Demande à l'Organisation des Nations unies et à tous ses États membres de déployer des ef-

forts internationaux pour informer tous les citoyens du monde des effets néfastes de la pira-

terie et de ses conséquences juridiques par le biais d'une campagne publicitaire qui pourrait:  

a) être financée par le G20, et tous les autres pays, organisations et entreprises qui sont 

disposés à contribuer, 

b) être principalement concentrée dans des zones où la quantité d'utilisateurs d'Internet 

est considérablement élevée, 

c) se répartir de la manière suivante: 

i) des brochures imprimées, distribuées soit par des employés des Nations 

unies, soit par des bénévoles, 

ii) les panneaux d'affichage ou autres espaces publicitaires dans les espaces pu-

blics, comme dans les transports en commun, ou sur les côtés des bâtiments 

en milieu urbain, 

iii) les publicités en ligne, en utilisant un cadre préexistant efficace, 

d) mettre l'accent sur l'enseignement de faits simples, intéressants, mais véritables sur 

les effets négatifs de la piraterie pour le public, 

e) être conçue dans le cadre d'un effort public en acceptant des propositions de concep-

tion pour les publicités sur le site Web officiel de l'ONU pendant un mois pendant la 

phase de planification de cette campagne et en choisissant la plus attrayante; 

6. Recommande l'éducation contre la piraterie en élaborant un programme d'alphabétisation vi-

sant à faciliter l'échange d'informations entre les services répressifs, les fournisseurs de ser-

vices Internet et les titulaires de droits d'auteur, 

a) financé par le G20, 

b) finalisé lors du 8e Congrès mondial sur la lutte contre la contrefaçon et le piratage; 
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7. Reminds all nations to respect the principle of net neutrality, and not to discriminate between 

Internet Service Providers (ISP) operating within their country when introducing laws regulat-

ing them, such as the laws mentioned in operative clause 2; 

8. Further encourages all nations that haven’t done so already to criminalize the act of running 

aforementioned websites which host pirated content; 

9. Further reminds all nations that because of the existence of Virtual Private Networks (VPN), 

banning certain websites will only become an effective way to fight piracy if all nations in the 

world do so; 

10. Decides to pass new resolutions about this topic through this committee every time a new 

technological breakthrough is achieved in regard to illegal downloading of protected works;  

11. Suggests the creation of a platform collaborating with countries willing to do so, which would 

aim to gather all licensed content available around the world, where it would be possible to 

rent, borrow or buy that content by subscribing for a low price by:  

a) beginning with the reunification of free rights art pieces and then actual art pieces 

with rights, 

b) acquiring the necessary capital from UN member states in the exact same rates as they 

fund the UN itself, 

c) setting up a large and democratic board of directors, with representatives from all col-

laborating companies with the same voting power from all UN member states; 

12. Recommends concerned organizations to properly define copyright in order to regroup the 

different types of works to further development of the fight against illegal downloading. 

 

FORUM: WIPO 1 

ISSUE: Preventing and sanctioning corporate espionage 

MAIN SUBMITTER: Apple Transnational Firm 

CO-SUBMITTERS: UK, Switzerland, Canada, Bayer/Monsanto, India, USA, Thailand 

The General Assembly, 

Saluting the efforts conducted by many agencies such as, the NSA,MI6, Interpol, SVR and 

others national security agencies for their fight against espionage and particularly against corporate 

espionage, 

Alarmed by the enormous losses of companies by recognizing their struggle to fight against 

espionage internally, 
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7. Rappelle à toutes les nations de respecter le principe de la neutralité du réseau et de ne pas 

faire de discrimination entre les fournisseurs de services Internet qui opèrent dans leur pays 

lorsqu'ils adoptent des lois qui les réglementent, comme les lois mentionnées au paragraphe 

2; 

8. Encourage en outre toutes les nations qui ne l'ont pas encore fait à condamner  les sites Web  

qui hébergent des contenus piratés; 

9. Rappelle en outre à toutes les nations que, en raison de l'existence de réseaux privés virtuels 

(VPN), l'interdiction de certains sites Web ne deviendra un moyen efficace de lutter contre la 

piraterie que si toutes les nations du monde le font; 

10. Décide d'adopter de nouvelles résolutions sur ce sujet par l'entremise de ce comité chaque 

fois qu'une nouvelle percée technologique est réalisée en ce qui concerne le téléchargement 

illégal d'œuvres protégées; 

11. Propose la création d’une plateforme collaborant avec les pays qui le veulent, qui aura comme 

but de regrouper tout le contenu licencié et où les utilisateurs, payant une cotisation à prix 

bas, peuvent louer, emprunter ou acheter ce contenu; 

a) en commençant par la réunification des droits gratuits des œuvres d’art et des œuvres 

possédant déjà actuellement des droits, 

b) en acquérant le capital de départ nécessaire à tous les états membres dans les mêmes 

quantités que celles de l’ONU, 

c) en mettant en place un large comité démocratique d’administrateurs  avec des repré-

sentants de toutes les entreprises collaboratrices de tous les états membres de l’ONU 

avec une quantité de votes identique pour tous les représentants; 

12. Recommande que les organisations concernées définissent correctement le droit d'auteur afin 

de regrouper les différents types d'œuvres pour faire avancer le développement de la lutte 

contre le téléchargement illégal. 

 

FORUM : OMPI 1 

PROBLÉMATIQUE : Empêcher et sanctionner l’espionnage industriel 

SOUMIS PAR : L’entreprise multinationale Apple 

COSIGNATAIRES : Bayer/Monsanto, Canada, Etats-Unis, Inde, Royaume-Uni, Suisse, Thaïlande  

L’Assemblée générale, 

Saluant les efforts menés par de nombreuses agences comme la NSA, MI6, Interpol, SVR et 

d’autres agences de sécurité nationale, pour leur lutte contre l’espionnage et plus particulièrement 

contre l’espionnage des entreprises, 

Alarmée par les énormes pertes de nombreuses compagnies, et reconnaissant leur lutte contre 

l'espionnage interne, 
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Expressing the ineffectiveness current precautions against corporate espionage, 

1. Recommends companies which may be subject to espionage to protect themselves from acts of 

espionage by : 

a) identifying their own main trade secrets which could be a great loss for their company and 

which would benefit their competitors, 

b) identifying which organizations present the greatest threat such as competitors that may 

cause danger, visitors, customers, business partners, hackers, activist groups, and foreign 

national governments which might build a counterespionage plan, 

c) ensuring the physical security of offices that belong to a certain company, infrastructure 

and equipment by establishing surveillance systems, securing entry points, and hiring spe-

cialized personnel, 

d) compartmentalizing the internal information of the company where firms should prefera-

bly put in place policies to differentiate which employees have access to what information, 

with special attention given to those employees who have access to the company’s most 

vital trade secrets, 

e) print confidential information in case of a cyber-attack, 

f) investigating employees that are suspected to be in contact with competitors and may be 

a mole in the company; 

2. Encourages all present delegations to conduct more efforts in terms of securisation of the cyber-

space, which will reduce the rate of computer espionage and hacks; 

3. Suggests to member states to sanction companies which have spied on others by: 

a) imposing a proper tax adjustment, 

b) making them pay a fine whose amount will be decided by experts,  

c) seizing the company that commits espionage if this one does so again; 

4. Supports the education of employees that have been touched by corporate espionage to improve 

the company's safety in the future; 

5. Highlights the necessity of firing the players who have participated in espionage of a company from 

another and of preventing them from working for at least six months; 

6. Further recommends the General Assembly to establish a convention:  

a) that will define corporate espionage and furthermore establish law concerning it, 

b) which would allow to create an international institution according to which economic and 

judicial sanctions are applied; 
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Exprimant l'inefficacité des précautions actuelles contre l'espionnage industriel, 

1. Recommande aux entreprises qui peuvent être victimes d’espionnage de se protéger contre 

les actes d’espionnages en : 

a) déterminant leur principal secret industriel qui serait une grosse perte pour leur compa-

gnie et qui rapporterait des bénéfices pour leurs concurrents, 

b) identifiant les organisations qui présentent la plus grande menace mais sans se limiter aux 

concurrents qui pourraient causer un danger, les internautes, les clients, les partenaires 

commerciaux, les pirates informatiques, les groupes d'activistes et les gouvernements na-

tionaux étrangers qui pourraient élaborer un plan de contre-espionnage, 

c) assurant la sécurité physique des bureaux appartenant à une certaine entreprise, des in-

frastructures et du matériel en établissant des systèmes de surveillance, en sécurisant les 

entrées et en embauchant un personnel spécialisé, 

d) compartimentant les informations internes de la société où les entreprises préféreraient 

mettre en place des politiques pour séparer tels employés qui ont accès à telles informa-

tions, en accordant une attention particulière aux employés qui ont accès aux secrets com-

merciaux les plus importants de l'entreprise, 

e)    imprimant les informations confidentielles en cas de cyberattaque,  

f)    enquêtant sur les employés qui pourraient être en contact avec des concurrents et qui 

pourraient être un jour « l’agent dormant » dans l'entreprise; 

2. Encourage toutes les délégations présentes à mener plus d'efforts en termes de sécurisation du 

cyberespace qui permettraient de réduire le taux d'espionnage informatique ainsi que les 

piratages ; 

3. Propose aux états membres de sanctionner les entreprises qui ont avoué avoir espionné 

d'autres sociétés en : 

a) imposant un ajustement fiscal approprié, 

b) leur faisant payer une amende dont le montant sera décidée par des spécialistes, 

c) confisquant l’entreprise qui commet l'espionnage si celle-ci le fait à nouveau ; 

4. Soutient la formation des employés qui ont été touchés par l'espionnage d'entreprise à 

améliorer la sécurité de l'entreprise à l'avenir ; 

5. Souligne la nécessité de licencier les personnes ayant  contribué à l'espionnage d'une entreprise 

pour une autre entreprise et à ne plus les laisser travailler pendant au moins six mois ; 

6. Recommande en outre à l'Assemblée générale d'établir une convention : 

a) qui définit l’espionnage industriel mais également les lois concernant celui-ci,  

b) qui permettrait de créer une institution internationale selon laquelle  des sanctions écono-

miques et judiciaires s’appliqueraient ; 
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7. Suggests countries to provide economic and physical aid to LEDCs: 

a) to help them secure their companies by sending experts in protecting companies from spy-

ing to decrease corporate espionage,  

b) to advise companies to invest 4% of their income in cyber security, and subsequently award 

them with a decrease of taxes ; 

8. Suggests to found the International Whistleblower Protection Program, an international or-

ganization with the goals of defending whistleblowers in the private sector from any unjusti-

fied legal damages, which would: 

a) be financed by G20 nations, and all other United Nations member states that wish to do so, 

b) move whistleblowing cases to international courts when possible, such as the International 

Court of Justice, because of the potential impartiality of national courts, 

c) provide qualified lawyers, chosen and paid for by the organization itself, to defendants that 

cannot afford one, 

d) provide no protection for whistleblowers in the public sector, who've endangered national 

security of the country they live in. 
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7. Suggère aux pays de fournir des aides économiques et physiques pour les pays les moins    

évolués économiquement (LEDC en anglais) : 

a) pour les aider à sécuriser leurs entreprises, en envoyant des personnes spécialisées dans la 

protection des entreprises, de l'espionnage pour réduire l'espionnage industriel, 

b) les entreprises seront invitées à investir 4% de leurs revenus dans la cyber sécurité, ce qui 

sera compensé par une diminution des impôts ; 

8.  Propose de créer un Programme de protection international Whistleblower, une organisation 

internationale qui aurait pour but de défendre les dénonciateurs dans le secteur privé pour 

tous dommages légaux injustifiés, qui : 

a) serait financé par les nations du G20 et tous les autres membres des Nations unies, si elles 

le souhaitent, 

b) transfèrerait les affaires de dénonciation devant les tribunaux internationaux comme la 

Cour internationale de justice lorsque cela est possible en raison de la partialité éventuelle 

des tribunaux nationaux, 

c) fournirait des avocats qualifiés, choisis et rémunérés pour et par l'organisation elle-même, 

pour défendre ceux qui ne pourraient s’en procurer pour des raisons financières, 

d) ne protègerait pas les dénonciateurs du secteur public qui ont mis en danger la sécurité 

nationale du pays dans lequel ils vivent. 

 

 



 

 

 

FerMUN 2017 Final Report – English version 

22 

WIPO 2 – Indigenous People’s rights  

WIPO 2 is a comity which tackled 3 main issues touching on the rights of indigenous peoples and local 

communities (ILC’s) in relation to IP. WIPO 2 looked at ways to ensure the implementation of the Na-

goya Protocol, exploring methods to transfer green technologies from ILC’s to industrialized societies 

and finally how to protect ILC’s cultural heritage. 

We discussed the implementation of the Nagoya Protocol, an international agreement that supple-

ments the Convention on Biological Diversity. The Protocol was conceived to respond to much of the 

criticism voiced concerning the Access and Benefit sharing provisions in the Convention of Biological 

Diversity, the main criticism concerning the protection afforded to Indigenous traditional knowledge 

and culture. The Nagoya Protocol clearly spells out arrangements for access to genetic resources and 

benefit sharing so that both providers and users of these resources know where they stand legally. 

One of its main aims is to create incentives for the conservation and sustainable use of genetic re-

sources. 

Another topic related to the theme of our committee is Indigenous traditional knowledge in relation 

to the natural world, health, technology and techniques, rituals and other forms of cultural expression. 

This knowledge has been accumulated over generations. But, all too often, their knowledge, practices 

and creativity are exploited without their consent and without them getting a fair share of the benefits 

derived from their use. 

Students unanimously adopted three resolutions which sought to better regulate relations between 

industry and indigenous communities to ensure indigenous people receive a fairer share of the bene-

fits associated with the use of their knowledge. Students called for greater political representation of 

indigenous populations within their respective nations and called on international organizations to 

further collaborate in order to protect and promote indigenous cultural heritage. 
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OMPI 2 – Droits des peuples premiers 

OMPI 2 est un comité qui cible trois problématiques importantes concernant les droits des peuples 

premiers en relation avec la propriété intellectuelle. OMPI 2 a étudié les solutions pour assurer la mise 

en place du Protocole de Nagoya en explorant d’une part les méthodes de transfert des technologies 

vertes des peuples indigènes vers les pays industrialisés et d’autre part la façon de protéger le savoir 

traditionnel indigène. 

Nous avons débattu sur le Protocol de Nagoya qui est un accord international complémentaire à la 

Convention sur la diversité biologique. Le Protocole a été conçu pour répondre aux critiques portées 

sur l'accès et le partage des bénéfices dans la Convention sur la diversité biologique, la principale cri-

tique concernant la protection de la culture et du savoir des peuples premiers. Le Protocole de Nagoya 

définit clairement les arrangements mis en place pour l’accès aux ressources génétiques et le partage 

des bénéfices de sorte que les producteurs et les utilisateurs de ces ressources puissent se retrouver 

sur le plan légal. L’un de ses principaux objectifs est d’inciter à la conservation et à l'utilisation durable 

des ressources génétiques. 

Un autre sujet en lien avec le thème de notre comité est l'ensemble des savoirs traditionnels autoch-

tones, allant des connaissances sur la nature, de la santé ou de la technologie jusqu'aux techniques, 

rituels et autres formes d'expressions culturelles. Ce savoir s'est accumulé de génération en génération 

mais bien trop souvent leurs connaissances, leurs pratiques et leur créativité sont exploitées sans leur 

consentement et sans bénéfices dérivés de leur utilisation. 

Les élèves ont à l’unanimité adopté trois résolutions qui cherchaient à mieux réguler les relations entre 

les industries et les communautés de peuples premiers pour assurer une meilleure rétribution aux 

peuples dont le savoir est utilisé. Les élèves ont également voté pour une plus grande représentation 

politique des peuples premiers au sein de leurs États respectifs et une meilleure collaboration entre 

les organisations internationales dans le but de protéger et promouvoir le patrimoine culturel 

indigène.  
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FORUM: WIPO 2 

ISSUE: How to protect and promote the cultural heritage of indigenous people? 

MAIN SUBMITTER: Delegation of Samis 

CO-SUBMITTERS:  Bolivia, Cherokee people, China, Ivory Coast, Japan, Maoris people,  New Zealand, 

Pygmy people, Quechuas people, Senegal, South Africa, Sweden, United Kingdom 

     The World Intellectual Property Organization, 

  Aware that indigenous people represent less than 5% of the world’s population and speak an 

immense majority of all 7,000 languages spoken in the world and represent 5,000 different cultures, 

  Observing that the protection and promotion of indigenous people’s traditional knowledge is 

a major problem in the world nowadays,  

  Emphasizing that the international community has not adopted a precise definition of 

indigenous people and that it is not necessary to have an official universal definition to recognize and 

protect their rights,  

  Recalling that article 33 of the Declaration of the United Nations on the rights of indigenous 

people refers to the right of indigenous people to decide about their own identity or belonging, 

Affirming that the intangible cultural heritage that is passed from generation to generation is 

the main source of our cultural diversity, 

1. Proposes to UNESCO and to WIPO to organize: 

a) conferences to inform non-indigenous people, 

b) craft markets in which indigenous groups will sell products they have grown so that: 

i) indigenous groups can present their cultures to the international community, 

ii)   they become economically stronger, 

iii)   the public learns about the indigenous people’s culture, 

iv)   they protect and promote their cultural property, 

c) the construction of museums which show the cultural heritage of the fine arts which 

could better link the indigenous traditions and heritage with modern life to encourage 

artists to create works on the theme of the indigenous people; 

2. Asks the establishment (with the consent of the people) of a parliament or a council repre-

senting indigenous people living on one or many states so that any opinion directly concerning 

the indigenous people, favorable or not, is democratically taken into account by the govern-

ment or governments of the countries involved; 
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FORUM: OMPI 2 

PROBLÉMATIQUE: Comment protéger et promouvoir le patrimoine culturel indigène ? 

SOUMIS PAR: Délégation des Samis 

COSIGNATAIRES: Afrıque du Sud, Bolivie, Chine, Côte d’Ivoire, délégation cherokee, délégation maorie,  

délégation pygmée, délégation quechua, Japon, Nouvelle Zélande, Royaume-Uni, Sénégal, Suède 

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Consciente que les peuples autochtones représentent moins de 5% de la population mondiale 

et parlent une immense majorité des quelques 7000 langues parlées dans le monde et représentent 

5000 différentes cultures, 

Observant que la protection et la promotion des savoirs traditionnels des populations 

autochtones sont des problématiques majeures du monde actuel, 

Soulignant que la communauté internationale n’a pas adopté de définition précise des peuples 

autochtones et qu’il n’est pas nécessaire de disposer d’une définition universelle officielle pour 

reconnaître et protéger leurs droits, 

Rappelant que l’article 33 de la Déclaration des Nations unies sur les droits des peuples 

autochtones évoque le droit des peuples autochtones à décider de leur propre identité ou 

appartenance, 

Affirmant que le patrimoine culturel immatériel qui est transmis de génération en génération 

est la source principale de notre diversité culturelle, 

1. Propose à l’UNESCO et à l’OMPI d’organiser: 

a) des conférences ayant pour but d'informer les personnes non-indigènes, 

b) des marchés artisanaux dans lesquels les groupes indigènes vendraient des produits 

qu'ils ont cultivés pour que:  

i) les groupes indigènes puissent présenter leurs cultures à la communauté in-

ternationale, 

ii) ils deviennent économiquement plus forts, 

iii) le public s’informe sur la culture des peuples autochtones, 

iv) ils protègent et promeuvent leur patrimoine culturel, 

c) la constructıon de musées qui montrent l'héritage culturel des beaux-arts et qui pour-

raient mieux lier les traditions et le patrimoine indigène à la vie moderne en encoura-

geant les artistes à créer des œuvres sur le thème des peuples indigènes;  

2. Demande l’instauration (avec le consentement du peuple) d’un parlement ou d’un conseil re-

présentant les peuples autochtones vivant sur un ou plusieurs états pour que tout avis favo-

rable ou non à une décision concernant directement la population autochtone, soit démocra-

tiquement pris en compte par le ou les gouvernement(s) du ou des pays concerné(s); 
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3. Encourages every country to write a treaty to prevent the use of cultural knowledge of local 

communities by great industries for economical purposes without their agreement or without 

an equitable sharing of the benefits in order to:        

a) ensure the protection of knowledge and intangible heritage of the local communities, 

b) prevent the exploitation of their cultures by great industries, help the indigenous peo-

ple so they can decide their own identity and membership,  

c) help the indigenous people earn rights as mentioned before (parliaments or councils);  

4. Supports a commercialization or an ethical use of the arts which would be fair and organic and 

controlled by an ‘indigenous people product’ label (name to be defined) guaranteeing:  

a) the participation and agreement of the indigenous peoples for the use of their culture, 

b) that the production is carried out and if possible by hand and ethically by these peo-

ples or neighboring communities without abuse or exploitation with a correct and ne-

gotiated salary that can be a mix of money and physical resources including food,  

c) the protection of the environment and the ecosystem of the territories of these peo-

ple;  

5. Encourages linguists to collaborate with the locals in order to preserve local languages by: 

a) informing them about the protection of local languages, for example with the creation 

of new dictionaries, 

b) using the media and social networks in order to share the diversity of their cultures, 

c) founding national centers and institutions where linguists and indigenous peoples can 

work together and maintain the sustainability of local languages,  

d) drawing their attention through adverts and notices;  

6. Proposes, the easing of the regulations on national parks and reserves having been created on 

territories originally belonging to the indigenous peoples. In this way the last indigenous peo-

ple will be able to express their cultures in different ways and to endure by:    

a) authorizing their presence and therefore their camps and their constructions as well 

as their possible displacements, 

b) leaving them to practice their traditional nourishing activities (such as gathering and 

hunting) in sufficient quantities;  

7. Calls out the concerned countries in order to financially support the implementation of an ed-

ucation:  

a) for the indigenous people’s children in their native language and according to their 

culture, 

b) allowing them to open up to the world in an official language; 

8. Suggests the promotion of cultural heritage of indigenous people in public and private schools 

by including the topic in geography and history lessons because it influences an individual life 

in many ways, including values and views, with the cooperation of indigenous people. 
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3. Encourage tous les pays à rédiger un traité pour empêcher l'utilisation des connaissances cul-

turelles des peuples autochtones par de grandes industries à des fins économiques sans leur 

accord ou sans un partage équitable des bénéfices afin de: 

a) garantir la protection des connaissances et du patrimoine immatériel des peuples au-

tochtones, 

a) empêcher l'exploitation de leurs cultures par de grandes industries, et aider les 

peuples indigènes à décider de leur propre identité ou appartenance, 

b) faire gagner des droits aux indigènes comme déjà mentionné (parlements ou conseils); 

4. Soutient une commercialisation ou utilisation éthique des arts qui seraıt équitable et orga-

nique et réglementée par un label «indigenous people products » (nom à définir) garantissant : 

a) la participation et l'accord des peuples premiers à l'utilisation de leurs cultures, 

b) que la production soit effectuée et si possible organisée artisanalement et éthique-

ment par ces peuples ou des communautés voisines sans abus ni exploitation avec une 

rémunération correcte et négociée pouvant mêler argent et ressources physiques 

dont alimentaires,  

c) la protection de l’environnement et de l'écosystème des territoires de ces peuples; 

5. Incite les linguistes à collaborer avec les autochtones afin de préserver les langues locales en: 

a) les informant sur la protection des langues locales, par exemple avec la création de 

nouveaux dictionnaires, 

b) utilisant les médias et les réseaux sociaux afin de diffuser la variété de leurs cultures, 

c) fondant des centres nationaux et des institutions où les linguistes et les autochtones 

peuvent travailler ensemble et maintenir la pérennité des langues locales, 

d) lançant un appel grâce à des publicités et des affiches; 

6. Propose l'assouplissement de la réglementation des parcs et réserves naturels nationaux ayant 

été créés sur des territoires appartenant initialement aux peuples premiers. De cette façon les 

derniers seront capables d'exprimer leurs cultures sous différentes formes et de perdurer en: 

a) autorisant leur présence et donc leurs campements et leurs constructions ainsi que 

leurs éventuels déplacements,  

b) les laissant pratiquer leurs activités nourricières traditionnelles (telles que la cueillette 

et la chasse) en quantités suffisantes; 

7. Lance un appel aux pays concernés afin de soutenir financièrement la mise en place d'une 

éducation: 

a) pour les enfants des peuples premiers dans leur langue natale et selon leur culture, 

b) leur permettant de s’ouvrir au monde dans une langue officielle; 

8. Suggère la promotion du patrimoine culturel des peuples premiers dans les écoles publiques 

et privées en mettant le sujet en classe de géographie et d'histoire parce qu'il influence la vie 

d'un individu de plusieurs manières, incluant des valeurs et des points de vue, avec la coopé-

ration des peuples premiers. 
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FORUM: WIPO 2 

ISSUE: Encouraging transfers of green technologies from indigenous people to industrialized societies 

MAIN SUBMITTER: United States of America 

CO-SUBMITTER:  Australia, Bayer/Monsanto, Bolivia, France, India, New Zealand, Russia, Sweden, 

United Kingdom 

The World Intellectual Property Organization, 

Recognizing the potential and importance of green technologies in indigenous communities, 

Fully aware of the economic needs of each party involved in the agreement, 

Concerned for the protection of indigenous rights for this knowledge, 

1. Suggests the creation of a label to be attached to green technologies and products ensuing 

from traditional knowledge and cultural heritage, where the rights of that community are re-

spected, to encourage consumers in industrialized societies to go “green”; 

2. Reminds all parties of the necessity of full cooperation between indigenous groups and indus-

trialized societies which must translate into: 
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FORUM : OMPI 2 

QUESTION : Encourager les transferts de technologies vertes des peuples premiers vers les sociétés 

industrialisées  

SOUMIS PAR : Etats-Unis 

COSIGNATAIRES : Australie, Bayer/Monsanto, Bolivie, France, Grande-Bretagne, Inde, Nouvelle- 

Zélande, Russie, Suède 

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Reconnaissant le potentiel et l’importance des technologies vertes dans les communautés 

indigènes, 

Entièrement consciente des besoins économiques de chaque partie concernée par l’accord,  

Concernée par la protection des droits indigènes pour ce savoir, 

1. Suggère la création d’un label attaché aux produits issus des connaissances traditionnelles et 

de l'héritage culturel dans le respect des droits des communautés, en encourageant les con-

sommateurs des sociétés industrialisées à consommer des produits issus des technologies 

vertes; 

2. Rappelle à toutes les parties la nécessité d’une entière coopération entre les groupes indigènes 

et les sociétés industrialisées qui doivent se traduire en:  
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a) mandatory regular meetings and a signed agreement between a representative leader 

of the involved indigenous community, a representative of the company’s country of 

origin and a representative of the local onsite government,   

b) the implementation of agricultural forums allowing industrialized and indigenous 

farmers to meet and share methods of farming and promote green technologies 

within the agricultural industry; 

3. Invites indigenous people and parties to collaborate as to the use of green technologies, so 

that both the parties and indigenous people may profit economically from it; 

4. Proposes the creation of UN funded subsidies for companies investing in research and devel-

opment in green technologies, and working in collaboration with indigenous people; 

5. Encourages the creation of awareness programs within urban areas with a large indigenous 

community, to educate the people about the potential benefit that could arise from the trans-

fer of green technologies towards a wider community; 

6. Decides to remain actively seized of the matter. 

 

FORUM: WIPO 2 

ISSUE: Access to genetic resources and sharing of benefits arising from their use. How to ensure the 

implementation of the Nagoya Protocol for indigenous and local communities (ILC’s) 

MAIN SUBMITTER: Senegal 

CO-SUBMITTERS: Cherokee delegation, China, Ivory Coast, Japan, Maori delegation, Sami delegation, 

Pygmy delegation, Quechua delegation, South Africa 

The World Intellectual Property Organization, 

Aware of the unfair exploitation of genetic resources of indigenous people to the benefit of 

large corporations, 

Emphasizing the importance of the role of governments in recognizing indigenous people in 

the process of preserving genetic resources, 

Considering the fact that indigenous people possess the practices and resources which could 

be of interest to certain companies and which may lead to exploitation, 

Reminding that indigenous people are major players in the safeguarding of natural resources, 

1. Suggests the creation of an ethics committee which will regulate the use and give protection 

to data; 

2. Suggests that companies using genetic resources of indigenous peoples have papers showing 

a shared contract with them;  

3. Calls for the establishment of clear sanctions if the exploitation of resources is abusive, such as: 

a) a fine proportional to how much the company benefited from such exploitation, 
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a) rendez-vous réguliers et imposés ainsi qu'un accord signé entre un directeur représen-

tant de la communauté indigène impliquée, un représentant de l'entreprise du pays 

d'origine ainsi qu'un représentant du gouvernement local en jeu, 

b) la mise en œuvre de forums d'agriculture autorisant les agriculteurs industrialisés et 

indigènes à se rencontrer et à partager leurs méthodes agricoles ainsi que la promo-

tion des technologies vertes dans l'agriculture industrielle; 

3. Invite les peuples indigènes à collaborer avec des parties qui utilisent la technologie verte, 

pour que tous en profitent économiquement; 

4. Propose la création de subventions financées par les Nations unies pour les entreprises impli-

quées dans la recherche et le développement concernant les technologies vertes en collabo-

ration avec les peuples indigènes; 

5. Encourage la création de programmes de sensibilisation dans les espaces urbains accueillant 

une grande communauté indigène, afin d'éduquer les populations à propos du bénéfice po-

tentiel qui pourrait survenir du transfert des technologies vertes vers une communauté plus 

large; 

6. Décide de demeurer activement saisi de la question. 

 

FORUM: OMPI 2 

QUESTION: Accès aux ressources génétiques et partage des avantages issus de leur utilisation. 

Comment veiller à l’application du protocole de Nagoya pour les peuples premiers? 

SOUMIS PAR : Sénégal 

COSIGNATAIRES : Afrique du sud, Côte d’Ivoire, Chine, délégation Cherokee, délégation Maorie, 

délégation Pygmée, délégation Quechua, délégation Sami, France, Japon, Nouvelle-Zélande  

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Consciente de l’exploitation injuste des ressources génétiques des peuples autochtones au 

profit des grandes entreprises,  

Soulignant l’importance du rôle des gouvernements reconnaissant les peuples premiers dans 

le processus de préservation des ressources génétiques, 

Considérant le fait que les peuples premiers possèdent des pratiques et des ressources qui 

peuvent intéresser certaines entreprises et qui peuvent amener à leur exploitation,  

Rappelant que les peuples premiers sont des acteurs majeurs dans la sauvegarde des 

ressources,   

1. Suggère la création d’un comité d’éthique qui aura pour but de réglementer l’utilisation des 

données et de les protéger; 

2. Propose que les entreprises qui utilisent des ressources génétiques des peuples autochtones 

aient le devoir de disposer de documents témoignant d’un commun contrat avec ces derniers; 

3. Appelle à la mise  en place de sanctions claires, si les ressources sont exploitées, comme: 

a) une amende d’un montant proportionnel aux profits que fait l’entreprise avec cette 

exploitation, 
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b) a decrease in production until the company and the indigenous populations have set-

tled an agreement; 

4. Invites fair share of benefits to be recognized when these resources are used in bilateral agree-

ments between indigenous peoples and interested companies; 

5. Calls on the creation of advertisements in educational institutions through the media, aiming 

to: 

a) raise awareness of fairer alternatives regarding indigenous peoples, 

b) enhance indigenous peoples’ rights, 

c) promote the awareness of populations to the stakes and values of the Nagoya proto-

col;  

6. Calls on the creation of an international status, recognized by the UN and the parties request-

ing genetic resources, in favor of indigenous peoples who are in conflict with their states be-

cause their rights are not recognized, or whose rights overlap several states, in order to: 

a) allow the “national correspondent” responsible for linking the parties mentioned in 

the protocol to be a representative of the indigenous peoples or of an NGO defending 

their rights, 

b) avoid corruption in order to conduct real negotiations and to protect the interests of 

local peoples and communities, 

c) allow the communities and peoples, in case the agreements are not respected, to 

stand for their rights and to claim justice internationally without asking the country in 

which they live; 

7. Encourages the decreasing cost of patents concerning genetic resources of indigenous people; 

8. Suggests the appointment of experts, responsible for the supervision and moderation of equal 

benefit sharing between indigenous groups and producers, who would: 

a) report to WIPO and governments, 

b) be funded by WIPO; 

9. Encourages each delegation to remain actively involved in the matter. 
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b) une baisse de la production tant que l’industrie et les peuples autochtones n’ont pas 

trouvé d’accord; 

4. Invite à la reconnaissance de  l’équité dans l’utilisation de ces ressources dans les accords bi-

latéraux entre les peuples premiers et les entreprises intéressées;  

5. Appelle à la création de spots publicitaires dans les établissements scolaires ou plus générale-

ment dans les médias, dans le but de:  

a) sensibiliser les populations à des alternatives plus justes au sujet des peuples premiers, 

b) valoriser les droits des peuples premiers, 

c) sensibiliser la population aux enjeux et valeurs du protocole de Nagoya; 

6. Appelle à la création d'un statut international, reconnu par l'ONU et les parties demandeuses 

de ressources génétiques, pour les peuples premiers qui sont en conflit avec leurs Etats parce 

que leurs droits ne sont pas reconnus, ou les peuples dont les droits existent dans plusieurs 

Etats, afin:  

a) que le « correspondant national » responsable de la mise en relation des parties évo-

quées dans le protocole puisse être un représentant indigène ou d'une ONG défendant 

leurs droits,  

b) d'éviter la corruption pour avoir une réelle négociation et protéger les intérêts des 

peuples et des communautés locales, 

c) qu'en cas de non-respect des accords, le peuple ou la communauté en question puisse 

faire valoir ses droits et réclamer justice internationalement sans passer par le pays 

dans le pays dans lequel il ou elle vit;  

7. Encourage à baisser les coûts de dépôt relatifs à tous les brevets concernant les ressources 

génétiques des peuples premiers; 

8. Suggère la mise en place d'experts responsables de la supervision et de la modération du par-

tage égal des bénéfices  entre les peuples indigènes et les entreprises, les experts, qui de-

vraient: 

a) Communiquer avec  l'OMPI et avec les gouvernements, 

b) être financés par l’OMPI; 

9. Encourage chaque délégation à rester saisie de la question.  
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WIPO 3 – Innovation 
 

The WIPO 3 committee focused explicitly on issues concerning innovation. This topic is one that unde-

niably needs to be on the frontline when seeking to improve our future. Through innovation, it is pos-

sible to embrace means of more efficient, enhanced and cleaner development.  

The first issue was that of exploring how intellectual property favors the development and diffusion of 

green technologies; it was an issue that dominated many discussions, reflecting strong concern among 

students about this global preoccupation.  

Students noted that green technologies not only improve the quality of our lives, but also have an 

impact on our very existence and that of our planet. Aware of the importance of supporting green 

innovation, students tabled various proposals including mechanisms to speed up the process of exam-

ining whether green technologies merit patent protection. We also recognized the important role 

played by platforms such as WIPO GREEN in ensuring that green technologies reach the places in which 

they are most needed. We also recommended the creation and use of a certification label for green 

technologies to discourage greenwashing, when companies claim to be “green” but in fact do little to 

reduce their negative environmental impact. 

Applying principles of intellectual property in sectors emerging in the fourth industrial revolution was 

another issue debated in our committee. The fourth industrial revolution builds on the digital revolu-

tion and is characterized by the World Economic Forum as “a fusion of technologies that is blurring the 

lines between the physical, digital and biological spheres.” Students highlighted the importance of en-

suring that IP laws keep pace with emerging technological, economic and social trends, noting the huge 

potential for advanced technologies such as robotics and artificial intelligence to improve our lives. 

They also highlighted the importance of developing global IP systems to encourage and support inno-

vation and creativity in the digital or virtual world. A more collaborative approach to IP regulation was 

also recommended and the need for stronger protection against cyberattacks was highlighted.  

Regarding the issue of sharing all this intellectual property for the use in innovations, we decided to 

take a focus on sharing platforms. These are platforms such as Creative Commons or the Open Source 

Initiative, who bring an entire new way of sharing knowledge and knowhow. In the resolution that 

passed within the WIPO 3 committee, the member states came to a decision to endorse such plat-

forms. Such solutions included but are not limited to: improving internet access around the world, 

increasing the awareness of such platforms and extending the range of countries who fall under these 

initiatives.  
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OMPI 3 – Innovation  

Le comité OMPI 3 s’est concentré sur des problématiques concernant l’innovation, le sujet de l’inno-

vation devant indéniablement être mis en avant lors de perspectives d’amélioration du futur. A travers 

l’innovation il est possible d’adopter des stratégies de développement plus efficaces, enrichis et 

propres.  

La première problématique visait à comprendre comment la propriété intellectuelle peut favoriser le 

développement et la diffusion des technologies vertes. Cette problématique a dominé les discussions, 

ce qui reflétait la vive inquiétude présente parmi les élèves face à cette préoccupation mondiale.  

Les délégués ont noté que les technologies vertes n’amélioraient non seulement notre qualité de vie, 

mais avaient aussi un impact prépondérant sur l'existence même de notre planète. Conscient de l’im-

portance de soutenir l’innovation ‘verte’, les élèves ont proposé plusieurs mécanismes ayant pour but 

d’accélérer le processus d’examen des brevets dans le cas des technologies vertes. Nous avons aussi 

reconnu le rôle important joué par les plateformes telles que WIPO GREEN pour garantir que les tech-

nologies vertes atteignent les endroits où l’on en a le plus besoin. Nous avons également recommandé 

la création et l’utilisation d’un label de certification pour les technologies vertes afin de réduire l'éco-

blanchissement, c’est-à-dire quand les entreprises proclament être ‘vertes’ mais ne font en réalité que 

très peu pour réduire leur empreinte carbone.  

L’application de la propriété intellectuelle dans les secteurs issus de la quatrième révolution indus-

trielle était une autre problématique débattue dans notre comité. La quatrième révolution industrielle 

se construit sur la révolution digitale, caractérisée par le Forum économique mondiale comme “une 

fusion de technologies qui brouille les lignes entre les sphères physique, numérique et biologique.” Les 

élèves ont souligné l’importance de veiller à ce que les lois sur la propriété intellectuelle suivent les 

nouvelles tendances technologiques, économiques et sociales, en notant l’énorme potentiel pour les 

technologies avancées, telles que la robotique ou l’intelligence artificielle, d’améliorer nos vies. Ils ont 

également insister sur le développement des systèmes mondiaux de propriété intellectuelle pour en-

courager et soutenir l'innovation et la créativité dans le monde numérique ou virtuel. Une approche 

plus collaborative de la réglementation de la propriété intellectuelle a également été recommandée, 

et le besoin d'une protection renforcée contre les cyberattaques a été souligné. 

Concernant la problématique du partage de cette propriété intellectuelle pour ces innovations, il a été 

décidé de se concentrer sur les plateformes de partages, telles que Creative Commons ou Open Source 

Initiative, qui apportent une toute nouvelle façon de partager les connaissances et le savoir-faire. Dans 

la résolution adoptée au sein du comité de l'OMPI 3, les États membres ont pris la décision d'approuver 

ces plates-formes. Ces solutions comprennent l'amélioration de l'accès à Internet dans le monde en-

tier, la sensibilisation à ces plates-formes et l'élargissement de la gamme de pays qui relèvent de ces 

initiatives. 
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FORUM: WIPO 3 

QUESTION OF: How does the Intellectual property favor the development and the diffusion of green 

technologies? 

MAIN SUBMITTER: USA 

CO-SUBMITTERS: Apple, Australia, Bayer/Monsanto, Canada, Creative Commons, France, Germany, 

GreenPeace, Indonesia, Japan, Mexico, New-Zealand, South Africa, South Korea, Sweden, Switzerland, 

Togo, UK, WEF, Wikipedia  

The World Intellectual Property Organization,  

Recognizing the definition of green technologies as all innovations that use renewable energy 

to function (solar, hydraulic, thermal), 

1. Encourages a reduction of the required time for a patent filing concerning green technologies 

to improve the flow of filing particularly for administrative procedures by making them more 

flexible;  

2. Supports research of green technology by subsidizing universities with funds chosen by the 

governments to improve these researches in the public sectors, in collaboration with the pri-

vate sector, concerning green technologies;  

3. Suggests to extend the decrees signed on the eighth chapter of the free trade agreement in 

order to promote investment in the concerned countries and urges innovation;  

4. Invites all the member states of the United Nations to understand that public awareness is an 

important factor in fighting pollution and hopes to create a UN publicity campaign to raise 

awareness for green technologies;  

5. Strongly encourages to increase the duration of patent rights, allowing its owner more security 

and higher profits from his patent, and as a counterpart, companies must help less developed 

countries;  

6. Encourages patents deposits and production of different electronic devices to be respectful of 

the environment, implying the use of more eco-friendly materials which will generate a safer 

manufacture; 

7. Invites developed states to take measures to ensure that developing states can gain intellec-

tual property rights at an affordable price; 

8. Urges developing countries to increase their involvement in the business of intellectual prop-

erty in order to prioritize investment in the development of green technology;  

9. Encourages the creation of state funds to encourage patent statement in developing countries, 

which involves a proportional compensation to the given funds; 
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FORUM: OMPI 3 

QUESTION: Comment la propriété intellectuelle peut-elle favoriser le développement et la diffusion 

des technologies vertes ? 

SOUMIS PAR : USA 

COSIGNATAIRES : Royaume-Uni, Suisse, Apple, Wikipedia, France, Creative Commons, Allemagne, 

Canada, Bayer/Monsanto,  Corée du sud, Togo, Suède, Indonésie, WEF, Nouvelle-Zélande, Australie, 

Afrique du Sud, Mexique, GreenPeace, Japan 

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle,  

Reconnaissant la définition des technologies vertes comme l’ensemble des innovations qui 

sont constituées avec des énergies renouvelables (solaire, éolienne, hydraulique, thermique); 

1. Encourage la réduction du temps nécessaire au dépôt de brevets concernant les technologies 

vertes afin de fluidifier les dépôts et, surtout les démarches administratives  en rendant la pro-

cédure plus souple;  

2. Supporte la recherche sur les technologies vertes en subventionnant les universités avec des 

fonds accordés par les gouvernements, dans le but de permettre au secteur public, en colla-

boration avec le secteur privé, d’améliorer la recherche dans le domaine des technologies 

vertes;  

3. Propose d’étendre les décrets signés dans le chapitre 8 du traité de libre-échange afin de pro-

mouvoir l’investissement dans les pays concernés et pousser à l’innovation;  

4. Invite tous les pays membres de l’ONU à comprendre que l’état d’esprit des populations est 

un facteur important dans la lutte contre la pollution et souhaite créer une campagne de pu-

blicité onusienne pour sensibiliser les populations sur les technologies vertes;  

5. Encourage fortement à augmenter la durée des droits des brevets pour avoir plus de sécurité 

et permettre au propriétaire d’augmenter son profit lié à son brevet, en contrepartie, les en-

treprises doivent aider les pays en voie de développement;  

6. Encourage la déposition de brevets et la production de différents appareils électroniques res-  

pectueux de l’environnement, c’est à dire par l’utilisation de matériaux plus écologiques, qui 

engendreraient une fabrication plus sûre de tout produit;  

7. Invite les États développés à prendre des mesures afin que les États en voie de développement 

puissent acquérir les droits de propriété intellectuelle à prix abordables;  

8. Presse les États en voie de développement de faire du commerce des droits de propriété in-

tellectuelle une économie de marché afin de rendre maximal l’investissement dans le déve-

loppement des technologies vertes dans ces États;  

9. Encourage la création de budgets accordés par les États pour aider à la déposition de brevets 

dans les pays en voie de développement impliquant une contrepartie proportionnelle au bud-

get fourni;  
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10. Hopes that intellectual property and the protection of innovation entrusted by companies, al-

lows developing countries to use new sustainable technologies to improve their energetic tran-

sition without affecting their development—WIPO could allow access to technologies that are 

now unavailable to these countries, thus empowering the action of intellectual property;  

11. Urges for a more far-reaching awareness-raising campaign concerning sustainable develop-

ment in primary schools, junior high schools and high schools in order to target young people 

particularly by organizing competitions which promote innovation (on a local, regional and na-

tional scale);  

12. Suggests the creation of a certification label for green technologies, that will be optional for 

the resources that are published on the Creative Commons, in order to fight against green-

washing, and to be delivered by researchers associated with the UN; 

13. Incites different countries to widen ranges of what can be patented to include materials found 

or derived from nature with the explicit exclusion of those occurring naturally within the hu-

man body; 

14. Encourages the reduction of the percentage of government taxes on companies using green 

technologies by considering the efficiency and quality of the product (as long as the invention 

is not considered a green technology) with the help of government run research, under the 

supervision of the UN; 

15. Decides to stay concerned on the question.  
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10. Souhaite que la propriété intellectuelle et les entreprises qui lui confient la protection de leur 

innovation permettent aux pays en développement d’utiliser ces nouvelles technologies du-

rables afin d’assurer leur transition énergétique sans pénaliser leur développement. Pour cela, 

l’OMPI pourrait permettre à ces nations d’accéder à des technologies qui leur sont actuelle-

ment inaccessibles : cela permettrait de responsabiliser l’action de la propriété intellectuelle; 

11. Sollicite une sensibilisation plus poussée quant au développement durable dans les écoles pri-

maires, collèges et lycées et souhaite encourager les jeunes notamment par l’organisation de 

concours favorisant la recherche et l’innovation (à l’échelle communale, régionale et natio-

nale);  

12. Suggère la création d’un label, optionnel et délivré par des chercheurs associés à l’ONU, de 

certification pour les technologies vertes figurant dans les ressources publiées sur le Creative 

Commons afin de lutter contre l'écoblanchiment;   

13. Incite différents pays à élargir le domaine de ce qui peut être breveté pour inclure les maté-

riaux trouvés et ou dérivés de la nature avec l’exclusion explicite de ceux qu’on trouverait na-

turellement dans le corps humain; 

14. Encourage la réduction des taxes sur les entreprises utilisant des technologies vertes, en te-

nant en compte de l’efficacité et de la qualité du produit (tant que l’invention en soi n’est pas 

considérée comme technologie verte) avec l’aide d’études effectuées par le gouvernement, 

sous la supervision de l’ONU 

15. Décide de rester saisi de la question. 
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FORUM: WIPO 3 

QUESTION OF: Applying principles of intellectual property in sectors emerging in the fourth industrial 

revolution. 

MAIN SUBMITTER : Russian Federation 

CO-SUBMITTERS : Australia, Bayer/Monsanto, Belgium, Creative Commons, People’s Republic of 

China, Ethiopia, India, Japan, Paraguay, Rwanda, South Korea, Sweden, Sygenta, Turkey 

The World Intellectual Property Organization, 

Acting under the Charter of the United Nations, 

Guided by the purposes and principles of the United Nations itself, 

Defining intellectual property as the creations of the intellect for which monopoly is assigned 

to designated owners by law, as defined by Paul Krugman of The New York Times, 

Further defining intellectual property rights (IPRs) as the protections granted to the creators 

of intellectual property, and include trademarks, copyright, patents, industrial design rights, and in 

some jurisdictions trade secrets, as stated by the World Trade Organization, 

Referring to the Internet Protocol address as IP, not to be confused with intellectual property, 

Emphasizing the importance of the World Anti-Piracy Observatory program initiated in January 

2010 by the United Nations Educational, Scientific and Cultural Organization, 

Recalling the 2012 Global Survey on Internet Privacy and Freedom of Expression, published by 

the United Nations Educational, Scientific and Cultural Organization, 

Realizing the obvious negative outcomes of illegally procured property, in both economic and, 

in much tighter circles, personal terms, 

Further realizing that easier procuring of intellectual property rights abroad could, and most 

probably would lead to less unauthorized copying and reselling of products with intellectual property 

rights, in certain areas, 

Further realizing that tightened cyber defense of official networks could be a major hindrance 

to attempts on theft of intellectual property in the cyberspace, 

Alarmed by the lack of protection of manufacturing data, as it is often unsecure and it can 

easily be subject to cyber-attack, 

Affirming that the current difficulties in procuring intellectual property rights claims abroad 

make it much more likely for products thereby not recognized with intellectual property rights to be 

copied and reproduced, both in illegal ways and in significantly lower quality, 

Further emphasizing the importance of intellectual property, since this is one of the main 

motivations behind creating new inventions, products, services, movies, books, music, software, etc., 

because otherwise the creators would not benefit from doing such things, which would slow down 

research and development, the most important sector in today’s world,  
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FORUM: OMPI 3 

QUESTION: Appliquer les principes de la propriété intellectuelle dans des secteurs émergents de la 

quatrième révolution industrielle. 

SOUMIS PAR : Fédération russe 

COSIGNATAIRES : Australie, Bayer/Monsanto, Belgique, Corée du Sud, Creative Commons, Éthiopie, 

Inde, Japon, Paraguay, République populaire de Chine, Rwanda, Suède, Syngenta, Turquie  

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Agissant en vertu de la Charte des Nations unies, 

Guidée par les objectifs et principes des Nations unies, 

Définissant la propriété intellectuelle comme les créations de l'intellect pour lesquelles le monopole est 

attribué aux propriétaires désignés par la loi, tel que défini par Paul Krugman du New York Times, 

Définissant également les droits de la Propriété intellectuelle en tant que protection accordée 

aux créateurs de la Propriété intellectuelle, en incluant les marques déposées,  les droits d’auteurs, les 

brevets, les droits de  design industriel, et dans certaines juridictions le secret commercial, comme 

l’indique l’Organisation mondiale du commerce, 

Se référant à l’adresse de protocole Internet comme l’adresse IP, à ne pas confondre avec la 

Propriété Intellectuelle, 

Soulignant l’importance du programme de l’Observatoire mondiale de l’anti-piratage, lancé en 

Janvier 2010 par l’Organisation des Nations unies pour l’éducation, les sciences et l’organisation 

culturelle, 

Rappelant l'Enquête globale de 2012 sur la confidentialité sur Internet et la liberté 

d'expression, publiée par l'organisation des Nations unies pour l'éducation, la science et la culture,  

Rappelant les résultats négatifs évidents de propriété illégalement procurée, à la fois au niveau 

économique et dans des cercles plus restreints, dans des  termes personnels, 

Également en réalisant que l’acquisition plus facile de droits de propriété intellectuelle à 

l’étranger mènerait plus probablement à la reproduction non autorisée et  la revente de produits avec 

des droits de Propriété intellectuelle dans certaines zones, 

Réalisant également qu’une cyberdéfense resserrée des réseaux officiels pourrait être une 

entrave majeure aux tentatives de vol de propriété intellectuelle dans l’espace virtuel, 

Alarmée par le manque de protection des données industrielles, qui peuvent facilement faire 

l’objet de cyberattaques, 

Affirmant que les difficultés actuelles dans l'approvisionnement de réclamations de droits de 

propriété intellectuelle à l’étranger sont principalement pour des produits probablement non-

reconnus, avec des droits de propriété intellectuelle pouvant être copiés ou reproduits, dans les deux 

cas de manière illégale et diminuant grandement la qualité de ces produits, 

Soulignant davantage l’importance de la propriété intellectuelle, puisque c’est une des 

motivations principales derrière la création de nouvelles inventions, de produits, de services, de films, 

de livres, de musique, de logiciels, etc, parce qu’autrement les créateurs n’auraient rien à gagner dans 

la recherche, ce qui ralentirait la recherche et le développement, le secteur le plus important dans le 

monde d’aujourd’hui, 
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Further affirming the huge potential upside in what the Fourth Industrial Revolution could 

bring in terms of technological advancement and new sectors emerging, 

Stressing that ”Fourth Industrial Revolution” is quite a tricky concept to use, since the 

emergence of new technologies currently classified as an industrial revolution is an ongoing movement 

that cannot be defined within a timeframe, 

Further realizing the importance of new technologies emerging in the “Fourth Industrial 

Revolution” (e.g., IT and ICT) in education, both at school and at home, 

Recalling the four main design principles of the ”Fourth Individual Revolution”, which are 

interoperability, information transparency, technical assistance and decentralized decisions, as 

defined by working document DOI 10.1109/HICSS.2016.488, brought forward at the 49th Hawaii 

International Conference on System Sciences (HICSS), 

1. Decides to update the Patent Cooperation Treaty (PCT) under the World Intellectual Property 

Organization, for the time being with measures including, but not limited to: 

a) strengthening international cooperation between intellectual property offices of 

member states of the World Intellectual Property Organization and also between such 

offices and NGOs through the WIPOnet platform, 

b) using the PCT as a platform to coordinate patents filed at local intellectual property 

offices with patents filed within the PCT as to impose patents on intellectual property 

in a global manner and to prevent the same patent from being filed multiple times but 

on different scales:  

i) allowing similar patents to be filed, requiring sufficient time between patents 

filed and some level of distinction between them as to avoid patent multipli-

cation, patent infringement and copying, 

ii) requiring certain quality standards to be reached for a global claim to be made 

in order to prevent copying within a legally grey area, where copies couldn’t 

strictly be called copies due to slight differences in quality of the patent and 

the design of it, 

c) encouraging the protection of open source parties online working with IP rights on the 

internet, with measures including but not limited to: 

i) more intelligent online security, such as block-chain technology, 

ii) stricter IP patent control in the online sphere, by way of the International Pa-

tent Court (IPC), 

d) streamlining the bureaucratic system of the WIPO, especially in the areas dealing with 

the refreshed PCT – now linked with individual intellectual property offices – aimed at 

achieving a better accessible and publicly better available patent list, which would: 

i) be based on the PATENTSCOPE of the World Intellectual Property Organiza-

tion, 
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Affirmant également le gros potentiel de la quatrième révolution industrielle dans 

l’introduction des termes d’avancement technologique et l’apparition de nouveaux secteurs, 

Soulignant que la « quatrième révolution industrielle » est un concept rusé pour utiliser, 

depuis l’apparition des nouvelles technologies actuellement confidentielles comme une révolution 

industrielle,  un mouvement de suivi qui ne peut pas être défini dans une période, 

En réalisant également l’importance des nouvelles technologies apparaissant dans la 

“quatrième révolution industrielle” dans l’éducation tant à l’école qu’à la maison, 

Rappelant les quatre principes de conception principaux de la “quatrième révolution 

individuelle” qui sont l’interopérabilité, la transparence de l’information, l’aide technique et les 

décisions décentralisées comme définies selon le document de travail 10.1109/HICSS.2016.488, 

avancé à la 49ème Conférence internationale de sciences de système à Hawaii, 

1. Décide de mettre à jour le traité des brevets coopérateurs, sous la responsabilité de l’Organi-

sation mondiale de la propriété intellectuelle, pour l’instant avec des mesures inclusives, mais 

non limitées à: 

a) renforcer la coopération internationale entre les Bureaux de la propriété intellectuelle 

des États membres de l'Organisation mondiale de la propriété intellectuelle et aussi 

entre de tels bureaux (fonctions) et ONG (organisations non gouvernementales) par la 

plate-forme,  

b) utiliser le PCT comme une plate-forme pour coordonner des brevets déposés aux Bu-

reaux de la propriété intellectuelle locaux avec des brevets déposés dans le PCT pour 

imposer des brevets à la propriété intellectuelle à une échelle mondiale et empêcher 

que le  même brevet soit utilisé plusieurs fois: 

i) en autorisant des brevets similaires à être déposés, et requérant un temps 

suffisant entre les brevets déposés et un niveau de distinction entre  eux pour 

éviter la multiplication des brevets, la violation de ceux-ci et le plagiat, 

ii) en requérant un certain standard afin d’atteindre une résonance mondiale, 

pour éviter le plagiat dans un espace légal, où les copies ne seront pas stricte-

ment appelées copies à cause de légères différences de qualité des brevets et 

du design de ceux-ci, 

c) encourager la protection de ressources  libres de droit en ligne,  en accord avec les 

droits de la propriété intellectuelle sur Internet, et en incluant ces mesures sans tou-

tefois s’y limiter: 

i) une sécurité en ligne plus performante, comme les technologies de stockage 

et de transmissions d’information, 

ii) un contrôle plus sévère des utilisations de la propriété intellectuelle dans la 

sphère en ligne, en passant par la Cour internationale des brevets, 

d) la simplification du système bureautique de l’OMPI, spécialement dans les lieux con-

cernant les mises à jour  des traités de brevets coopératifs – maintenant liés avec les 

bureaux de la propriété intellectuelle individuelle – visant à achever un meilleur accès 

et une meilleure disponibilité des listes de brevets, qui pourrait: 

i) être basée sur le PATENTSCOPE de l’Organisation mondiale de la propriété in-

tellectuelle, 
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ii) be important as both a preventive measure from copying and as a source of 

information to the public sphere on the so-called process of the ”Fourth In-

dustrial Revolution”,  

iii) contain information about the inventor, the office in charge of creating the 

patent, the patent itself and the way of using the patent legally, in order to 

avoid cases of copying resulting from ignorance about the matter, 

iv) be translated to the languages of every signatory state, in order to avoid cases 

mentioned in sub-subclause iii of this sub-clause;  

2. Calls upon all member states of the United Nations and of the World Intellectual Property Or-

ganization to become signatories to the Patent Cooperation Treaty (PCT) under the World In-

tellectual Property Organization; 

3. Recommends the establishment of the International Patent Court (IPC) with the following 

guidelines: 

a) any details needed for a full and complete establishment process of the IPC and not 

mentioned within the confines of this resolution would be determined at an extraor-

dinary session of the General Assembly of the World Intellectual Property Organiza-

tion, where the Articles of Incorporation for the IPC shall be drafted and signed into 

effect, to be held within six months of the adaptation and ratification of this resolution, 

b) the members of the IPC would be: 

i) all member states of the World Intellectual Property Organization unless they 

opt out of membership, 

ii) non-governmental organizations (NGOs) would be able to submit an applica-

tion to become members, which would be voted upon by member states, 

c) courts would be established in every continent, with countries lying on two continents 

could choose which they want to be a part of, which would 

i) serve  as a court of first instance, 

ii) receive applications of patents from the states of  the continent, 

iii) cooperate with national patent offices and other international patent offices, 

such as the Eurasian Patent Organization (EAPO), and intergovernmental or-

ganizations, such as the soon to be established Unified Patent Court (UPC), 

d) the IPC would use treaties, laws and documents under the administration of the World 

Intellectual Property Organization as: 

i) the base of its jurisdiction, with special emphasis on substantive treaties, laws 

and documents, such as the Paris Convention, WIPO Copyright Treaty (WCT), 

the Berne Convention for the Protection of Literary and Artistic Works,  
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ii) compter  pour  prendre des mesures préventives contre les  copies et compter 

comme source d’information de la sphère publique sur le soi-disant procédé 

de la “Quatrième Révolution Industrielle”, 

iii)  contenir des informations sur l’inventeur, le bureau en charge de la création 

du brevet, le brevet lui-même et la façon d’utiliser le brevet légalement, dans 

le but d’éviter les cas de plagiat résultant de l'ignorance à propos de la ques-

tion, 

iv)  être traduit vers  des langues de tous les pays signataires, dans le but d’éviter 

les cas mentionnés dans le point précédent; 

2. Appelle  tous les pays membres des Nations unies et de l’Organisation mondiale de la propriété 

intellectuelle à devenir signataires du traité des brevets coopératifs sous l’Organisation mon-

diale de la propriété intellectuelle; 

3. Recommande l’établissement  de la Cour internationale des brevets avec les lignes directrices 

suivantes: 

a) tous détails nécessaires pour un processus d'établissement complet de l'IPC et non 

mentionnés dans les limites de cette résolution seront déterminés durant une session 

exceptionnelle de l’Assemblée générale de l’Organisation mondiale de la propriété in-

tellectuelle, où les statuts pour la Cour internationale des brevets seront rédigés,  si-

gnés et appliqués- assemblée  qui sera tenue dans les six mois suivant l’adoption et  la 

ratification de cette résolution, 

b) les membres de la Cour Internationale des brevets devront être: 

i) les pays membres de l’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle à 

moins qu’ils choisissent de ne pas y adhérer, 

ii)  les organisations non gouvernementales pourront déposer une candidature, 

qui sera soumise  aux votes des pays membres, 

c) des tribunaux seraient présents sur tous les continents, les pays situés sur deux conti-

nents pourraient choisir la cour qui souhaiterait:  

i) servir de tribunal de première instance, 

ii) recevoir  des demandes de brevet des Etats du continent, 

iii) coopérer avec les offices nationaux de brevets et d'autres offices internatio-

naux de brevets, tels que l'Organisation eurasienne des brevets (OEAB) et les 

organisations intergouvernementales telles que la Cour des brevets unifiée 

(UPC) qui sera prochainement créée, 

d) la CIB aimerait utiliser des traités, lois et documents sous l'administration de l'Organi-

sation mondiale de la propriété intellectuelle comme : 

i) la base de ces juridictions; avec les accents particuliers sur les traités, les lois 

et les documents, comme la convention de Paris, le traité de l’OMPI sur le droit 

d’auteur, la Convention de Berne pour la protection des œuvres littéraires et 

artistiques, 



 

 

 

FerMUN 2017 Final Report – English version 

46 

ii) the base of its procedures, with special emphasis on procedural treaties, laws 

and documents, such as the Patent Cooperation Treaty (PCT), the Patent Law 

Treaty (PLT), the Trademark Law Treaty (TLT), the Madrid Protocol, the Hague 

Agreement, the Lisbon agreement and the Design Law Treaty (DLT), as soon 

as it is accepted, 

e) the IPC itself would serve as court of second instance, or a court of first instance with 

a possible appeal, in cases which are deemed necessary by a simple majority of the 

judges of a regional court, 

f) legal decisions made in any part of the IPC would be automatically accepted in every 

member state of the IPC, 

g) after each patent application or advisory statement request, the submitter would be 

required to pay a fee, specified by the regional courts under the IPC, 

h) in order to avoid dealing with unimportant patent applications the advisory board 

would examine each patent application if it is worth giving protection, and if yes,  

i) they would also examine the appropriate duration of the protection of the 

patent, 

ii) they would do research to find out if it is in fact the first application of that 

patent, with the help of the judge(s) appointed to that case; 

4. Decides to organize an extraordinary session of the World Intellectual Property Organization: 

a) between 13-24 February 2017, 

b) at the WIPO headquarters in Geneva, Switzerland, 

c) with the aim of collecting and methodizing all of its treaties, laws, documents, rules 

and regulations that it has already adopted up until the meeting’s start, 

i) with special emphasis on the ones mentioned within the confines of this res-

olution, 

ii) in order to help the operation of organs which use substantive and procedural 

WIPO treaties, laws and documents as their base, for example the to-be-set-

up IPC, 

d) further aiming to create and adapt further treaties, laws and documents if the need to 

do so arises during the meetings; 

5. Suggests the establishment of working groups which would,  

a) examine the effects of the Fourth Industrial Revolution on intellectual property, 

b) then, in light of their research, propose changes on the treaties, laws, documents, 

rules and regulations of the World Intellectual Property Organization in order to syn-

chronize the laws of intellectual property and the effects of the Fourth Industrial Rev-

olution, 

c) further be elaborated on and set into motion at the aforementioned session of the 

World Intellectual Property Organization; 
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ii) la base de ces procédures, avec les accents particuliers sur les traités, les lois 

et les documents, comme le Traité de coopération en matière de brevets 

(PCT), Le Traité sur le droit des brevets (PLT), le Traité sur le droit des marques 

(TLT), le Protocole de Madrid, l’Accord de La Haye, l'Accord de Lisbonne et le 

DLT, dès qu'il est accepté, 

e) la CIB lui-même aimerait servir comme cour de seconde instance ou cour de première 

instance avec une possibilité d’appel, dans les cas jugés nécessaires par une simple 

majorité des juges de la cour régionale,  

f)  les décisions légales seraient prises dans n'importe quelle partie de la CIB qui aimerait 

être acceptée de tous les états membres de la CIB, 

g) après chaque candidature de brevets ou la demande de candidature, les auteurs de-

vront payer les frais d’enregistrement, spécifiés par la cour régionale sous l’autorité 

de la CIB, 

h) afin d'éviter de traiter trop légèrement les applications de brevets, le comité consul-

tatif aimerait examiner  chaque application de brevets pour décider de son besoin de 

protection et dans ce cas,  

i) ils aimeraient aussi examiner la durée d'approbation de la protection des bre-

vets, 

ii) ils aimeraient faire des recherches pour vérifier s’il s’agit de la première appli-

cation des brevets, avec l'aide de(s) juge(s) nommés à cette affaire; 

4. Décide d'organiser une session extraordinaire de l'OMPI 

a) entre les 13-24 février 2017 

b) au siège de l'OMPI à Genève, Suisse 

c) ayant pour but de collecter et privilégier tous les traités, lois, documents, règles et 

règlements qu'elle a déjà adoptés jusqu'à son lancement, 

i) avec un accent particulier mis sur ceux mentionnés dans les limites de cette 

résolution, 

ii) afin d'aider les opérations des services qui utilisent les traités de fond et de 

procédure de l'OMPI, les lois et les documents de départ, par exemple la fu-

ture CIB, 

d) visant en outre à créer et à adapter d'autres traités, lois et documents si le besoin se 

fait sentir lors des réunions; 

5. Suggère l'établissement de groupes de travail qui, 

a) examineraient les effets de la quatrième révolution industrielle sur la propriété intel-

lectuelle, 

b) aideraient à mettre en valeur leurs recherches, proposeraient des changements dans 

les traités, les lois et des documents, règles et régulations de l'Organisation mondiale 

de la propriété intellectuelle afin de synchroniser les lois concernant la propriété in-

tellectuelle et les effets de la quatrième révolution industrielle, 

c) élaboreraient et mettraient en place la session susmentionnée de l'Organisation mon-

diale de la propriété intellectuelle; 



 

 

 

FerMUN 2017 Final Report – English version 

48 

6. Encourages the progressive development of technologies within industries rising to promi-

nence during the so-called ”Fourth Industrial Revolution”,  

a) which include, but are not limited to: 

i) cyber-physical systems, applied in areas like aerospace, energy, healthcare 

and manufacturing, such as smart grids, autonomous automobile systems, ro-

botic systems, automatic pilot avionics, 

ii) cloud computing, 

iii) the Internet of Things (IoT), 

b) by giving them priority in the IPC, in order to have the patenting process done as soon 

as possible, thus encourage everyone to submit a patent application by not being ex-

pensive due to the fast process, hence inventions would not be limited to companies 

with big revenues, 

c) by ordering the applications submitted by developing countries to the first place, thus 

encouraging them to create more inventions and then patent them,  because of the 

same reason mentioned in sub-subclause ii of this sub-clause; 

7. Further endorses the progressive, wide-scale adoption of technologies and industries brought 

forward by the so-called ”Fourth Industrial Revolution” for all member States in spirit of: 

a) progress of technology and humankind alike, 

b) enhancing global awareness about the issues, cultures, societies, politics and economy 

of the world with the help of these technologies, thus reducing the number of social 

issues, since education is one of the most important measures in achieving the afore-

mentioned goal, 

c) using them in education in order to: 

i) make studying easier and more interesting, 

ii) take weight off teachers’ shoulders, 

d) making production of any goods easier, thus cheaper, hence more easily accessible for 

many, so the number of illegally procured products, goods, software and such would 

decrease;  

8. Suggests the creation of an international ethics panel working in close co-ordination with the 

World Intellectual Property Organization (WIPO), specializing in moral questions regarding, but 

not limited to the following: 

a) ethics of developments in artificial intelligence, 

b) ethics in progressively developing medicine, such as human cloning and genetic ma-

nipulation of humans; 

9. Further endorses the domestic promotion of development of software and other ways of in-

tellectual property within member States by: 



 

 
 

FerMUN 2017 Rapport final – Version française 

49 

6. Encourage le développement progressif des technologies dans les industries en  faveur de la 

prétendue «Quatrième révolution industrielle», 

a) qui comprennent, sans s'y limiter: 

i) les systèmes cyber-physiques, appliqués dans des domaines comme l'aéros-

patiale, l'énergie, les soins de santé et la fabrication, tels que les grilles intelli-

gentes, l'autonomie des systèmes automobiles, la robotique, des pilotes 

d'avions automatiques, 

ii) le cloud computing, 

iii) l'internet des objets, 

b) en leur donnant une priorité à la CIB, afin de considérer le processus de brevetage 

préparé dès que possible, et d’encourager tout le monde à soumettre une demande 

de brevet peu coûteuse en raison de la rapidité du processus, ainsi les inventions ne 

seraient pas limitées aux entreprises avec des revenus importants, 

c) pour favoriser les candidatures présentées  par les pays en développement en premier 

lieu, ce qui les encouragerait à créer plus d’inventions et à déposer des brevets, cf les 

mêmes raisons mentionnées dans le sous-alinéa ii de la présente sous-clause; 

7. S’appuie également  sur l’adoption progressive et à grande échelle des technologies et indus-

tries présentées par ladite “quatrième révolution industrielle” pour tous les Etats membres 

dans l’esprit de : 

a) progrès de la technologie du type humankind, 

b) renforcement de la sensibilisation mondiale sur les problèmes, cultures, sociétés, éco-

nomie et politique du monde grâce à l’aide de ces technologies, ce qui contribuera à 

trouver des solutions aux problèmes sociaux, puisque l’éducation est l’une des me-

sures les plus importante à prendre pour atteindre les buts précédemment mention-

nés, 

c) les utiliser dans l’éducation afin de :  

i) rendre les études plus simples et intéressantes,  

ii) enlever le poids de responsabilités des professeurs, 

d) rendre la production industrielle  plus facile, donc moins chère et ainsi plus facilement 

accessible, ce qui diminuerait le nombre des produits illégalement procurés (biens, 

logiciels et autres);   

8. Suggère la création d’un panneau éthique international travaillant en coordination avec 

l’OMPI, et se focalisant sur les questions morales, concernant mais pas limitées aux suivantes: 

a) le développement éthique avec l'intelligence artificielle, 

b) l’éthique dans le  développement progressif de la médecine comme le clonage hu-

main, et la manipulation génétique ; 

9. S’appuie de même sur la promotion interne du développement de logiciels et d’autres moyens 

de la propriété intellectuelle entre ses Etats membres en :   
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a) considering the possibility of dealing with such patents in an expedited manner as a 

way of promotion, as such could lead to decreased prices on such properties, which in 

turn would enable them to be more easily accessed and serve as a promotion for pro-

curing them in legal ways, 

b) recommending inventors, vendors and developers to revise the prices they sell the 

right to use their patent, their products, their software and other intellectual property 

at, in order to achieve the goals stated in the sub-clauses; 

10. Draws attention to the prevalence of cyber-espionage and the importance of designing new 

forms of intellectual property while keeping in mind security weaknesses, loopholes and pos-

sible perpetrators of cyber-attacks and cyber-espionage; 

11. Suggests that financial and logistical help be given to less economically developed nations, 

funded by the UN Development Program (UNDP) and more economically developed nations, 

in order to make the implementation of this resolution possible, feasible and easier for them; 

12. Strongly recommends to create a new type of software protection, 

a) which would fall under a newly established form of intellectual property right, which 

would be called Software Property Rights,  

b) because they have different needs than patents: 

i) their protection needs to be made quickly,  

ii) it is very difficult to decide whether they are new or not (with the advance of 

technologies it is getting easier to decide in the case of patents), 

iii) judges would need a new type of training since digital technologies are differ-

ent than physical ones, 

iv) when changes are made on a patent it counts as a different one, which would 

not work with software because they are often further developed, 

c) because they have different needs than copyrights: it is very difficult to decide 

whether new software has been created, or an already existing one copied and slightly 

modified, 

d) which would be elaborated on at the extraordinary meeting of the World Intellectual 

Property Organization between 13-24 February 2017 mentioned within the confines 

of this resolution, by working groups set up by the World Intellectual Property Organ-

ization for this purpose; 

13. Decides to remain actively seized of the matter.  
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a) considérant la possibilité de gérer de tels brevets plus rapidement comme un moyen 

de promotion, ce qui pourrait mener à la baisse des prix utilisés sur de telles proprié-

tés, ce qui en retour leur permettrait d’être plus facilement accessibles et servirait de 

promotion pour se les procurer de manière légale, 

b) recommande aux inventeurs, vendeurs et développeurs de revoir le prix à payer pour 

pouvoir utiliser les brevets, les produits, les logiciels et autres éléments de la propriété 

intellectuelle afin d’atteindre leurs objectifs fixés dans les sous-clauses;  

10. Attire l’attention sur la prévalence du  cyber-espionnage et l’importance de la conception de 

nouvelles formes de propriété intellectuelle tout en prenant en compte les failles de la sécu-

rité, les vides juridiques, et les éventuelles cyberattaques et les piratages informatiques;  

11. Suggère qu’une aide financière et logistique soit accordée aux pays en cours de développe-

ment, financée par le programme des Nations Unis pour le développement (PNUD) et les pays 

développés, pour que la mise en œuvre des résolutions soit possible, faisable et plus facile 

dans ces pays ; 

12. Recommande vivement de créer un nouveau type de logiciel de protection, 

a) qui serait en conformité avec les nouvelles réglementations de la propriété intellec-

tuelle, et qui serait nommé “Software Property Rights”,  

b) parce qu’ils ont des besoins autres que le brevetage : 

i) leurs  protections doivent être faites rapidement,  

ii) il est très difficile de savoir s’ils sont obsolètes ou non (avec l’avancée techno-

logique,  il est plus aisé de le savoir pour les brevets), 

iii) les juges auront besoin d’un autre type de formation puisque les technologies 

digitales sont différentes des physiques, 

iv) quand des changements sont faits sur un brevet celui-là est considéré comme 

nouveau, ce qui n’est pas valable pour les logiciels parce qu’ils sont souvent 

mis à jour, 

c) car ils ont des besoins différents que les droits de propriété: il est très difficile de dé-

cider si un nouveau logiciel a été créé, ou si un logiciel déjà existant a été légèrement 

modifié, 

d) cela serait élaboré durant une réunion extraordinaire de l’Organisation mondiale de la 

propriété intellectuelle entre les 13-24 Février 2017, mentionnée dans les limites de 

cette résolution, en groupes de travail, mis en place par l’OMPI dans ce but; 

       13. Décide de rester activement saisi de ce sujet. 
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WIPO 4 – Health 

The issues of the WIPO 4 committee were to find a balance between the protection of intellectual 

propriety and the access to healthcare.  

If our resolutions were implemented as proposed, here is how this balance would have been estab-

lished. First of all, cross-border pharmacies would be equipped with devices capable of detecting 

counterfeit medicines. Furthermore the population would be made more aware of counterfeiting 

by posters and billboards. The project “Sms for life 2.0” which encourages access to healthcare, 

would increase in importance. Several operations such as “Pangea”, led by Interpol, would exist, and 

plans of action and penalization against “criminal networks” would be undertaken.  

Research and development in the health sector would be practiced in the same way in developed 

countries and in developing countries, due to the rallying of subsidiaries from pharmaceutical com-

panies. Furthermore, the respect for this research would be guaranteed by a penal code, which 

would take into account the sanitary and social requirements of each country. A particular govern-

ment budget dedicated to the most expensive medicines (especially those against deadly illnesses) 

would allow the management of this access. The creation of a worldwide observatory for the access 

to healthcare, independent of non-governmental organizations, and associated with the World 

Health Organization, would be considered, thus supplying reliable data on the lack of access to 

healthcare, in order to reduce it. A commission attached to the WHO, studying outliers among phar-

maceutical companies, so that they are not abusive, would attempt to standardize access to 

healthcare. 

The UN would also establish a new agency, which would supervise the protection of patient infor-

mation. Its databases would be strengthened by new technologies. The pooling of funds by certain 

hospitals would gather more means to ensure the protection of the medical information of their 

patients. 

The delegates thus concluded that international collaboration is important to find solutions to global 

issues. The agreement among delegates for each clause should extend to a global scale. 

 

FORUM : WIPO 4 

ISSUE: Fight against counterfeit medicine. 

MAIN SUBMITTER: Germany 

CO-SUBMITTERS: Bayer/Monsanto, Cambodia, Canada, China, France, Kenya, Mexico, MSF, Nigeria, 

OXFAM, Senegal, Switzerland. 

The World Intellectual Property Organization, regarding counterfeiting, 

Keeping in mind that 10 to 30% of drugs sold all around the world are counterfeit ones, 

Expressing its satisfaction towards the previous actions that have been lead to tackle this issue, 

Bearing in mind that the corruption of medical actors leads to an increase of counterfeiting, 
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OMPI 4 – Santé 

Les enjeux du comité OMPI 4 visaient à trouver un équilibre entre la protection de la propriété intel-

lectuelle et l’accès aux soins.  

Si nos résolutions étaient mises en place, voici comment un équilibre serait établi. Tout d’abord, des 

pharmacies transfrontalières seraient dotées d’appareils détectant les médicaments de contrefa-

çon. La population serait ainsi plus amplement avertie de la contrefaçon, grâce à des affiches publi-

citaires. Le projet “Sms for life 2.0” favorisant l’accès aux soins, prendrait davantage d’ampleur. Di-

verses opérations telles que “Pangéa”, dirigées par Interpol, existeraient et des plans d’action et de 

pénalisation contre ces “réseaux criminels” seraient entrepris. 

La recherche et le développement dans le domaine de la santé seraient exercés de la même façon 

par les pays développés que par ceux en voie de développement, grâce à la mobilisation des filiales 

spécialisées de compagnies pharmaceutiques. De plus, le respect de la recherche serait garanti par 

un code pénal, qui prendrait en compte les exigences sanitaires et sociales de chaque pays. Un bud-

get gouvernemental particulier dédié aux médicaments les plus onéreux (surtout ceux contre les 

maladies mortelles) permettrait de gérer cet accès. La création d’un observatoire mondial de l’accès 

aux soins, indépendant des organisations non gouvernementales, et rattaché à L’Organisation mon-

diale de la santé, serait envisagée, fournissant ainsi des données fiables sur l’inaccessibilité aux 

soins, afin de la réduire. Une commission dépendante de l’OMS, étudiant les marges des compagnies 

pharmaceutiques afin qu'elles ne soient pas abusives tenterait alors d’harmoniser l’accès aux soins. 

L’ONU établirait également une nouvelle agence, qui superviserait la protection des informations 

des patients. Les bases de données seraient renforcées par de nouvelles technologies. La mise en 

commun de fonds par certains hôpitaux rassemblerait plus de moyens pour assurer la protection 

des données médicales des patients.  

Les délégués ont donc conclu que les collaborations internationales étaient importantes pour trou-

ver des solutions aux enjeux mondiaux. L’entente entre les délégations pour chaque clause devrait 

s’étendre à une échelle mondiale. 

 

FORUM : OMPI 4 

PROBLÉMATIQUE : Combattre la contrefaçon médicale  

SOUMIS PAR : Allemagne  

COSIGNATAIRES : Bayer/Monsanto, France, Nigéria, Sénégal, Chine, Mexique, Kenya, MSF, Cambodge, 
Suisse 

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, concernant la contrefaçon, 

Gardant à l’esprit que de 10 à 20% des médicaments vendus dans le monde sont des 
contrefaçons, 

Exprimant sa satisfaction envers les actions menées pour lutter contre cette problématique,  

En tenant compte que la corruption des acteurs de la médecine mène à une augmentation de 
la contrefaçon,  
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Deeply disturbed by the amount of counterfeited drugs that are currently sold via Internet, 

which rises to 50% 

1. Calls for providing more information for the population about this trafficking, by: 

a) creating campaigns that fight against counterfeiting by displaying posters denouncing this 

trafficking in public spaces, 

b) informing about the dangers of counterfeit medicine (advertisements, conferences in fac-

tories and schools), 

c) providing a list submitted by WHO of officially recognized trustful medical producers; 

2. Calls for restrictions against online purchase and more control upon the arrival of drugs, by: 

a) strengthening control on the Internet, 

b) suggesting to the Security Council to develop an action plan against “criminal networks” 

involved in this trafficking, 

c) encouraging countries that already faced counterfeiting issues to be more active in the 

fight against counterfeiting (by for example joining the Medicrime convention); 

3. Encourages a better control at customs by distributing devices enabling the detection of fake 

medicine such as the detector provided by the UN; 

4. Supports the project “SMS for Life 2.0” established in Nigeria by the company Novartis based 

on new technologies in order to extend it to all the other countries deeply affected by the 

counterfeiting of medicines, and furthermore to: 

a) efficiently distribute essential medicines stock shortages, 

b) reinforce illnesses monitoring in all countries touched by malaria, leprosy, cholera…, 

c) improve the quality and the accessibility to care services in the developing world, 

d) offer high-quality training to health care workers providing them with e-learning modules 

upon request; 

5. Encourages all nations to take part in Interpol operations and to lead action such as Pangea, 

Storm, Mamba, Cobra, Griboria and Porcupine; 

6. Suggests the assembly to further their fight against counterfeiting in order that medicine fac-

tories engage and empower themselves for the access of medicine in LDCs through a better 

distribution of medicine and a decrease of prices;  

7. Encourages the verification of the origin of medicines in the sanitary infrastructures of devel-

oping countries, knowing that counterfeited medicines are also distributed there;   

8. Encourages all member states to reduce import tariffs on medicine in order to lower prices in 

all countries and thus increase accessibility. 
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Particulièrement gênée par l'accroissement de la vente des médicaments et drogues sur 

Internet, qui atteint 50%,  

1. Appelle  à fournir plus d’informations aux populations à propos de ce trafic, en : 

a) créant des campagnes dénonçant la contrefaçon en affichant des posters dénonçant 

ce trafic sur la place publique, 

b) informant des dangers de cette contrefaçon (campagnes publicitaires, conférence 

dans les entreprises et les écoles), 

c) fournissant une liste soumise par l’OMS de producteurs de médicaments reconnus 

fiables ; 

2. Appelle à des restrictions de la vente en ligne et plus de contrôles sur la livraison des  

médicaments, en 

a) Renforçant des contrôles sur Internet, 

b) Suggérant au Conseil de sécurité de développer un plan d’action contre les “réseaux 

criminels” impliqués dans ce trafic, 

c) Encourageant les pays qui font déjà face à ces problématiques de contrefaçon à être 

plus actifs dans le combat contre la contrefaçon (en, par exemple, ajoutant la convention 

MEDICRIME); 

3. Encourage un meilleur contrôle aux douanes en distribuant des appareils permettant la 

détection de faux médicaments, appareils comme celui fourni par les Nations unies; 

4. Soutient le projet « SMS for life 2.0 » mis en place au Nigeria par la compagnie Novartis basé 

sur les nouvelles technologies dans le but de l’étendre aux autres pays particulièrement 

touchés par la contrefaçon de médicaments, et : 

a) Gérer efficacement les ruptures de stocks des médicaments essentiels, 

b) Renforcer le contrôle de l’évolution des maladies dans tous les pays affectés par la ma-

laria, la lèpre, le choléra…, 

c) Améliorer la qualité et l’accès aux services de santé dans le monde en développement, 

d) Proposer une formation de qualité aux travailleurs dans le domaine de la santé, en leur 

procurant des modules de cours en ligne sur demande ; 

5. Encourage toutes les nations à prendre part aux opérations Interpol, et à mener des actions 

de type Pangea, tels que les opérations Pangea, Storm, Mamba, Cobra, Griboria, et Porcupine; 

6. Suggère que l’Assemblé intensifie le combat contre la contrefaçon afin que les fabricants de 

médicaments s’engagent plus fortement dans l’accès aux médicaments pour les pays les moins 

développés grâce à une meilleure distribution et une baisse des prix;  

7. Encourage la vérification de la provenance des médicaments dans les infrastructures 

sanitaires des pays en développement, sachant que des médicaments contrefaits y sont aussi 

distribués; 

8. Encourage tous les États membres à réduire les tarifs d'importation pour baisser les prix 

dans tous les pays et donc augmenter l'accessibilité. 
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FORUM: WIPO 4 

ISSUE: Protecting patient’s medical information 

MAIN SUBMITTER: Kenya 

CO-SUBMITTERS: Canada, China, Germany, Senegal, Sweden, Switzerland, Thailand, USA 

The World Intellectual Property Organization, 

Taking into account that many of the medical institutions with poor security are situated in 

LEDC’s, 

Alarmed by the fact that health care information breaches are on the rise, according to 

Americanbar 34.5% of all registered breaches in the industry sector were in medical or health firms,  

Further alarmed by the fact that more than half of the data breaches are executed with the 

help of an insider in the firm, 

Expressing its confidence in the ability to prevent and detect a data breach, but which is still 

perfectible, 

1. Suggests the construction of a large database shared by a number of hospitals, depending on 

their scale, so that they have more funds to protect and maintain a shared database; 

2. Calls for the creation of a new UN body that oversees the protection of the patient’s infor-

mation that will be called International Patient Information Overseer (IPIO): 
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FORUM : OMPI 4  

PROBLEMATIQUE : Protection des données médicales des patients  

SOUMIS PAR : Kenya  

COSIGNATAIRES : Allemagne, Canada, Chine, Sénégal, Suisse, Suède, Thaïlande, États-Unis 

 L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle, 

Prenant en compte que la plupart des institutions médicales mal sécurisées sont situées dans 

les pays les moins développés, 

Alarmée par le fait que la violation des informations sur la santé soit en hausse, selon 

l’American Bar, 34.5% des violations enregistrées dans l’industrie ont été commises dans des sociétés 

du secteur médical ou de la santé,  

Alarmée en outre par le fait que plus de la moitié des violations de données a été commise 

avec l’aide d’un complice interne à l’entreprise, 

Exprimant la confiance en sa capacité à prévenir et détecter une violation de données, capacité 

qui reste encore perfectible, 

1. Suggère la mise en place d’une base de données partagée par un certain nombre d'hôpitaux, 

en fonction de leur ampleur, afin d’avoir plus de moyens pour protéger et maintenir une base 

de données commune; 

2. Appelle à la création d’un nouveau corps de l’ONU pour superviser la protection des informa-

tions des patients, qui serait appelée “Superviseur international des informations des patients 

“ (SIIP): 
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a. by having quadrennial meetings with hospital directors, 

b. by sending independent agents to check in person on a random basis whether security 

is in order; 

3. Emphasizes the existence and importance of laws concerning the legal procedures of a patient 

who is mentally incapacitated; 

4. Draws attention to the setup of a contract between patient and doctor stating that the doctor 

will respect the patient’s medical information; 

5. Hopes that the database will be protected in the following ways: 

a. by securing the database with the latest encryptions, 

b. giving only doctors with a qualification the authority to reach patients’ medical infor-

mation, 

c. by implementing a three-tier identification for doctors consisting of the following 

steps: a fingerprint scan, a key, a 6 digit code; 

6. Requests financial aid from the WHO to LEDCs if a country: 

a. is defined by the UN as a country touched by poverty, 

b. has been touched by a civil war, 

c. or has been touched by any other factor that causes general disruption; 

7. Ensuring innovation takes plays in a controlled manner respecting the patient's medical infor-

mation; 

8. Calls for all funding done on research that indirectly or directly violates basic, international 

human rights in any way to be condemned. 

 

FORUM: WIPO 4 

ISSUE: Insure a broad access to healthcare, whilst respecting the property rights of actors in medical 

research.  

MAIN SUBMITTER: The delegation of India 

CO-SUBMITTERS: Cambodia, Canada, China, France, Germany, Kenya, Mexico, MSF, Nigeria, Senegal, 

South Africa, Sweden, Switzerland, Thailand, USA  

The World Intellectual Property Organization, 

Welcoming with pleasure all member state delegations represented, 

Observing with concern, that despite the technological progress in the health sector, some 

countries still suffer from inequality regarding access to healthcare, 
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a. en faisant des réunions quadriennales avec les directeurs d’hôpitaux, 

b. en envoyant des agents indépendants vérifier si la sécurité fonctionne, de manière 

aléatoire;  

3. Souligne que des lois concernant les procédures judiciaires d’un patient mentalement irres-

ponsable existent déjà et devraient être respectées;  

4. Attire l’attention sur la mise en place d’un contrat entre patient et médecin qui certifie que le 

médecin respectera les informations médicales du patient; 

5. Espère que la base de données sera protégée des manières suivantes: 

a. en sécurisant la base de données avec les cryptages les plus récents,  

b. en donnant uniquement aux médecins détenteurs d’une qualification le pouvoir d’ac-

céder aux informations médicales des patients, 

c. par la mise en œuvre d’une identification à trois niveaux des médecins constituée des 

étapes suivantes: un scanner d’empreinte digitale, une clé, un code à 6 chiffres;  

6. Recommande une aide financière de la part de l’OMS aux pays les moins développés si le pays 

a. est défini par l’ONU comme un pays touché par la pauvreté, 

b. a connu une guerre civile, 

c. ou a connu tout autre facteur causant un dérangement général; 

7. S’assurant que les innovations se déroulent de manière contrôlée en respectant  les informa-

tions médicales des patients; 

8. Lance un appel pour que tous les financements pour la recherche qui ont directement ou in-

directement violé les droits de l’homme fondamentaux et internationaux, d’une manière ou 

d’une autre, soient condamnés. 

 

FORUM: OMPI 4  

PROBLEMATIQUE : Assurer un large accès aux services médicaux tout en respectant les droits de 

propriétés des acteurs de la recherche médicale 

SOUMIS PAR : La délégation indienne  

COSIGNATAIRES : Afrique du Sud, Allemagne, Cambodge, Canada, Chine, France, Kenya, Mexique, 

MSF, Nigéria, Sénégal, Suède, Suisse, Thaïlande, U.S.A  

L’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle,  

Accueillant avec contentement et plaisir toutes les délégations des États-membres, 

Observant avec préoccupation que, malgré les progrès technologiques dans le domaine 

médical, certains pays souffrent encore d’inégalités quant à l’accès aux services médicaux, 
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Noting with regret, that each year approximately 100 million people in the world «go under 

the poverty threshold due to their healthcare expenses» according to the WHO and according to the 

United Nations Development Program (UNDP), 2.5 billion people do not have access to basic sanitary 

structures, 

Congratulates itself on the existence, in 80% of the countries in the world, of vaccinal coverage, 

including, amongst others, for diphtheria and tetanus, 

1. Calls upon member States to help developing countries develop a health plan specific to their 

economic conditions, through increased collaboration with actors in medical research who can 

try to find solutions for these countries by pooling the measures already put in place by these, 

or other countries, in order to better understand the complexity of the solution; 

2. Urges countries to create a global observatory for the access to health care which: 

a. will be independent of non-governmental organizations, 

b. will be connected to the World Health Organization, 

c. will have offices in countries affected by a lack of access to health care, in order to 

provide real data; 

3. Invites member states to create national funds specifically for expensive medicines such as 

those regarding the treatment of cancer or neurological and genetic illnesses; 

4. Further invites members to adopt a more rigorous justice policy in order to guarantee the re-

spect of research by the creation of a specific penal code for the conception of medicine, which 

would take the sanitary and social requirements of the country into account; 

5. Calls for the creation of a commission, depending on the WHO, to study profits of pharmaceu-

tical companies, in order to avoid excessive profits by: 

a. making sure that the sales pay off the costs of R/D, 

b. analyzing the data about the financial situation of the company that they provide to 

their mother country each turn they pay their taxes in order to estimate the average 

gain and define the percentage of profits, in accordance with the gains made by the 

pharmaceutical companies selling the brand name product, while keeping the price 

higher for the brand name product, in order to encourage research,  

c. claiming an increase of the period of patent validity of 10 years, again, in order to 

encourage research; 

6. Encourages authorized pharmaceutical companies, present on the list provided by WHO, to 

establish subsidiaries – to a limited extent – in developing countries, in order to increase the 

research and development. 
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Notant avec regrets qu’approximativement 100 millions de personnes “passent chaque année 

sous le seuil de pauvreté à cause de leurs dépenses de santé” selon l’OMS, et que selon le Programme 

des Nations unies pour le développement (PNUD), 2.5 milliards de personnes n’ont pas accès à des 

structures sanitaires de base,  

Se félicitant de l’existence, dans 80% des pays, d’une couverture vaccinale, notamment pour 

la diphtérie et le tétanos,  

1. Invite les États membres à aider ces pays à développer un plan de santé spécifique à leurs 

conditions économiques, grâce à une augmentation de la collaboration avec les acteurs de la 

recherche médicale qui peuvent essayer de trouver des solutions pour ces pays en unissant les 

mesures mises en place par ceux-ci, ou par d’autres pays, dans le but de mieux comprendre la 

complexité de la situation ; 

2. Presse les pays à créer un observatoire mondial pour l’accès aux soins, qui : 

a. sera indépendant des organisations non gouvernementales (ONG), 

b. sera connecté à l'Organisation mondiale de la santé (OMS), 

c. aura des bureaux dans les pays affectés par un manque d’accès aux soins, pour fournir 

de vraies données ; 

3. Invite les États membres à créer un fond national spécifiquement pour les médicaments chers 

comme ceux pour le traitement des cancers ou des maladies neurologiques ou génétiques ; 

4. Invite en outre les membres à adopter une politique de justice plus rigoureuse pour garantir 

le respect de la recherche en créant un code pénal spécifique à la conception de médicaments 

qui permettrait de prendre en compte les exigences sanitaires et sociales du pays ; 

5. Appelle à la création d’une commission dépendante de l’OMS, pour étudier les profits des en-

treprises pharmaceutiques pour éviter des profits excessifs en :  

a. s’assurant que les ventes couvrent les frais de recherche et développement (R&D), 

b. analysant les données sur la situation financière que les compagnies fournissent à leur  

pays à chaque fois qu’ils payent leurs impôts, pour estimer le gain moyen et définir le 

pourcentage de profits, conformément aux gains engendrés par les compagnies ven-

dant les produits de marque, en gardant le prix le plus haut pour les produits de 

marque, afin d’encourager la recherche, 

c. proposant d’augmenter de 10 ans la durée de validités d’un brevet, encore une fois 

pour encourager la recherche; 

6. Encourage les compagnies pharmaceutiques certifiées, présentes sur la liste fournie par l’OMS, 

à établir des filiales dans les pays en développement, afin d'accroître la recherche et le déve-

loppement. Cependant ces délocalisations doivent être limitées pour pouvoir être autorisées. 

 



 

 

 

FerMUN 2017 Final Report – English version 

62 

Security Council 

During FerMUN 2017, the Security Council discussed the following questions: how to re-establish 

peace in Kivu, and how to fight against cyberterrorism. Both questions are very interesting but also 

extremely complex. 

Indeed, each of the subjects revealed to what extent member states of the Security Council had 

different political vision. Concerning cyberterrorism, this conference showed how difficult it is, in 

facing this new menace, to improve the security of citizens without stepping on their liberties, and that 

some countries could oppose constraining international resolutions to preserve their political interests 

and form of national governance.  

Concerning the Kivu region, where there are large amounts of gold, copper and coltan below ground, 

the situation is grim on the question of who should profit from these mineral riches. After the terrible 

genocide of Rwanda which saw the massacre of approximately 800 000 human beings, the geological 

riches of the ground have been pillaged by armed groups that continue the pillages today. In fact, the 

West is so dependent on these minerals to run its electronic sectors that they have been termed “blood 

minerals”. Hence the paradox: the international community claims to want to stop the conflict, but at 

the same time, fuels the militias by continuing to purchase these precious minerals. Moreover, should 

the international community make deals with militias responsible for crimes against humanity? Must 

we choose justice or peace? 

The delegates of the Security Council had prepared both these subjects well, and the reflections, 

debates, and arguments supporting the resolutions were rich. However, only one resolution was 

adopted – that of cyberterrorism, which succeeded at achieving a consensus on the definition of 

cyberterrorism and called for actions to prevent and counter it. The other resolution had support of a 

majority, but was blocked by a few, demonstrating what can happen in the UN despite long work and 

debate. 
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Conseil de sécurité  

Au cours de FerMUN 2017, le Conseil de sécurité s’est réuni pour débattre des problématiques 

suivantes : comment rétablir la paix au Kivu et comment lutter contre le cyberterrorisme. Ces deux 

problématiques sont très intéressantes mais aussi extrêmement complexes.  

En effet, chacun de ces sujets a révélé à quel point les visions politiques des États membres du Conseil 

de sécurité pouvaient diverger. Pour ce qui est du cyberterrorisme, cette conférence a démontré qu’il 

est difficile, face à cette nouvelle menace, d’améliorer la sécurité des citoyens sans empiéter sur leurs 

libertés, et que pour préserver leurs intérêts politiques, leurs formes nationales de gouvernance, 

certains pays pouvaient s’opposer à des résolutions internationales contraignantes. 

Concernant le Kivu, dont le sous-sol est gorgé d’or, de cuivre et de coltan, et qui devrait profiter de 

cette richesse, la situation est désespérante. Après le terrible génocide du Rwanda qui a vu le massacre 

d’environ 800 000 êtres humains, les richesses géologiques des sols ont été pillées par les groupes 

armés qui continuent leur pillage aujourd’hui. C’est la raison pour laquelle on appelle ces minerais dont 

l’Occident est si dépendant pour alimenter l’ensemble du secteur de l’électronique « minerais du 

sang ». D’où le paradoxe : la communauté internationale prétend vouloir arrêter ce conflit mais en 

même temps, elle entretient les exactions des milices en continuant d’acheter ces précieux minerais 

de sang. De plus, faut-il faire des accords avec les milices responsables de crimes contre l’humanité ? 

Faut-il choisir la justice ou la paix ? 

Les délégués du Conseil de sécurité avaient largement préparé ces sujets, et les réflexions, les débats, 

les arguments soutenant des résolutions ont été riches. Cependant, uniquement une résolution a pu 

être adoptée, celle du cyberterrorisme qui a su mettre en place des moyens d’action contre le 

cyberterrorisme mais surtout a pu arriver à un consensus sur la définition du cyberterrorisme. Malgré 

la frustration éprouvée après tout le temps de débat et de travail, le fait d’être parvenu à faire passer 

uniquement une résolution nous donne une idée de ce qui peut se passer à l’ONU lorsqu’une résolution 

voulue par une majorité de pays peut être bloquée par seulement quelques-uns d’entre eux. 
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FORUM: Security Council 

ISSUE: How to fight cyber terrorism? 

 The Security Council, 

1) Decides to define cyberterrorism as the deliberate act of disturbing or shutting down large-

scale computer networks for political, religious, or ideological ends; 

2) Affirms that the existence of a legal framework highlighting cyberterrorism as a crime and 

providing punishment is necessary for international cooperation; 

3) Calls for a consensus on peace, recalling the essential role of multilateralism in this war against 

cyber terrorism among all member states in order to effectively fight cyber terrorism on sev-

eral points: 

a) effective implementation of anti-terrorism awareness campaigns funded solely by the 

country's economy – and if it isn’t possible, by international monetary funds –  accord-

ing to a scale proposed by the national government for developed countries and by 

the International Development Association for Developing Countries, 

b) the administrative blocking of sites promoting terrorism; 

4) Recommends conducting awareness campaigns around the world for safety measures, by: 

a) encouraging public and private companies, mostly those which have already been vic-

tims of information theft, to undertake training measures in this field, 

b) requesting the explanation of the danger of cyber terrorism through media, 

c) setting special courses concerning the risks in the cyberspace in schools and in the 

streets, through adequate training for teachers, 

d) encouraging the implementation of these measures concerning developing countries 

particularly; 

5) Affirms that classified information stored in a government's digital database is considered to 

be part of that country's intellectual property, and shall not be controlled or supervised by any 

foreign nation, NGO, or international organization without the specific request of that coun-

try's government; 

6) Encourages member states to take security precautions such as: 

a) recommending companies to reduce the access to some available information for 

their employees, thus reducing the risk of unwanted information disclosure (which 

could be sold to competitors), 

b) putting in charge a computing group to create a safe software system which will only 

be used by the people working with high risk information if these ones are revealed, 

furthermore for each country the software should be slightly different in order to pre-

vent cyber-attacks originating from other countries. 
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FORUM: Conseil de Sécurité 

PROBLEMATIQUE: Combattre le cyberterrorisme 

 Le Conseil de sécurité, 

1) Décide de définir le cyberterrorisme comme un acte délibéré de déranger ou gêner des sys-

tèmes informatiques à grande échelle à des fins politiques, religieuses, ou idéologiques; 

2) Affirme que l'existence d'un cadre juridique mettant en avant le cyberterrorisme comme un 

crime et le sanctionnant est nécessaire pour une coopération internationale; 

3) Demande un consensus de paix, et rappelle le rôle essentiel du multilatéralisme dans  cette 

guerre contre le cyberterrorisme, entre tous les États membres afin de lutter efficacement 

contre le cyberterrorisme sur plusieurs points :  

a) une mise en place efficace de campagnes de sensibilisation contre le terrorisme, fi-

nancées par la seule économie du pays -et si cela n’est pas possible, par les fonds mo-

nétaires internationaux- selon un barème proposé par le gouvernement national pour 

les pays développés et par l'association internationale de développement pour les 

pays en développement, 

b) le blocage administratif des sites faisant l'apologie du terrorisme; 

4) Recommande des campagnes de sensibilisation de la population de chaque pays afin qu'elle 

puisse participer à sa propre protection en :  

a) encourageant les entreprises publiques et privées, en particulier celles qui ont déjà 

été victimes de vols d'informations, à entreprendre des actions de formation dans ce 

domaine, 

b) demandant l'explication du danger du cyberterrorisme par les médias, 

c) mettant en œuvre dans les écoles et dans les rues des cours spéciaux sur les risques 

du cyberespace et des formations avec des cessions d’entraînement pour les ensei-

gnants,  

d) encourageant la mise en place de ces mesures plus particulièrement dans les pays en 

développement ; 

5) Affirme que l’information classifiée stockée dans la base de données digitale d’un gouverne-

ment est considérée comme la propriété intellectuelle spécifique, et ne doit pas être contrôlée 

ou supervisée par n’importe quelle nation étrangère, ONG ou organisation internationale, sans 

une demande spéciale au gouvernement du pays ; 

6) Incite les pays à prendre des mesures de sécurité face à ces risques ; 

a) recommander aux entreprises de réduire l'accès de certaines informations disponibles 

pour leurs employés, afin qu’il y ait moins de divulgations d'informations (pouvant être 

revendues à des concurrents), 

b) charger un groupe informatique de créer un logiciel sécurisé qui sera utilisé unique-

ment par les personnes travaillant avec des informations à haut risque si ceux-ci sont 

dévoilés, de plus pour chaque pays le logiciel devra être légèrement modifié afin d'em-

pêcher les cyberattaques provenant de d'autres pays. 
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UNCSW 

The United Nations Commission on the Status of Women was essential to handle under the widest 

possible viewpoint the theme of human rights on which focused the conference. It represented 

important stakes in the contemporary world: the rights of women in education, in the working world, 

and the promotion of women in science. These three issues each symbolize a stage in the access to 

gender equality and are closely linked: education (the most fundamental) will allow women to open 

to the professional world in which we must ensure the respect of their rights, which will allow 

questioning on parity in areas traditionally reserved for men, such as sciences. From a wider point of 

view, the change of women’s status is essential for bringing up the standard of living of any society. 

Irina Bokova, Chief Executive Officer of the UNESCO, was often quoted in the preambulatory clauses 

of the debated resolutions: “leave out women and girls, and you exclude 50% of your brainpower, 50% 

of your creative genius, and 50% of your economic support”. Concrete and relevant solutions such as 

an education with flexible schedules, programs and places, adapted to the needs of the local 

population, information campaigns for parents, programs raising the question of gender equality to 

awareness by breaking male and female stereotypes, the creation of a financial fund, have been 

suggested. The delegates wanted to promote the access of women to labour rights by innovative ways 

such as the introduction of special loans to facilitate the creation of start-ups by women, or the 

encouragement of low-priced day nurseries. Solutions to the issue of women in science was 

pragmatically translated by supporting associations, partnerships, communication networks and 

organized effective actions, such as the Oréal-UNESCO or AWIS. The discussion and thought on these 

three issues made us aware of their importance, the obstacles and the applicable solutions. 
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UNCSW 

La Commission de la condition de la femme des Nations unies était indispensable pour traiter sous le 

plus large angle de vue possible le thème des droits de l’homme sur lequel se concentrait la conférence. 

Il représentait des enjeux importants du monde contemporain : le droit des femmes à l’éducation, le 

droit des femmes dans le monde du travail et la mise en avant des femmes dans le secteur scientifique. 

Les trois problématiques symbolisent chacune une étape dans l’accès à l’égalité des genres et sont 

étroitement liées: l’éducation (la plus fondamentale) permettra à la femme de s’ouvrir au monde 

professionnel dans lequel nous devons assurer le respect de leurs pleins droits, et permettra le 

questionnement sur la parité dans les domaines traditionnellement réservés aux hommes, comme le 

monde scientifique. D’un point de vue plus large, ce changement de statut de la femme est essentiel 

pour le progrès du  niveau de vie de toutes les sociétés. La citation d’Irina Bokova, Directrice générale 

de l’UNESCO, a été souvent reprise dans les clauses de préambule des projets de résolution : « Laissez 

les femmes et les filles à l'écart, et vous excluez 50% de votre puissance cérébrale, 50% de votre génie 

créatif, et 50% de votre soutien économique. » Des solutions concrètes et pertinentes telles qu’une 

éducation avec des horaires, des programmes et des lieux flexibles, adaptée aux besoins de la 

population locale, des campagnes d’information auprès des parents, des programmes qui promeuvent 

la sensibilisation à la question de l’égalité des sexes en rompant les stéréotypes masculins et féminins, 

des créations de fonds de financement, ont été proposés. Les délégués ont voulu promouvoir l’accès 

des femmes aux droits du travail par des moyens innovants tels que l’introduction de prêts 

conditionnés spéciaux pour faciliter la création de start-ups pour les femmes ou l’encouragement de 

la création de garderies à bas prix. La recherche de solutions pour la problématique des femmes dans 

la science s’est pragmatiquement traduite par un soutien aux associations, partenariats, réseaux de 

communication et actions efficaces déjà mises en place, telle que l'Oréal-UNESCO ou AWIS. Les trois 

problématiques, soulevées, réfléchies, débattues, ont engendré des prises de conscience sur leur 

importance, leurs obstacles et les solutions applicables.   
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FORUM: UNCSW 

ISSUE: Promoting the access of education and literacy to women  

MAIN SUBMITTER: Portugal 

CO-SUBMITTERS: Brazil, France, Germany, India, Ivory Coast, New Zealand, Norway, South Korea, 

Switzerland, Ukraine, UNESCO, United States 

The UNCSW,  

Welcoming the establishment of the United Nations Commission on the Status of Women 

[UNCSW],  

Enabling the strengthening of the capacity of the United Nations to respond to the needs of 

women, 

Reaffirming that education is a human right and that equal access to education strengthens 

the means of action and the presence of women and girls in society, 

Noting also that the education of a child is fundamental for the development of a citizen's 

conscience, 

Recognizing that women's education is an important goal of the Millennium Development 

Goals and that their emancipation can only be beneficial, 

Convinced that the education of children is a shared responsibility of parents, women and men, 

and should not be a source of discrimination or restrict the full participation of women in society, 

Emphasizing that women's education saves millions of lives every year, especially among 

children, 

Recalling also that the third point of acceptance of the Dakar Framework for Action on 

Education for All, adopted at the World Education Forum in 2000, was signed by all the countries 

present in this Committee and touches on equal rights, 

Alarmed by the global statistics that reflect the conditions of women in relation to education 

and which must underline the importance of this subject to all governments present, 

1. Encourages all member states of the United Nations to create and invest in targeted campaigns 

to raise awareness among parents of girls who cannot attend school by: 

a. publishing illustrated posters that encourage girls' parents to allow them to go to 

school, while ensuring that these posters are understandable even to illiterate people, 

b. designating voluntary groups in each region of the countries to raise awareness, in 

their communities, of the need for access to education for women, for example 

through their own experience; 

2. Invites the construction of smaller school infrastructures closer to the home of girls to: 
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FORUM : UNCSW 

PROBLÉMATIQUE : Promouvoir l’accès des femmes à l’éducation et à l’alphabétisation  

SOUMIS PAR : Portugal 

CO-SIGNATAIRES : Allemagne, Brésil, Corée du Sud, Côte d’Ivoire, États-Unis, France, Inde, Norvège, 

Nouvelle-Zélande, Suisse, Ukraine, UNESCO 

La Commission de la condition de la femme des Nations unies, 

Se félicitant de la création de l’Entité des Nations unies pour l’égalité des sexes et 

l’autonomisation des femmes (UNCSW), permettant le renforcement de l’aptitude de l’Organisation 

des Nations unies à répondre aux besoins concernant les femmes, 

Réaffirmant que l’éducation fait partie des droits de l’homme et que l’égalité d’accès à 

l’éducation renforce les moyens d'actions et la présence des femmes et des filles dans la société, 

Notant également que l'éducation d’un enfant est fondamentale pour le développement de 

sa conscience citoyenne, 

Consciente que l’éducation des femmes constitue un objectif important des OMD (Objectifs 

du millénaire pour le développement) et que leur émancipation ne peut être que bénéfique,  

Persuadée que l’éducation des enfants est une responsabilité partagée des parents, femmes 

et hommes, et ne doit pas être une source de discrimination, ni restreindre la pleine participation des 

femmes aux activités dans la société, 

Soulignant que l’éducation des femmes sauve littéralement des millions de vies chaque année 

notamment chez les enfants, 

Rappelant également que le troisième point de l'acceptation du Cadre d’action de Dakar sur 

l’éducation pour tous, adopté au Forum mondial sur l’éducation en 2000, a été signé par tous les pays 

présents dans ce comité et traite de la parité,  

Alarmés par les statistiques mondiales qui reflètent les conditions des femmes par rapport à 

l’éducation et qui doivent souligner l’importance de ce sujet auprès de tous les  gouvernements 

présents, 

1. Encourage tous les Etats membres des Nations unies à créer et investir dans des campagnes 

ciblées visant à sensibiliser les parents de jeunes filles ne pouvant pas se rendre à l’école en : 

a) publiant des affiches illustrées incitant les parents à autoriser leurs filles à se rendre à 

l’école, tout en s’assurant que ces affiches soient compréhensibles même pour les per-

sonnes illettrées, 

b) désignant des groupes de volontaires dans chaque région des pays pour sensibiliser 

dans leurs communautés à la nécessité de l’accès à l’éducation pour les femmes en 

témoignant, par exemple, de leur propre expérience;  

2. Invite à la construction d'infrastructures scolaires plus petites mais également plus proches du 

lieu de vie des jeunes filles pour : 



 

 

 

FerMUN 2017 Final Report – English version 

70 

 

a. limit their journey time, which will make it possible to solve problems related to drop-

ping out of these, such as: 

i. the concern of their legal representatives about this remoteness and the dan-

gers involved,  

ii. the fatigue associated with these trips, 

b. optimize as much as possible the safety of the roads or paths that they use daily by 

organizing gatherings of children accompanied by at least one adult or security officer 

to take them to school in the principle of the “walking bus”; 

3. Encourages the various educational institutions to establish regular meetings between parents 

and/or legal guardians of children and teachers in order to: 

a. favor and establish trust between schools and the families of the students, 

b. clearly explain the issues and the vital need for education and the schooling to families 

who do not feel it is useful for their daughter; 

4. Supports the development of education for policy-makers, teachers and other education per-

sonnel on raising awareness of gender equality by breaking with the traditional male and fe-

male stereotypes: 

a. in the professional field, by giving references to young people such as women soldiers 

or nannies,  

b. by encouraging teachers to plan moments of discussion with students on gender 

equality and recurrent discrimination, 

c. in extracurricular activities, by strongly supporting students to engage in stereotyped 

activities of the opposite sex and therefore not very diversified, 

d. creating information campaigns for the teaching teams on human rights and the prob-

lems caused by gender inequality; 

5. Invites the setting up of adult literacy programs to meet their needs:  

a. by adapting to the availability of the parents, both in terms of time and allowing active 

women to participate, 

b. by reducing the workload of women in their households, by building facilities closer to 

their homes, and by bringing water points or supply areas closer together; 

6. Calls upon the governments of each country to introduce laws to ensure equal access of 

women and men to literacy in order to promote gender equality. 
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a) limiter leur temps de trajet, ce qui permettrait la résolution de problèmes liés à la 

déscolarisation de celles-ci tels que: 

i) l’inquiétude de leurs responsables légaux quand à cet  éloignement et aux 

dangers encourus,  

ii) la fatigue liée à ces déplacements,  

b) optimiser le plus possible la sécurité des routes ou chemins qu’elles empruntent quo-

tidiennement en organisant des rassemblements d’enfants accompagnés d’au moins 

un adulte ou responsable de sécurité pour les conduire jusqu’au lieu de cours dans le 

principe du pédibus; 

3. Incite les différentes institutions scolaires à instaurer des rencontres régulières entre les pa-

rents et/ou les responsables légaux des enfants et les instituteurs afin de : 

a) favoriser et établir des liens de confiance entre les établissements scolaires et les fa-

milles des élèves, 

b) expliquer clairement les enjeux et la nécessité vitale de l'éducation et de l’enseigne-

ment aux familles qui n’en ressentiraient pas l'utilité pour leur fille; 

4. Appuie le développement de l'éducation des décideurs politiques, des professeurs ou de tout 

autre personnel d’éducation concernant la sensibilisation à la question de l’égalité des sexes 

en rompant avec les traditionnels stéréotypes masculins et féminins dans : 

a) le domaine professionnel, en donnant des références aux jeunes telles que les femmes 

soldats ou les hommes nourrices, 

b)  le domaine scolaire, en incitant les professeurs à planifier des moments de discussion 

avec les jeunes dans les écoles sur l’égalité homme-femme et les discriminations ré-

currentes, 

c) le domaine extra-scolaire, en soutenant fortement les étudiants à s’inscrire dans des 

activités stéréotypées du sexe opposé et donc peu diversifiées, 

d) la création de campagnes d’information pour les équipes enseignantes sur les droits 

humains et les problèmes qu’engendre l’inégalité homme-femme; 

5. Invite à la mise en place de programmes d'alphabétisation des femmes adultes répondant à 

leurs besoins: 

a) en s’adaptant à leur disponibilité tant, en terme d’horaire, que de temps, permettant 

aux femmes actives de participer, 

b) en réduisant la charge de travail des femmes dans leur ménage, en construisant des 

installations plus proches de leurs domiciles, en rapprochant les points d’eau ou les 

zones d'approvisionnements; 

6. Presse les gouvernements de chaque pays à introduire des lois dans pour garantir une partici-

pation égale entre les sexes à l'alphabétisation afin de promouvoir l'égalité des sexes. 
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FORUM: UN Commission on the Status of Women 

ISSUE: How to promote women’s access to education and literacy?       

MAIN SUBMITTER: China 

CO-SUBMITTERS: Algeria, Botswana, Canada, Democratic Republic of Congo, France, Germany,  India, 

Kazakhstan, Kenya, New Zealand,  Norway,  Pakistan, Portugal, Uruguay, UNESCO, UNICEF, USA 

 The UNCSW, 

Reminding the first article of the Universal Declaration of Human Rights: “All human beings are 

born free and equal in dignity and rights. They are endowed with reason and conscience and should 

act towards one another in a spirit of brotherhood”,  

Alarmed by the fact that most girls stop going to school after being married or having a child, 

due to personal obligations, family needs...,   

Bearing in mind that if we “[leave] out women and girls…[we] exclude 50% of [our] brainpower, 

50% of [our] creative genius, and 50% of [our] economic support”, 

Taking into account that children have a higher capacity to learn an important base at a 

younger age and young girls need to be alerted of the repercussions of sexual activity, 

Observing that 50 million 12 year old girls live in poverty, a third of all girls are married before 

they turn 18, while 65 million girls are not in school, due to these factors, 

Recognizing the individuality of every country, 

Underlining the importance of educated women and men for the economic, political and social 

growth of a country, 

1. Calls for a free mandatory education program for girls and boys, which: 

a. begins at age six, and where children can already enroll in kindergarten and preschool, 

b. is public, government and UN funded (ratio is flexible depending on the country), 

c. has a nine-year mandatory education aim yet in countries where this isn’t possible a 

five year mandatory education should be established, which would include the basics 

of science, literacy in their native language, sexual education, to enable an easier tran-

sition into the nine-year program, 

d. should focus on basic education subjects such as but not limited to; 

i. simple mathematics, 

ii. literacy in the native language, 
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COMITÉ : UNCSW 

PROBLÉMATIQUE : Comment promouvoir l’accès des femmes à l’éducation et à l’alphabétisation ? 

PARRAIN : Chine 

CO-SIGNATAIRES : Algérie, Allemagne, Botswana, Canada, Etats-Unis, France, Inde, Kazakhstan, Kenya, 

Norvège, Nouvelle Zélande, Pakistan, Portugal, Pakistan, République démocratique du Congo, 

Uruguay, UNESCO, UNICEF 

La Commission de la condition de la femme des Nations unies, 

Rappelant le premier article de la Déclaration universelle des droits de l’homme : ‘‘ Tous les 

êtres humains naissent libres et égaux en dignité et en droits. Ils sont doués de raison et de conscience 

et doivent agir les uns envers les autres dans un esprit de fraternité’’, 

Alarmée par le fait que la plupart des filles ne se rendent plus à l’école après s’être mariée 

et/ou avoir eu des enfants, en raison de leurs obligations personnelles, les besoins de leur famille…, 

Gardant à l’esprit que si nous  « [laissons de côté] les femmes et filles… [nous excluons] 50% 

de [notre] matière grise, 50% de [notre] génie créatif, et 50% de [notre] soutien économique », 

Prenant en compte que les enfants ont la plus grande capacité à apprendre les bases 

importantes durant leur plus jeune âge, et que les jeunes filles ont besoin d’être sensibilisées à propos 

des répercussions de l’activité sexuelle, 

Observant que 50 millions des filles ayant 12 ans vivent dans la pauvreté, 1 sur 3 sont mariées 

avant leur majorité, alors qu’il se trouve  65 millions de filles  non scolarisées à cause de ces facteurs, 

Reconnaissant l’individualité de chaque pays, 

Soulignant l’importance de former les femmes et les hommes pour la croissance économique, 

politique et sociale du pays, 

1. Appelle à la mise en place d’une éducation obligatoire pour les filles et les garçons, qui doit : 

a) commencer à l’âge de 6 ans, dès que les enfants peuvent s’inscrire à la garderie et à la 

maternelle, 

b) s’étendre sur 9 ans comme dans les pays où il n’est pas possible d’avoir une éducation 

obligatoire de 5 ans, éducation qui : 

i) inclurait les notions de base de science, littérature et de leur langue mater-

nelle, ainsi que des notions d’éducation sexuelle, 

ii) établirait une transition plus facile vers l’éducation obligatoire de 9 ans, 

c) se focaliser sur une éducation basique par son programme sans être toutefois limitée, 

et comporter des notes sur: 

i) de simples mathématiques, 

ii) de la littérature dans la langue maternelle, 
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iii. basic science skills which could develop into a simple form of the STEM disci-

plines (mathematics, science, technology and engineering), 

e. gives students the choice to choose two subjects that are adapted to their envisaged 

careers, such as agriculture, cooking, nursing, sciences etc. which;  

i. would provide taster days for free to schools so that students can gain experi-

ence in areas such as the sciences and agriculture, and make informed deci-

sions as to the nature of their careers, 

ii. would help to encourage girls to keep studying after that nine-year period; 

iii. would help girls express their individuality, creating a greater job diversity 

within the female population; 

2. Encourages the promotion of ‘flexible’ education which should include:  

a. depending on the country it is introduced in: 

i. a specific transition period, 

ii. different school hours adapted to a country’s population culture, lifestyle and 

demands, starting with a minimum of two hours a day, four days a week, 

b. special timetables for women and men who have children, 

c. reports filed to check the evolution of the program, adjusted to the country and used 

to improve the program; 

3. Asks schools to inform parents, using informational evenings, about the importance of the 

educational program in order to: 

a. help them understand the significance of science and technology in industry such as 

agriculture, educate them about the profits of the program, and that the advantage 

and profit of the program is greater when children are sent to school rather than kept 

at home for work, 

b. relieve pressure on children to work, meaning that they can enter education at pri-

mary and secondary levels as education would benefit the child, 

c. break the stereotype that prevents girls from going to school, 

d. prevent the exclusion from education because of arranged marriages, rape and preg-

nancy; 

4. Proposes the introduction of Sexual Education for girls over the age of 8, in order to: 

a. educate students about the health risks and responsibilities, such as: 

 



 

 
 

FerMUN 2017 Rapport final – Version française 

75 

iii) des compétences de sciences basiques qui devraient développer une  simple    

forme de disciplines STEM (mathématiques, sciences, technologie et ingénierie), 

e) laisser aux étudiants la possibilité de choisir deux sujets qui sont  adaptés à leur futur, 

comme par exemple l’agriculture, la cuisine, les études d’infirmier/ère, les sciences, 

etc. en : 

i. proposant des jours d'essai gratuits pour les écoles pour que les élèves puis-

sent gagner de l'expérience dans des domaines tels que la science et l’agricul-

ture et puissent donc prendre des décisions pleinement réfléchies quant au 

choix de leur future carrière professionnelle,  

ii. encourageant les filles à poursuivre leurs études après l’éducation prioritaire 

iii. aidant les filles à exprimer leur individualité en créant une meilleure diversité 

de travail à proposer à la population féminine; 

2. Encourage la promotion d’une éducation “flexible” en ; 

a. ajoutant au programme, selon le pays dans lequel il est introduit ; 

i. une période de transition spécifique, 

ii. des heures d’école adaptées à la culture de la population d’un pays, du style 

de vie et des demandes, commençant à un minimum de deux heures par jour 

quatre jours par semaine, 

b. créant des emplois du temps spéciaux pour les femmes et les hommes qui ont des 

enfants, 

c. faisant en sorte que des rapports soient déposés afin de vérifier l’évolution du pro-

gramme, d’ajuster ceux-ci aux pays et de les améliorer, 

3. Demande aux écoles d’informer les parents, en utilisant des événements internationaux, à 

propos de l’importance du programme éducatif dans le but de : 

a. les aider à comprendre la signification de la science et de la technologie dans l’indus-

trie comme dans l’agriculture, les informer des bénéfices du programme et du fait que 

les avantages et les bénéfices du programme sont plus importants lorsque les enfants 

sont envoyés à l’école plutôt que gardés à la maison pour travailler, 

b. soulager la pression sur les enfants au travail, ce qui signifie qu'ils peuvent entrer dans 

l'éducation aux niveaux primaire et secondaire et profiter de l’éducation avec un sou-

lagement de la main-d'œuvre, 

c. briser le stéréotype qui empêche les filles d'accéder à l'école, 

d. empêcher l'exclusion de l'éducation en raison des mariages arrangés, de viol et de  

grossesse; 

4. Propose l’introduction de cours d’éducation sexuelle pour les filles de plus de 8 ans dans le but 

de : 

a. éduquer les élèves à propos des risques sanitaires et des responsabilités liés à la sexua-

lité, comme (liste non exhaustive) : 
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i. pregnancy, 

ii. the menstrual cycle, 

iii. Sexually Transmitted Diseases, 

b. provide better facilities for adolescent girls so that they can more easily gain access to 

education, 

c. minimize the impact on their attendance to school; 

5. Asks, especially in mainly rural countries, for the creation of: 

a. smaller ‘satellite’ schools in rural areas to allow girls to go to school and come back 

home more easily, faster, so as to minimize disruption to their domestic life and obli-

gations, 

b. a more developed public transportation system, in order to make more connections 

to places further away from the school to make sure women can get home faster to 

help their families; 

6. Calls upon the European Union, our friends in the Commonwealth (UK, New Zealand and Aus-

tralia), Japan, Canada, the United States and Norway to establish UNEFA (United Nations Edu-

cation Fund Association) and to fund a minimum of one fifth of the educational project, pro-

posed above, and to take care of the operations required, in needy regions such as Africa, the 

Middle East and Pakistan. 
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i) la grossesse, 

ii) le cycle menstruel, 

iii) les maladies sexuellement transmissibles, 

b) fournir de meilleures installations pour les adolescentes de manière à ce qu’elles puis-

sent plus facilement gagner l’accès à l’éducation, 

c) minimiser l’impact sur leur présence à l’école; 

5. Demande, en particulier dans les pays principalement ruraux, la création : 

a. de plus petits trajets d’école dans les zones rurales afin de permettre aux filles d’aller 

à l’école et d’être capables de rentrer chez elles plus facilement, plus rapidement, de 

façon à minimiser la perturbation de leurs vies et obligations domestiques, 

b. d’un système de transport public plus avancé, dans le but de créer plus de connections 

avec les habitations éloignées des écoles afin de s’assurer que les femmes puissent 

rentrer chez elles plus rapidement pour aider leurs familles; 

6. Prie l’Union européenne, nos amis de la Commonwealth (Royaume-Uni, la Nouvelle-Zélande 

et l’Australie), le Canada, le Japon, les Etats-Unis et la Norvège, de créer la UNEFA (United 

Nations Education Fonds Association) afin de financer un minimum de 1/5 du projet éducatif 

proposé ci-dessus, et de diriger les opérations requises dans les régions dans le besoin comme 

l’Afrique, le Moyen Orient et le Pakistan. 
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FORUM: UNCSW  

ISSUE: Improving gender equality in scientific research and development 

MAIN SUBMITTER: United States of America 

CO-SUBMITTERS: China, Egypt, France, Germany, India, Kazakhstan, New Zealand, Norway, South 

Korea, Ukraine, United States of America 

The UNCSW, 

Deploring an inequality between the sexes that is too present in the 21st century, 

Reminding, that before allowing access to equal rights in science and research, it is essential 

to ensure women’s access to education, 

Observing that high-demand scientific fields need the presence of women and their points of 

view to innovate and develop scientific work, 

Gravely concerned by the fact that in 2007, according to UNESCO, only 17% of the countries 

of the world had female enrollments equivalent to those of men in scientific research, 

Recalling that women represent only 28% of researchers worldwide, 

Noting that scientific research lacks not only women but also diversity in the distribution of 

women in different fields, 

1. Invites each member state of the United Nations to ensure the awareness of populations of 

gender inequalities in the field of scientific research by: 

a) setting up, in countries where parity is not respected, a national day to sensitize young 

girls to scientific professions, 

b) creating television programs and public events that encourage the engagement of 

women in the scientific field by rewarding their work for their value; 

2. Recommends that member states encourage the setting up of associations, such as AWIS, 

which assist women and girls seeking a scientific career by: 

a) creating a communication network for women interested in science, in order to share 

knowledge, and bring women who share similar interests into contact, 

b) enhancing women's access to the labor market, 

c) providing support to women in their orientation towards the professions of research 

and scientific development; 

3. Hopes that member states encourage the establishment of associations dedicated to the pro-

motion of STEM activities among young girls and facilitate their studies in the scientific sectors, 

such as scholarships, in targeted countries where women do not succeed to undertake scien-

tific studies, particularly on cultural and religious grounds; 
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FORUM: Commission de la condition de la femme des Nations unies 

PROBLÉMATIQUE: Améliorer l'égalité des sexes dans la recherche et développement scientifique 

SOUMIS PAR: États-Unis 

CO-SIGNATAIRES: Allemagne, Chine, Corée du Sud, Egypte, Etats-Unis, France, Inde, Kazakhstan, 

Norvège, Nouvelle Zélande, Ukraine, UNESCO 

La Commission de la condition de la femme des Nations unies, 

Déplorant une inégalité entre les sexes trop présente au XXIème siècle, 

Rappelant, qu’avant d’accéder à la parité dans le domaine scientifique et la recherche il est 

essentiel et indispensable d’assurer l’accès des femmes à l’éducation, 

Observant que des domaines scientifiques à forte demande ont besoin de la présence des 

femmes et de leurs points de vue pour innover et développer le travail scientifique, 

Gravement préoccupée par le fait qu’en 2007, d’après l’UNESCO, seulement 17% des pays du 

globe avaient des effectifs féminins équivalent à ceux des hommes dans la recherche scientifique, 

Rappelant que les femmes ne représentent que 28% des chercheurs à travers le monde, 

Indiquant que la recherche scientifique manque non seulement de femmes mais également 

de diversité dans la répartition des femmes au sein des différents domaines, 

1. Invite chaque pays membre de l'organisation des Nations unies à assurer la sensibilisation 

des populations face aux inégalités des sexes dans le domaine de la recherche scientifique en: 

a. mettant en place, dans les pays où la parité n’est pas respectée, une journée nationale  

de sensibilisation des jeunes filles aux métiers scientifiques, 

b. créant des programmes télévisés et évènements publics encourageant l’engagement 

des femmes dans le domaine scientifique en récompensant leurs travaux à leur juste 

valeur; 

2. Recommande aux états membres d'encourager la création d’associations, comme AWIS, qui 

aident les femmes et jeunes filles cherchant une carrière scientifique en : 

a. créant un réseau de communication pour les femmes intéressées par la science, no-

tamment pour partager des connaissances et mettre les femmes qui partagent des 

intérêts similaires en contact, 

b. valorisant les femmes au moment de leur accès au marché du travail, 

c. apportant un soutien aux femmes lors de leur orientation vers les métiers de la re-

cherche et du développement scientifique; 

3. Espère que les États membres encouragent l'implantation des association dédiées à la pro-

motion des sujets STEM auprès des jeunes filles, et faciliteront leurs études dans les secteurs 

scientifiques en leur donnant par exemple des bourses, dans des pays ciblés où les femmes ne 

parviennent pas à entreprendre des études scientifiques notamment à cause de motifs cultu-

rels et religieux; 
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4. Encourages member states of the United Nations to increase the number of partnerships and 

agreements linking large corporations and scientific laboratories with organizations protecting 

the rights of women and girls, drawing on the L'Oréal-UNESCO partnership in order to: 

a) highlight the important role of women in scientific research and development, 

b) attract a larger number of young girls, 

c) reward young women for their work in scientific research with scholarships and diplo-

mas;  

5. Urges member states to promote the implementation of student engagement strategies by 

means as: 

a) increasing the interest of students in STEM subjects by building and developing collec-

tive multidisciplinary and transdisciplinary projects through dedicated portals and 

partnerships with different science and technology organizations, including laborato-

ries, research centers and so on, 

b) introducing mentorship programs to sustain the sprouting interest in STEM fields, ex-

ecuted through online portals;  

6. Invites the delegations to set up networks of communication such as forums, telephone lines 

or anonymous websites where women can talk about the problems they face in the area of 

science in order to recognize, denounce and put in place reforms as to solve these problems; 

7. Hopes strongly that every member state will do its best to implement the previous recommen-

dations. 
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4. Encourage les pays membres de l'organisation des Nations unies à multiplier les partenariats 
et accords liant de grandes entreprises et laboratoires scientifiques à des organisations 
protégeant les droits de la femme et de la jeune fille, en s’inspirant du partenariat l'Oréal-
UNESCO pour: 

a. mettre en lumière la place importante des femmes dans la recherche et le développe-
ment scientifique, 

b. attirer à cet effet un nombre plus important de jeunes filles, 

c. récompenser les jeunes femmes pour leurs travaux dans la recherche scientifique avec 
des diplômes et des bourses d'études; 

5. Incite fortement les États membres à promouvoir l’adoption de stratégies d’engagement 
étudiant par des moyens comme,  

a) l’augmentation de l'intérêt des étudiants dans les sujets STEM en construisant et dé-
veloppant des projets collectifs et interdisciplinaires à travers des coopérations avec 
des organisations de science et technologies, comme des laboratoires, centres de re-
cherche, etc., 

b) l’introduction de programmes de tutorat exécutés en ligne pour soutenir les intérêts 
naissants dans les domaines scientifiques ; 

6. Invite les délégations à mettre en place des moyens de communication comme des forums, 
des lignes téléphoniques ou des sites internet anonymes, pour que les femmes aient une base 
pour parler des problèmes qu’elles rencontrent dans le domaine de la science, afin de repérer 
ces problèmes, les dénoncer et mettre en place des réformes pour la réparation des pro-
blèmes; 

7. Espère fortement que chaque État membre fera tout son possible pour mettre en œuvre les 
recommandations précédentes. 
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FORUM: UNCSW 

ISSUE: Women’s Economic Empowerment in the Working World 

MAIN SUBMITTER: Haiti 

CO-SUBMITTERS:  Bangladesh, Bolivia, Brazil, Canada, Chile, Egypt, Haiti, Italy, Japan, Mexico, 

Morocco, New Zealand, Panama, Russia, Slovenia, Thailand, Turkey, United Kingdom, Uruguay, Vatican 

The UNCSW, 

Reaffirming that the international community wishes to ensure and protect the rights of 

women in the workforce, 

Insisting on promulgating the belief that women have the right to be paid the same salary than 

a man for the same amount of work, 

Acknowledging that women's access to the workforce is limited on a global scale,  

1. Requests the incorporation of government employed workforce surveillance groups in all in-

dustries, to monitor the fulfilment of gender equality policies and the adequate compliance to 

women’s rights; 

2. Suggests the development of anonymous recruitment criteria, without any information on 

which a bias can be made in order to avoid gender-based recruitment prejudice; 

3. Urges member states to strengthen social protection for women by means such as:  

a) elimination of discriminatory practices in social insurance programs designed to pro-

duce equal outcomes such as pension systems and mandatory health insurance,  

b) strengthening of labor market regulations, such as minimum wage as to eliminate gen-

der-based inequalities in the workforce, earnings and social insurance by placing a su-

pervising body affiliated to a government body, 

c) development of systems of social protection which are not linked to individual em-

ployment trajectories, in the form of social assistance programs; 

4. Proposes to promote women's access to working fields of a wide spectrum by means such as:  

a) providing employment related benefits, like Health Care Insurance, Disability Insur-

ance, Life Insurance, Retirement/Pension Plans, Paid Leave, 

b) introducing special conditioned loans for ease of startups for women; 

5. Seeks to implement a minimum of two months of paid maternity leave abiding by and specified 

in the conditions of employment which if breached by the employer entitles the employee to 

have resort to legal recourse; 

6. Encourages gender equality to be included in training and education curricula, young people 

needing to be encouraged to choose careers full of promise, regardless of gender; 
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FORUM : UNCSW 

PROBLÉMATIQUE: Autonomisation économique des femmes dans le monde du travail 

SOUMIS PAR: Haïti 

  CO-SIGNATAIRES: Bangladesh, Bolivie, Brésil, Canada, Chili, Égypte, Haïti, Italie, Japon, Maroc, Mexique, 

Nouvelle-Zélande, Panama, Royaume-Uni, Russie, Slovénie, Thaïlande, Turquie, Uruguay, Vatican 

La Commission de la condition de la femme des Nations unies, 

Réaffirmant que la communauté internationale souhaite protéger et assurer les droits des 

femmes dans le domaine de la main d’œuvre, 

Insistant à promulguer la croyance que les femmes ont le droit d’être payées autant qu’un 

homme pour le même niveau de travail, 

Reconnaissant que l’accès des femmes à la main d’œuvre est limité sur une échelle globale, 

1. Demande l’incorporation de groupes de surveillance de la main d’œuvre employée par le  gou-

vernement dans chaque industrie, pour surveiller l’accomplissement des politiques d’égalité 

des genres et la conformité aux droits des femmes;  

2. Suggère le développement de critères de recrutements anonymes, sans aucune information à 

partir de laquelle un parti pris peut être fait dans le but d’éviter des préjudices de recrutements 

basés sur le genre; 

3. Exhorte les membres des nations à renforcer la protection sociale pour les femmes par des 

moyens tels que :  

a) l’élimination des pratiques discriminatoires dans les programmes d’assurance sociale 

conçus pour produire des résultats égaux comme des systèmes de pension et des as-

surances santé obligatoires,  

b) le renforcement des régulations du marché du travail, par exemple : le salaire mini-

mum afin d’éliminer les inégalités basés sur le genre dans le domaine de l’emploi, les 

revenus et l’assurance sociale en plaçant un organisme de supervision en affiliation 

avec un organisme du gouvernement, 

c) le développement de systèmes de protection sociale qui ne sont pas liés à des trajec-

toires d’emploi individuelles, sous la forme de programmes d’assistance; 

4. Propose de promouvoir l’accès des femmes à des domaines de travail d’un large spectre par 

des moyens tels que :  

a) leur fournir des avantages à l’emploi, comme une assurance santé, une assurance in-

validité, une assurance vie, des plans/régimes de retraite, des congés payés, 

b) en introduisant des prêts conditionnés spéciaux pour faciliter la création de start-ups 

pour les femmes; 

5. Recherche à adopter/implanter un système où le congé maternité serait au minimum de deux 

mois, spécifié dans le contrat d’emploi, qui en cas de rupture de contrat de la part de l’em-

ployeur  autoriserait/permettrait à l’employée d’avoir recours aux tribunaux; 

6. Encourage l’insertion de la notion de l’égalité entre les sexes dans la formation et l’éducation, 

les plus jeunes devraient être encouragés/poussés à choisir des métiers/emplois/professions  

pleins de belles promesses, sans tenir compte de leur genre ; 
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7. Supports member states of the UN to give women the professional opportunities that should 

be granted to them by right, by:  

a) encouraging low cost childcare for mothers, so that they are free to work, by creating 

childcare centers at work; 

b) supporting campaigns for proper education of contraceptive methods, particularly 

among young women, to limit roadblocks to a woman's professional development; 

c) reaffirming the position of the International Labor Organization, through large scale 

awareness campaigns to diminish sexism in the workplace; 

8. Encourages member states to form a supervising body, affiliated with the governing body, to 

monitor the adherence of intercompany practices; 

9. Recommends the adoption of a policy that ensures equal representation of women in recruit-

ment panels to avoid gender discriminatory practices. 
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7. Appelle les États membres de l’ONU à créer de véritables opportunités professionnelles (qui 

leurs devraient être accordées de plein droit) pour les femmes, telles que : 

a) encourager la création de garderies à bas prix pour les mères, leur permettant ainsi de 

travailler, ou même de créer des garderies dans leur lieu de travail, 

b) promouvoir des campagnes de sensibilisation pour une éducation plus axée sur les 

méthodes de contraception,  particulièrement  pour les jeunes femmes, pour limiter 

l’apparition de possibles difficultés, qui nuiraient à l’avenir professionnel de ces 

femmes, 

c) réaffirmer l’importante position de l’Organisation internationale du travail, en utilisant 

des campagnes de sensibilisation à grande échelle  pour diminuer le sexisme au travail; 

8. Encourage les États membres à créer un organisme ou une organisation provisoire, affiliée 

avec le gouvernement ou l’organisation gouvernementale,  pour suivre, contrôler et surveiller 

le bon respect des pratiques et des coutumes, 

9. Recommande l’adoption de la politique qui assure l’égale représentation de la femme  dans le 

panneau de recrutement  pour éviter des conduites discriminatoires. 
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UNICEF 

During these three days of intense exchange of ideas and debates, a resolution on forced child labor 

and one on the care of street children were passed. We received a total of 3 resolutions on child labor, 

which was of particular interest to delegates, followed by one on street children and one on migrant 

and refugee children. 

Indeed, as the three issues of the Committee were closely linked, delegates realized that forced child 

labor was one of the most atrocious acts committed against children, and that street children and 

migrant children and refugees were the most vulnerable to forced labor. 

We had the chance to listen to Ms. Kneib, the General Secretary of the foundation helping street chil-

dren called Apprentis d'Auteuil, who contributed greatly to our knowledge by answering questions 

from delegates on the issues of the committee.  

However, solving problems concerning children who do not enjoy a safe and healthy life is very diffi-

cult: each case is different, and firstly requires a study of the situation before finding solutions. In ad-

dition, situations are complex to assess, therefore it is impossible to determine the number of children 

who are on the street, migrants and refugees or forced to work.  

The main approaches that the delegates have put forward to try to help these children mainly concern 

education, protection, and raising people's awareness in order to help NGOs fight for children. 

If these resolutions had been passed to the United Nations, the living conditions of disadvantaged 

children would be considerably improved: the world would be aware of the problems which need to 

be solved and would act directly (voluntary work, action on the field) or indirectly (donations to organ-

izations such as UNICEF) to make a change. 

 



 

 
 

FerMUN 2017 Rapport final – Version française 

87 

UNICEF 

Durant ces trois jours d’échanges d’idées et de débats intenses, une résolution sur le travail forcé des 

enfants et une sur la prise en charge des enfants des rues ont été passées par l’UNICEF. Nous avons 

reçu au total trois résolutions sur le travail des enfants, sujet qui a le plus intéressé les délégués, puis 

une sur les enfants des rues ainsi qu’une autre sur les enfants migrants et réfugiés. 

En effet, les trois problématiques du comité étaient très liées : les délégués se sont rendus compte que 

le travail forcé des enfants était l’un des actes les plus atroces commis à l’égard des enfants, et que les 

enfants des rues ainsi que les enfants migrants et réfugiés étaient les plus vulnérables au travail forcé.  

Nous avons eu la chance d’écouter une intervention de Mme Kneib, Secrétaire générale de la fonda-

tion Apprentis d’Auteuil qui vient en aide aux enfants des rues, qui a beaucoup apporté à nos connais-

sances en répondant aux questions des délégués sur les problématiques du comité. 

Cependant, la résolution des problèmes concernant les enfants qui ne bénéficient pas d’une vie saine 

et sécurisée est très difficile: chaque cas est différent, et nécessite d’abord une étude de la situation 

avant de proposer des solutions. De plus, les situations sont complexes à évaluer, si bien qu’il est im-

possible de déterminer le nombre d’enfants à la rue, migrants ou forcés à travailler. 

Les approches principales que les délégués ont su mettre en avant pour tenter d’aider ces enfants 

relèvent surtout du domaine de l’éducation, de la protection, de la prise de conscience des citoyens 

afin d’aider les ONG à lutter pour les enfants.  

Si ces résolutions étaient vraiment passées à l’ONU, les conditions de vie des enfants désavantagés 

seraient considérablement améliorées: le monde entier serait conscient des problèmes à résoudre, et 

agirait directement (bénévolat, action sur le terrain) ou indirectement (dons aux organisations comme 

l’UNICEF) pour essayer d’y remédier. 
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FORUM:  UNICEF 

ISSUE: Fighting Child Labor  

MAIN SUBMITTER: Republic of Haiti 

CO-SUBMITTERS: Afghanistan, Bangladesh, Brazil, Cambodia, Chile, Cuba, Germany, Iran, New 

Zealand, OXFAM, Switzerland, Syria, Togo, Turkey, United Kingdom, United States of America, Vatican  

 The United Nations Children’s Fund, 

Aware that recent global estimates say nearly 168 million children are engaged in child labor, 

Underlining that these children cannot, alone, express their rights to “childhood and to 

education”, 

Recalling the Declaration of the Rights of Children of 1969 in education, health, and nutrition, 

Bearing in mind that child labor affects the least developed countries in an attempt to 

stimulate their economies, 

Realizing that although it would cost $760 billion to end child labor, the benefits to the 

economy would be more than six times that figure, 

Recalling that child labor is work done by a child who is under the minimum age specified for 

that kind of work, as defined by the national legislation, guided by the International Labor Organization 

(ILO) Declaration on the Fundamental Principles and Rights at Work (1998) and ILO Conventions No. 

138 and 182, 

Concerned that the World Bank’s report that 85% of the support that has been provided was 

not used for its original purposes, 

Considering that low income, poverty, and poor educational institutions are the driving forces 

behind the prevalence of child labor worldwide, 

1. Authorizes funding under the Thematic funds, UNICEF Global Level, to allow the creation of:  

a. World Organisation for Immoral Child labour Elimination (WOICE), an independent 

UNICEF sub-committee, with its prime focus particularly on Child Labour and related 

concerns, impactful solutions, which shall carry out varied functions such as but not 

limited to: 

i. appointment of delegates from all Member States to the WOICE to facilitate 

regular reporting and act as intermediaries, 

ii. provision of necessary funds to countries with prevalent child labour in collab-

oration with NGOs and Multi-National charities such as Oxfam, 
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FORUM : UNICEF 

PROBLÉMATIQUE : La lutte contre le travail des enfants 

SOUMIS PAR : La République D’Haïti 

COSIGNATAIRES : Afghanistan, Allemagne, Bangladesh, Brésil, Cambodge, Chili, Cuba, Iran, OXFAM, 

Syrie, Suisse, Togo, Turquie, Vatican 

L’UNICEF, 

Conscient que les récentes estimations disent que presque 168 millions d’enfants sont engagés 

dans le travail d’enfant, 

Soulignant le fait que ces enfants ne peuvent pas, seuls, exprimer leurs droits à « l’enfance et 

l’éducation », 

Appelant la Déclaration des droits de l’enfant de 1969 à l’éducation, la santé et la nutrition, 

Ayant à l’esprit que le travail des enfants affecte les pays les moins développés car il représente 

un moyen pour stimuler leur économie, 

Notant que, bien que cela coûterait 760 milliards de dollars américains d’éradiquer le travail 

forcé des enfants, les avantages pour l’économie seraient six fois plus grands, 

Rappelant que le travail des enfants est du travail effectué par un individu qui est en-dessous 

de l’âge minimum spécifique pour ce type de travail, comme défini par la législation nationale, guidée 

par les Déclarations de l’organisation internationale du travail (OIT) sur les principes fondamentaux et 

les droits au travail (1998) et les conventions de l’OIT nº 138 et 182, 

Conscient que la Banque mondiale rapporte que 85% du soutien qui a été fourni n’a pas été 

utilisé pour ses usages originaux, 

Considérant qu’un faible revenu, la pauvreté et les établissements d’enseignement en manque 

de moyens sont les principaux facteurs favorisant la prévalence du travail des enfants à l’échelle 

mondiale, 

1. Autorise le financement par les Fonds thématiques de l’UNICEF Monde, à permettre la créa-

tion de : 

a) l’Organisation mondiale pour l'élimination du travail immoral des enfants (OMEIE), un 

sous-comité de l'UNICEF indépendant, avec pour but principal, en particulier, le travail 

des enfants, des préoccupations liées à celui-ci, et des solutions efficaces, qui devront 

exercer plusieurs fonctions telles que mais non limitées à : 

i) la nomination de délégués de tous les États membres de l’OMEIE pour faciliter 

les rapports et les actes intermédiaires réguliers, 

ii) la provision des fonds nécessaires pour des pays où le travail des enfants per-

siste en collaboration avec des ONG et des organismes de bienfaisance multi-

nationaux comme Oxfam, 
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b. Poverty Alleviation for Child Labor Termination (PACT), a movement targeted interna-

tionally as well as domestically towards breaking the poverty cycle in Less Economi-

cally Developed Countries (LEDCs), with specific focus on economic uplifts which result 

directly in reduction of Child laborers, 

c. the Child Book, An International Database, maintained by the WOICE, giving compre-

hensive and analytical information about the demographics of child labor, amount of 

aid required, actions being undertaken, improvement in countries and likewise im-

portant facts; 

2. Asserts that the WOICE shall be a critically focused organization, being extremely active and 

bringing substantial changes through the following methods: 

a. improvement in education system in child-labor stricken countries, so as to improve 

people’s mindsets, through school construction, employment of teachers, regular 

checks, and free and compulsory education until a mature age, done in close partner-

ship with UNESCO, 

b. insurance of strengthening of international/domestic laws and their enforcement, in 

the forms of but not limited to: 

i. the establishment of a certification for international products, ensuring that 

at no point in their production, transportation or retail, is child labor involved, 

after verification of mandatory accreditation of such certification, 

ii. promoting the inclusion of Global Child Labor Prevention standards in Inter-

national Trade Agreements, 

c. diminishing social acceptance of child labor through awareness campaigns in coun-

tries, punishing exploiters, implementing individualized measures to guaranteeing 

fundamental rights and promoting responsible growth; 

3. Encourages WOICE to work on strengthening child protection systems by aiding in the devel-

opment of policy and focusing on programming that considers the child and family in a more 

holistic fashion as well as improving the coordination of national efforts on all levels by: 

a. promoting all programs that contribute to the reduction of child labor through sus-

tainable solutions by addressing its root causes, 

b. stimulating the consulting process amongst involved sectors, including, but not limited 

to social protection, education and health, 

c. introducing or expanding laws and regulation against child labor that are rigorously 

enforced by governments, 

d. prioritizing the expansion of public educational systems to accommodate the numbers 

of children who still do not have access to school, to offer formal education as a ben-

eficial alternative to child labor; 
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b) l’Allégement de la pauvreté en cas de la fin du travail des enfants (APFE), un mouve-

ment qui vise, au niveau international aussi bien que national, à rompre le cycle de la 

pauvreté dans les Pays les moins développés (PMA), avec pour objectif spécifique la 

relance économique qui entraînera directement la réduction du nombre d’enfants tra-

vailleurs ; 

c) le Livre de l’enfant, une base de données internationale, maintenue par l’OMEIE, don-

nant de l’information analytique et compréhensible sur la démographie du travail des 

enfants, les actions entreprises, les avancées par pays de même que les faits impor-

tants ; 

2. Affirme que l’OMEIE devra être une organisation ayant un œil critique, extrêmement active et 

apportant des changements substantiels à travers les méthodes suivantes : 

a) l’amélioration du système éducatif dans les pays touchés par le travail des enfants, 

afin de changer la mentalité des gens, à travers la construction scolaire, l’emploi de 

professeurs, un salaire régulier, et l’éducation gratuite et obligatoire jusqu’à l’âge de 

maturité, effectué en partenariat avec l’UNESCO, 

b) l’assurance du renforcement des lois internationales et nationales, et de leur mise en 

vigueur sous les formes suivantes, mais non limitées à : 

i) la mise en place de la certification des produits internationaux, assurant la 

non-utilisation d’enfants dans leur production, transport ou vente, après une 

vérification de l’accréditation obligatoire d’une telle certification,  

ii) la promotion de l’inclusion des normes de la Prévention mondiale du travail 

infantile dans les accords du commerce international, 

c) en réduisant l’acceptation sociale du travail des enfants à travers des campagnes de 

sensibilisation dans les pays, punissant les exploiteurs, en mettant en œuvre des me-

sures individualisées afin de garantir les droits fondamentaux et promouvoir la crois-

sance responsable ; 

3. Encourage le fait que l’OMEIE travaille sur le renforcement des systèmes de protection sur le 

travail des enfants en aidant le développement des politiques et en se concentrant sur les 

programmes qui considèrent l’enfant et sa famille de manière plus holistique, tout en amélio-

rant la coordination des efforts nationaux sur tous les niveaux en : 

a) promouvant tous les programmes qui contribuent à la réduction du travail des enfants 

à travers des solutions durables qui agissent à la racine, 

b) stimulant les processus de consultation parmi les secteurs impliqués tels que mais non 

limités à : la protection sociale, l’éducation, la santé, 

c) introduisant ou développant les lois et régulations contre le travail des enfants qui 

sont rigoureusement imposées par les gouvernements, 

d) priorisant l’expansion des systèmes d’éducation publics, pour accueillir les enfants qui 

n’ont pas accès à l’école, et leur offrir l’éducation formelle comme une alternative à 

leur travail ; 
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4. Calls for organizations such as Oxfam to aid the WOICE in assessing and addressing the impact 

of their supply chain and business practices upon children, in order to: 

a. prevent the exploitation of vulnerable members of society,  

b. enact immediate action regarding children who are undergoing ‘Hazardous work’, as 

defined by Article 3 of ILO Convention No. 182: “work which, by its nature or the cir-

cumstances in which is carried out, is likely to harm the health, safety or morals of 

children”, 

c. raise awareness of child labor as well as its harmful effects on the health and develop-

ment of a child; 

5. Strongly urges all Developing States, with abundant child labor to co-operate and implement 

the PACT campaign with utmost enthusiasm, adopting the following measures but not limited 

to: 

a. spreading awareness amongst the rural/urban poor and employing the concepts of 

Microfinancing, micro-credit and micro saving projects, creating an efficient method 

of apportioning facilities such as Insurance and Loans to Self-Help Groups (SHGs), sim-

ilar to the Grameen Bank Model, 

b. establishing international transparency standards such as those of the Extractive In-

dustrial Transparency Initiative (EITI), with the aim of:  

i. providing adequate sharing of information for the distribution of funds, 

ii. ensuring secure transfer of funds from benefactor to beneficiary party 

iii. emphasizing on other relevant practices to guarantee the proper usage of 

funds; 

c. providing higher incentives and possible stipends to those families which are rooted 

towards educating their children, and are strictly against all forms of child labor and 

any related practices; 

6. Recommends that multinational corporations and UNICEF cooperate with the WOICE and 

carry out school construction, and introduce School Meals Program by WFP for the purpose of 

improving nutrient states of children and their family and saving there from being starvation 

due to poverty, by: 

a. giving school meals for every child coming to the school and giving food for their fam-

ilies to reduce the burden of their expenses, 

b. emphasizing that advanced nations that aid developing countries for sustainable de-

velopments can cover the program in many ways such as Table for Two and Food Bank; 

7. Proposes that local organizations collaborate with WOICE and in accordance to the PACT cam-

paign to appreciate the benefits of prioritizing poverty alleviation with regard to child laborers, 

by: 
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4. Appelle les organisations comme Oxfam à aider l’OMEIE à évaluer et rendre compte de l’im-

pact de leur chaîne d’approvisionnement, et des pratiques commerciales sur les enfants, afin 

de : 

a. empêcher l’exploitation des membres vulnérables de la société, 

b. promulguer l’immédiate action concernant les enfants qui font l’objet de « travail dan-

gereux », comme défini par l’article 3 de la convention de l’OIT nº 182 : “les travaux 

qui, par leur nature ou les circonstances dans lesquelles ils sont réalisés, sont suscep-

tibles de nuire à la santé, à la sécurité ou au moral des enfants”,  

c. sensibiliser au travail des enfants aussi bien qu’aux effets dangereux sur la santé et le 

développement de l’enfant ; 

5. Exhorte vivement tous les États développés à coopérer et à mettre en œuvre la campagne 

PACT avec beaucoup d’enthousiasme et en adoptant les mesures suivantes mais non limitées 

à : 

a. la sensibilisation généralisée parmi les ruraux/urbains les plus pauvres, et l’utilisation 

des concepts du microfinancement, de microcrédit et de projet de microépargne, en 

créant une méthode efficace de répartition  des moyens tels que l’assurance et les 

prêts aux groupes d’entraide, semblables au modèle de la banque Grameen, 

b. l’établissement de normes de transparence internationale telles que celles de l’Initia-

tive pour la transparence dans les industries extractives (ITIE), dans le but de :  

i. fournir un partage adéquat de l’information pour la distribution des fonds, 

ii. assurer le transfert sûr des fonds des bienfaiteurs à la partie bénéficiaire, 

iii. accentuer d’autres pratiques pertinentes pour garantir le bon usage des fonds, 

c. fournir des incitations et éventuellement des indemnités plus élevées aux familles qui 

sont partie prenante dans l’éducation de leurs enfants et qui sont strictement contre 

toutes les formes de travail des enfants et toutes les pratiques reliées ; 

6. Recommande aux corporations multinationales et à l’UNICEF de coopérer avec l’OMEIE et d’ef-

fectuer des constructions d’écoles et d’introduire un pogramme de repas scolaires par le PAM 

afin d’améliorer les états nutritifs des enfants et leurs familles et de les sauver de la famine 

due à la pauvreté, en : 

a. donnant des repas scolaires à chaque enfant venant à l’école, et de la nourriture à leur 

famille, pour réduire la charge de leurs dépenses, 

b. accentuant le fait que les pays avancés, qui aident les pays en développement pour le 

développement durable, peuvent couvrir le programme sous plusieurs formes, 

comme Table pour deux et la Banque alimentaire; 

7. Propose que les organisations locales collaborent avec l’OMEIE et soient en accord avec la 

campagne de PACT pour mettre en avant les avantages de prioriser la réduction de la pauvreté 

par rapport aux enfants travailleurs : 
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a. developing a strong network of local aid in co-operation with NGOs such as Médecins 

Sans Frontières, Action Aid, 

b. spreading Children’s Rights for Recognition and consequently their enforcement, 

c. ensuring that the economy of a country is not affected severely by the immediate 

abolishment of child labor, making that process not only progressive, but also swift 

and safe; 

8. Decides to remain actively seized on the matter, to monitor progress made and update the 

strategy if necessary to respond to changes. 

 

 

FORUM: United Nations Children’s Funds (UNICEF) 

ISSUE:  Taking Care of Street Children 

MAIN SUBMITTER: Vatican 

CO-SUBMITTERS: Afghanistan, Botswana, Canada, China, Egypt, Ethiopia, Germany, Indonesia, Iran, 

Italy, Kenya, Pakistan, Philippines, Portugal, Russia, Saudi Arabia, Senegal, Slovenia, South Korea, Syria, 

Switzerland, UAE, USA.  

The United Nations Children’s Funds, 

Acknowledging the value of human rights and children's rights, 

Aware of the alarming situation of street children and aware that the stabilization of their 

situation is very important, 

Fully aware that we need to adapt specific aid to all children, according to their situation, 

origins and interest,  
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a. en développant un réseau fort d’aide locale en coopération avec les ONG comme : 

Médecins Sans Frontières ou Action Aid, 

b. en diffusant les Droits de l’enfant pour la reconnaissance et, par conséquent, leur ap-

plication, 

c. en s’assurant que l’économie du pays ne soit pas affectée sévèrement par l’immédiate 

abolition du travail des enfants, en appliquant le processus de manière progressive, 

mais rapide et sûre ; 

8. Décide de rester activement saisi de la question, de suivre les progrès réalisés et d’actualiser 

la stratégie si nécessaire pour répondre aux changements. 

 

FORUM : UNICEF 

PROBLÉMATIQUE : les enfants des rues 

SOUMIS PAR : Vatican  

COSIGNATAIRES : Afghanistan, Allemagne,, Arabie Saoudite, Botswana, Canada, Chine, Corée du Sud, 

EAU, Égypte, États-Unis, Éthiopie, Iran, Indonésie, Italie, Kenya, Pakistan, Philippines, Portugal, Russie, 

Sénégal, Slovénie, Suisse, Syrie. 

 L’UNICEF, 

Reconnaissant les valeurs des droits de l’homme et des droits de l’enfant 

Ayant conscience de l’urgence de la situation des enfants et du besoin de la stabilisation de leur 

situation, 

Sachant qu’il faut adapter les aides à chaque enfant selon sa situation, son origine et ses intérêts, 
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1. Calls upon states to tackle the risk of exposure children working or living on the street face to 

multiple health issues, including malnutrition, HIV infection, through social protection and pri-

mary health-care services; 

2. Encourages states to take adequate action for the welfare and protection of vulnerable chil-

dren by: 

a) addressing the stigmatization and negative perception of children working or living on 

the street, including through campaigns and sensitization to the situation of these chil-

dren, 

b) encouraging donations in the form of direct donations of money and material goods 

or through social events and performances; 

3. Encourages spreading awareness among street children about life conditions on the streets 

and social programs which would help them when they are confronted with domestic violence 

through platforms like social media, hands-on campaigns involving volunteers; 

4. Ensures that all children may exercise their right to education on the basis of equal opportunity 

and non-discrimination by: 

a) making primary education compulsory, available and free to all children, 

b) creating specialized education activities and workshops integrating formal and non- 

formal education; 

5. Supports protection of children’s rights and their access to services by adopting the following 

measures:  

a. establishing child-friendly, reachable and effective counseling, complaint and report-

ing mechanisms, 

b. placing children in orphanages, juvenile homes or in correctional facilities, 

c. placing children in foster homes where these children can be provided with an envi-

ronment worth calling their home; 

6. Ensures birth registration of all children immediately after birth through free, accessible, sim-

ple, and effective registration procedures: 

7. Encourages collaboration between the state and NGOs chosen by the state; 

8. Asks member states to inform their population and put in place awareness-raising campaigns; 

9. Requests the creation of a building, or the use of old buildings to house children wanting safe 

housing; 

10. Provides entertainment to street children, such as sports, outings, education and training. 
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1. Fait appel aux États à s’attaquer au risque d’exposition des enfants qui travaillent ou vivent dans 

la rue, aux problèmes de santé multiples, y compris la malnutrition, l’infection du VIH, par le biais 

de la protection sociale et des services de soins de santé primaires ; 

2. Encourage les États à prendre des mesures adéquates pour le bien-être et la protection des en-

fants vulnérables en : 

a. adressant la stigmatisation et la perception négative des enfants travaillant ou vivant 

dans les rues, y compris à travers des campagnes et la sensibilisation à la condition de ces 

enfants, 

b. encourageant les dons sous la forme de dons d’argents directs et de biens matériels ou à 

travers des événements et performances sociaux ; 

3. Encourage la sensibilisation parmi les enfants des rues sur les conditions de vie et les programmes 

sociaux qui pourraient les aider quand ils sont confrontés à la violence domestique à travers plu-

sieurs plateformes comme : les réseaux sociaux, des campagnes pratiques impliquant des béné-

voles ; 

4. En assurant et en exerçant leurs droits à l’éducation sur la base d’opportunités égales et de la 

non-discrimination : 

a. en rendant l’éducation primaire obligatoire et disponible, 

b. en créant des activités d’éducation spécialisées et des ateliers intégrant l’éducation for-

melle et non formelle ; 

5. Soutenir la protection des droits de l’enfant et leur accès aux services en adoptant les mesures 

suivantes: 

a. l’établissement d’un service d’aide où les plaintes et rapports doivent être favorables à 

l’enfant, accessible et efficace,  

b. le placement des enfants dans des orphelinats, foyers pour les jeunes ou dans des éta-

blissements correctionnels, 

c. le placement des enfants dans des familles d’accueils où ces enfants peuvent bénéficier 

d’un environnement qu’ils pourraient appeler leur maison ; 

6. Encourage l’assurance d’un acte de naissance à tous les enfants immédiatement après leur nais-

sance selon des procédures d’enregistrements gratuits, accessibles, simples et efficaces; 

7. Encourage la collaboration entre l’État et les associations choisies par l’État; 

8. Demande aux États partis d’informer la population et de mettre en place des campagnes de 

sensibilisation; 

9. Demande la création de bâtiments, ou l’utilisation d’anciens bâtiments pour loger les enfants 

voulant un logement sûr ; 

10. Propose la mise en place de divertissements, tels que le sport, des sorties, l’éducation ainsi 

que la formation. 
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Human Rights Council 

The Human Rights Council is perhaps the most gratifying and frustrating assembly of all. These 

three days where we discussed two current problems with which all countries of the world struggle 

may be a clear example of this. 

On one hand, the Council discussed the rights of the LGBT+ community that, even today, the 

countries that claim to be more developed are incapable of protecting against discrimination. One 

result was that no resolution was approved on this issue. However, this does not mean that the world 

is not changing and that in a few years there will be no progress. Rather, we have been able to see how 

the dialogue is opening up, how extremist ideologies are tending to change. While they are far from 

the ideal of egalitarian society, there have been advances. 

The Council also discussed the inclusion of people with disabilities and how to improve their 

lives. In the debates on this topic the most outstanding were the priorities of the individual countries. 

All were willing to improve the situation of this segment of the population, but in countries where the 

average development of the population barely allowed the survival of individuals, investing the 

necessary sums for this was difficult. And while many countries were willing to invest funds and help 

these developing countries, they fear that the money could be diverted for other purposes. 

The Council presidents were pleased with the work done by the delegates, and despite the fact 

that few resolutions passed, the debates were full of ideas, which given a little more time could 

resemble those of the actual UN.  
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Conseil des droits de l’homme 

Le Conseil des droits de l’homme est peut-être le comité le plus gratifiant et le plus frustrant 

de tous. Ces trois jours que nous avons passés à débattre de deux sujets d’actualité qui impliquent un 

grand nombre de pays en est un exemple clair. 

D’une part, nous avons traité les droits de la communauté LGBT+. Aujourd’hui, même les pays 

qui prétendent être les plus développés sont incapables de lutter contre la discrimination envers cette 

communauté. Cette divergence est reflétée par le fait qu’aucune résolution sur cette problématique 

n’ait été adoptée par le comité. Toutefois, cela ne signifie pas que le monde ne change pas et que dans 

quelques années, il n’y aura pas de progrès. Nous avons vu que la voie du dialogue s’ouvre de plus en 

plus, que les idéologies extrémistes sont prêtes à changer, et que même si cela reste loin de l’idéal de 

société égalitaire, cela représente un progrès. 

Nous avons également eu à discuter de l’inclusion des personnes handicapées et de la façon 

d’améliorer leur vie. Des discussions sur ce sujet, les plus remarquables portaient sur les priorités 

individuelles des pays. Tous étaient prêts à améliorer la situation de cette partie de la population, mais 

dans les pays où le développement moyen de la population permet seulement la survie des individus, 

investir les sommes nécessaires pour cela est difficile. Et bien que de nombreux pays soient prêts à 

investir dans des fonds pour aider ces pays en développement, ils craignent que l’argent ne soit pas 

utilisé dans le but donné. 

Les trois présidents du Conseil sont très fiers du travail accompli par tous ses membres, et bien 

qu’aucune des résolutions n’ait été approuvée, il est clair que les débats étaient pleins d’idées, et 

qu’avec un peu plus de temps pour les développer elles s’apparenteraient à des idées propres de 

l’ONU. 
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FORUM: HRC 

ISSUE: To improve the inclusion and protection of people with a physical or mental handicap  

MAIN SUBMITTER: Switzerland 

CO-SUBMITTERS: Belgium, China, Germany, Japan, Mexico, Netherlands, New Zealand, Nigeria, 

Panama, Philippines, Portugal, Slovenia, USA 

 The Human Rights Council, 

Remembering that the creation of a long term viable world in which there is no exclusion 

demands a flawless engagement on everyone's part, disabled or not, 

Confirms that all effort made to reduce and eliminate poverty cannot be effective if we do not 

take disabled people into consideration, who are among the most vulnerable groups, 

Remembering that everyone is free and equal in rights and dignity, 

1. Proposes the implementation of programs designed to improve the integration of disabled 

people in society, and proposes the creation of programs concerning:  

a. their training and education, thanks to:                                                                                                                                        

i. help services working on a national level or by linguistic region, particularly by 

subsidizing such services, 

ii. access to specialized education for communication for example the Braille al-

phabet or sign language , 

b. professional inclusion, with the aim of obtaining more independence and access to a 

fulfilling job, by installing a minimum quota of disabled workers (higher than 2%) which 

can vary depending on the job,  

c. transport, and more generally daily life, should be more accessible and adapted to 

different types of disabilities by putting in place facilities such as traffic islands, ramps, 

d. access to a generalized culture, 

e. countries that have the means but do not respect these programs will be invited to be 

fined; 

2. Encourages the spread of a new voting system, electronic voting,  which allows voters who 

could not until now participate in elections independently, because of their disability, to par-

ticipate in the political process, without the help of a third party, by preserving the anonymous 

vote, and their freedom  of expression;  

3. Proposes the organization of a campaign focusing on handicapped people, which through the 

media will allow the public to understand the different aspects of the work undertaken by 

associations fighting for the integration of handicapped people and generally helping them out 

in their daily lives; 
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FORUM : HRC 

QUESTION : Améliorer l'inclusion et la protection des handicapés (mentale ou physique) 

SOUMIS PAR : Suisse 

COSIGNATAIRES : Allemagne, Belgique, Chine, États-Unis, Japon, Mexique, Nigéria, Nouvelle Zélande,  

Panama, Pays Bas, Philippines, Portugal, Slovénie 

 Le Conseil des Droits de l’Homme,  

Rappelant que la création d'un monde viable à long terme dans lequel il n'y a pas de personnes 

exclues exige un engagement sans faille de la part de tous, qu'ils soient handicapés ou non, 

Affirmant que tout effort d'éliminer la pauvreté ne peut être efficace si l'on ne prend pas en 

compte les personnes handicapées, qui représentent l'une des communautés les plus vulnérables, 

Rappelant que tous les humains sont libres et égaux en droits et liberté, 

1. Propose la mise en place de programmes destinés à améliorer l'intégration de personnes han-

dicapées dans la société, et propose la création de programmes au sujet de : 

a. la formation et l'éducation, grâce à : 

i. des systèmes d'aide au niveau national ou d'une région linguistique, notam-

ment en accordant des subventions, 

ii. un accès à l'enseignement de spécialités pour la communication telles que l'al-

phabet braille et le langage des signes, 

b. l'insertion professionnelle, dans le but d'obtenir une plus grande autonomie et un ac-

cès à un métier épanouissant, en instaurant un quota minimum de personnes handi-

capées supérieur à 2% pouvant varier selon l'activité professionnelle, 

c. le transport et plus généralement la vie quotidienne, doivent être plus accessibles et 

adaptés aux différents types de handicaps, en installant des aménagements tels que 

des terre-pleins, des rampes..., 

d. l'accès généralisé à la culture, 

e. les pays suffisamment riches qui ne respectent pas ces programmes seront invités à 

avoir une amende ; 

2. Encourage la propagation d’un nouveau système de vote : le vote électronique, qui permet 

aux électeurs qui ne le pouvaient pas jusque-là participer aux élections à cause de leurs han-

dicaps pourront participer au processus politique, sans l’aide d’un tiers, tout en préservant le 

vote anonyme, ainsi que leur liberté d’expression ; 

3. Propose l’organisation d’une large action ayant pour sujet les personnes en situation de han-

dicap, qui à travers les moyens des médias permettront au public de découvrir les multiples 

facettes du travail réalisé par les associations qui sont en faveur de l’intégration des personnes 

handicapées ou de la simplification de leur vie quotidienne ; 
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4. Strongly incites the whole of the international coalition to bring physical, moral and psycho-

logical aid to victims of terrorist attacks who have become disabled because of terrorist attacks 

in the countries affected; 

5. Proposes the creation of a fund from richer countries or charities for disabled people when 

their own governmental fund is not adequate for responding to the needs of this population; 

6. Encourages the creation of community mental health teams in order to support people with 

mental or physical disabilities in a domiciliary setting; 

7. Calls upon all parties to share their knowledge, to collaborate with developing countries in 

order to promote scientific, industrial and social independence. 
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4. Incite fortement toute la commission internationale d’apporter une aide physique, morale et 

psychologique aux victimes d’attentats terroristes devenues handicapées à cause des dits at-

tentats survenus dans les pays concernés ; 

5. Propose la création de fonds venant de pays plus riches ou encore d’aides caritatives afin d’ai-

der les personnes handicapées si les fonds de leur propre gouvernement ne suffisent pas à 

répondre aux besoins de cette population ; 

6. Encourage la création de services d’aide au sein de la communauté pour aider les personnes 

avec des handicaps physiques ou mentaux dans un contexte domiciliaire ;  

7. Appelle tous les États membres à partager leur savoir pour collaborer avec les pays développés 

dans le  but de promouvoir une indépendance scientifique, industrielle et sociale. 
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Humanitarian Forum 

At the Humanitarian Forum, three issues were at stake: ensuring safe access of humanitarian organi-

zations in countries in conflicts, ensuring respect for international humanitarian law, and coordinat-

ing humanitarian actions for more efficiency on the ground. 

These are issues that greatly concern each and every one of us, given that we can’t always believe 

that everyone is lucky enough to be in a safe and comfortable position. However, we have to take 

these issues very seriously and we are strongly convinced that solidarity and cooperation among the 

governments is one possible and efficient solution to fight against those problems. This conference 

has been an amazing opportunity to better understand and learn more about global issues around 

humanitarian aid. Thanks to the serious work of all delegates before and during the conference, and 

their constant implication and reactivity during debates, FerMUN 2017 went way beyond our expec-

tations. 

Many constructive resolutions were submitted, and one out of every issue was passed. All delegates 

have been very creative while thinking about the most innovative manners to resolve crises in many 

countries of the world.  

Concerning the issue on safe access of humanitarian actors, we soon noticed that secure and effi-

cient aid is impossible without any good preparation beforehand. Keywords of our resolution are 

self-defense lessons, first aid training, drones, coordination, intensive training of all humanitarian ac-

tors, or setting up a database in order to assess the insecurity level in targeted areas. 

Moreover, concerning our second issue on International humanitarian Law, we understood that de-

spite all treaties and conventions on the topic, it is widely not respected. We can now affirm that this 

law is the basis of humanitarian aid, and that the respect of these rules would resolve many of our 

common problems. Should it be observation bodies in targeted countries, or an annual intergovern-

mental discussion on the issue, the debates were more than fruitful.  

Our last issue on coordination of humanitarian aid appeared to us as the most important. Indeed, 

what does humanitarian aid mean if all actors can’t find any agreements? Humanitarian aid is not to 

be resumed as a few rich and developed governments doing countries in need a favor. In fact, it is 

about working as a team, between the one offering some help, and the one receiving it. It is funda-

mental to put communication in the foreground to combine local knowledge and economic and ma-

terial help of humanitarian organizations.  

And even if we didn’t manage to provide a better world today, our ways of seeing things have deeply 

changed. We can now knowingly prepare ourselves to face those problems in a few years, as adults. 

 

 

FORUM: Humanitarian Forum 

ISSUE: Coordinating humanitarian action for greater efficiency on the ground 

MAIN SUBMITTER:  USA 

CO-SUBMITTERS: Islamic Republic of Afghanistan, Democratic Republic of Congo, France, ICRC, OCHA, 

Philippines, Vatican, Syria, Togo, World Food Program 

The Humanitarian Forum, 
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Consejo de Derechos Humanos 

El comité de derechos humanos es quizás el comité más gratificante y frustrante de todos. 

Estos tres días que hemos pasado debatiendo sobre dos problemáticas actuales en las que todos los 

países del mundo están involucrados son un claro ejemplo de ello.  

Por un lado, tenemos los derechos de la comunidad lgbt+ que, a día de hoy, hasta los países 

que presumen de estar más desarrollados son incapaces de luchar contra la discriminación. Un reflejo 

de ello es que ninguna resolución fue aprobada. Sin embargo, esto no significa que el mundo no esté 

cambiando y que en unos años no habrá progresos, hemos podido ver como la vía del dialogo se va 

abriendo, como las ideologías extremistas están dispuestas a cambios, que, aunque se quedan lejos 

del ideal de sociedad igualitaria suponen un avance. 

También tuvimos que hablar sobre la inclusión de las personas con discapacidad y en cómo 

mejorar su vida. En los debates sobre esta quizás lo más destacable son las prioridades de las 

soberanías de los países. Todos estaban dispuestos a mejorar la situación de este grupo de la 

población, pero, en países donde el desarrollo medio de la población apenas permitía la supervivencia 

de los individuos, invertir las sumas necesarias para esto resultaba difícil. Y que, aunque muchos países 

estén dispuestos en invertir en fondos y ayudar a estos países en desarrollo temen que el dinero no se 

use con el propósito al que está destinado. 

Los tres presidentes estamos muy orgullosos del trabajo realizado por todos los integrantes 

del comité y pesé que a nivel de las resoluciones no se hayan podido aprobar sus mayorías lo que 

queda claro es que los debates estaban llenos de ideas que con un poco más tiempo de desarrollo 

hubiesen llegado a proliferar en ideas propias de la ONU. 

 

FORUM: HRC 

PREGUNTA: Mejorar la inclusión y la protección de personas con discapacidad mental o física  

SOMETIDO POR: SUECIA  

AVALADO POR: Alemania, Países Bajos, Japón, Nigeria, Nueva Zelandia, Panamá, Bélgica, Portugal, 

China, EE UU, Eslovenia, Filipinas, México  

 El Consejo de Derechos Humanos,  

Recuerda que la creación de un mundo sostenible a largo plazo en el cual no hay personas 

excluidas exige un compromiso inquebrantable por parte de todos, sean discapacitados o no,  

Afirma que cualquier esfuerzo y eliminar la pobreza no puede ser eficiente si no toma en 

cuenta las personas discapacitadas, que son una de las comunidades las más vulnerables,  

Recuerda que cualquier humano es libre y igual en derecho y dignidad, 

1. Propone la instauración de programas destinados a mejorar la integración de personas con 

discapacidad en la sociedad, y propone la creación de programas relativos a : 

a. la formación y la educación, gracias : 
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Reaffirming General Assembly resolution 46/182 of 19 December 1991 and the guiding 

principles contained in the annex thereto, and recalling other relevant resolutions of the Assembly and 

relevant resolutions and agreed conclusions of the Economic and Social Council, 

Reaffirming Economic and Social Council resolution 2010/1 and the spirit of cooperation 

expressed within,  

Reaffirming the principles of humanity, neutrality, impartiality and independence in the 

provision of humanitarian assistance, 

Emphasizing the need for all actors engaged in the provision of humanitarian assistance in 

situations of complex emergencies and natural disasters to promote and fully respect the above 

principles, 

Alarmed by the increasing challenges caused by the unprecedented number of people affected 

by humanitarian emergencies, including protracted displacement, which are increasing in number, 

scale and severity and are stretching humanitarian response capacities, 

Deeply concerned by the impact of climate change, the ongoing consequences of the financial 

and economic crisis, regional food crises, continuing food and energy insecurity, water scarcity, 

unplanned and rapid urbanization of populations, epidemics, natural hazards and environmental 

degradation, which are adding to underdevelopment, poverty and inequality and are increasing the 

vulnerability of people while reducing their ability to cope with humanitarian crises, 

Recognizing that building and strengthening national and local preparedness and response 

capacity is critical to a more predictable and effective response, 

Realizing the need, in order to ensure a smooth transition from relief to rehabilitation and 

development, to better align, wherever appropriate, humanitarian and development assistance with 

national development priorities and strategies, 

Fully believing that coordination should remain at the heart of humanitarian aid response, 

1. Encourages Member States and the Office for the Coordination of Humanitarian Affairs to con-

tinue to improve dialogue and collaboration on humanitarian issues, at a global and local level 

to create a more inclusive approach to humanitarian assistance; 

2. Hopes that Member States and NGOs can collaborate to come up with innovative practices 

that draw on the knowledge of people affected by humanitarian emergencies to develop lo-

cally sustainable solutions, such as the collaboration between IFRC and Guatemala and various 

other countries; 

3. Urges Member States, as well as United Nations Agencies to pursue efforts to strengthen part-

nerships with local organizations as well as on a global level with the International Red Cross 

and Red Crescent Movement and other relevant humanitarian non-governmental organiza-

tions; 

4. Suggests improving the rapidity of humanitarian responses by: 

a) inviting Member States to further participate or contribute to inter-agency responses 

and pooled funding mechanisms (i.e.: collective deposit of money to which Member 

States donate a certain amount of funds), 

b) increasing the number and the speed of strategic response plans to emergency situa-

tions, by further channeling funds to emergency response organizations; 
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i. sistemas de ayuda a nivel nacional o de una región lingüística, particularmente 

acordando subvenciones,  

ii. un acceso a la enseñanza de especialidades para la comunicación como el al-

fabeto Braille y el lenguaje de signos, 

b. la inserción profesional, en el objetivo de obtener una más grande autonomía y un 

acceso a un trabajo satisfactorio, instaurando un quota mínimo de personas con dis-

capacidad superior a 2%, que puede variar según la actividad profesional, 

c. el transporte, y más generalmente la vida cotidiana, deben ser más accesibles y adap-

tados a los diferentes tipos de discapacidad, instalando adaptaciones como acequias 

elevadas, rampas...,                                                                  

d. el acceso a la cultura generalizada, 

e. los países suficientemente ricos que no respetan estos programas serán invitados a 

tener una multa ; 

2. Insta la difusión de un nuevo modo de voto, la votación electrónica, que permitiría a los elec-

tores que no podían hasta hoy participar a las votaciones de manera autónoma, por culpa de 

su discapacidad, participar al proceso político, sin la asistencia de terceros, preservando el se-

creto de voto y la libertad de expresión ; 

3. Propone la organización de una grande acción de sensibilización en relación con la situación 

de los discapacitados quien, mediante los medios de comunicación, permite hacer descubrir 

al público las múltiples facetas del trabajo de las asociaciones que favorecen la integración de 

los discapacitados o que facilitan su vida cotidiana ; 

4. Incita con fuerza el conjunto de la coalición internacional a aportar las ayudas necesarias físi-

cas, morales y psicológicas a las víctimas de ataques terroristas que se han vuelto discapacita-

dos por culpa de los atentados  en los países concernidos ; 

5. Propone crear un fondo que venga de países más ricos o de ayudas caritativas para los disca-

pacitados cuando el fondo propio de un gobierno no es adecuado para responder a las nece-

sidades de esta población ; 

6. Anima la creación de servicios de ayuda mental dentro de las comunidades para ayudar a las 

personas con discapacidades físicas o mentales en un contexto doméstico ; 

7. Llama todos los Estados miembros a compartir su conocimiento, para colaborar con los países 

en desarrollo para promover la independencia científica, industrial y social.  
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5. Invites more countries to adopt development frameworks, policies and national programs to 

implement disaster risk reduction strategies, through: 

a) improvements in innovations and technologies through promotion of research and 

development in developed countries and finally stable organizations in order to im-

prove aid-delivery systems in medicine, food supply and safe shelter and ensure that 

supplies retain their usefulness until the time of use, 

b) allocation of funds for the utilization of satellite mapping of remote areas and satellite 

imagery sources to quickly create accurate maps stricken locations for accuracy in data 

transmission to aid-workers; 

6. Proposes the increased installation of Early-Warning mechanisms in regions that have been 

observing large-scale environmental issues or any social political tensions and unrest in recent 

times and have the possibility of undergoing major disaster or conflict, through measures in-

cluding but not limited to: 

a) appointment of professional experts specializing in humanitarian intelligence in iden-

tified regions of potential conflict, called the Regional Humanitarian Advisors (RHA), 

who would operate under the OCHA Regional Ambassadorship, 

b) binding necessity for all regional offices of the UNOCHA to submit a quarterly situa-

tional analysis report that includes situational mapping and reporting of the country’s 

affairs and political developments that are linked to a strong possibility of disaster 

conflict and which can be communicated to nations across the world through a well-

knit network of contact and coordination, 

c) increased practice of ‘fake catastrophes’  in which multilateral military training can be 

carried out in a mock situation to test the effectiveness of the emergency response 

preparations and mechanisms that are in place for real disaster or conflict; 

7. Reminds countries to report regularly on the progress of the implementation of the Sendai 

Framework for Disaster Risk Reduction; 

8. Recommends that countries develop with OCHA and NGOs a clear post-disaster reconstruction 

plan that deals with problems at all levels as well as incorporating disaster reduction risk ac-

tivities by: 

a) identifying areas under significant threat, 

b) implementing and linking of disaster warning systems to the OCHA, 

c) determining the role of local government in the directing of aid, 

d) development of plans with data from stimulating and analyzing the damages of possi-

ble disaster; 

9. Emphasizes the need for further creation of platforms such as a START Network through which: 

a) humanitarian actors can collaborate, 

b) all members can improve overall coordination and communication; 

10. Suggests the creation of short term projects aimed at lessening the impact of disasters on ci-

vilian lives through a comprehensive interaction between United Nations organizations by fo-

cusing first and foremost on providing the basic resources necessary to sustain basic human 

needs; 
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Cour internationale de justice 

Dans notre Cour internationale de justice, nous avons eu la chance de débattre sur la 

problématique suivante : "Le Conflit Pacifique entre le Chili et la Bolivie". Il y avait 9 juges qui étaient 

prêts à écouter les témoignages et les affirmations de deux avocats représentant le Chili et deux 

avocats représentant la Bolivie. Ce conflit Pacifique dure depuis plus de 200 ans. Au XIXe siècle, la 

Bolivie a perdu l'accès au littoral après avoir perdu la guerre contre le Chili. Depuis, la Bolivie est  un 

des seuls pays enclavés de l'Amérique latine. C'est aussi le pays le plus pauvre du continent. La Bolivie 

juge que son état de pauvreté est dû à son inaccessibilité au littoral et à l'océan Pacifique, qui 

pourrait lui permettre d'augmenter et d'améliorer sa croissance économique. La Bolivie a donc décidé 

de poursuivre en justice le Chili devant la Cour internationale de justice de la Haye en 2013, dans 

l'espoir de regagner leurs terres perdues. Lors de la délibération des preuves, les juges ont pu déjà se 

forger une opinion sur le sujet en déterminant quelles preuves étaient les plus convaincantes. Ensuite, 

les témoignages souvent riches en émotions ont permis aux juges de comprendre les problèmes et 

frustrations de personnes habitant au Chili et en Bolivie. Finalement, nous avons pu conclure cette 

Cour internationale de justice en jugeant qui allait gagner le procès. Avec un vote très serré, c'est le 

Chili qui a remporté le procès. Par conséquent, la Bolivie n'a pas eu ses demandes exaucées, mais cela 

n'a pas empêché aux juges de trouver des demandes justes dans le verdict final qui devront être 

respectées par les deux pays respectifs. 
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11. Invites the humanitarian relief organization to, in cooperation with local and national govern-

ments in the area afflicted, establish one-stop shop teams and centers as proposed by the 

International Federation of Red Cross and Red Crescent Societies as a main manner of redis-

tributing aid;  

12. Calls for the establishment of OCHA observatory offices in all current member states as means 

to assess domestic logistical preparedness, coordination and efficiency pertaining to disaster 

relief and management in all sectors of the accountable administration; 

13. Emphasizes the need for national and local governments to take lead in organizing and redis-

tributing aid, whilst cooperating with existing aid donors, international organizations and 

NGOs so as to achieve the highest possible efficiency of humanitarian aid;  

14. Recommends that OCHA’s future action plan to reduce the effects of conflict or disaster with 

the help of international coordination include: 

a) deployment of more individuals and personnel specializing in telecom, transport or 

health and hygiene services as well as resource mobilization and financing through 

coordination with developed economies, 

b) achieving a long term target of more than 100 developed and developing countries in 

UN OCHA to coordinate in humanitarian affairs, information-management, civil-mili-

tary coordination, reporting and public information to decrease the potential of un-

precedented crises as much as possible; 

15. Emphasizes the importance of finding and implementing solutions that work from the grass-

roots level in order to ensure that solutions presented best fit the specific needs of impacted, 

whilst cooperating with national authorities, communities;  

16. Urges all parties to remain seized on the matter. 

 

FORUM: Humanitarian Forum 

ISSUE: Ensuring Respect for International Humanitarian Law 

MAIN SUBMITTER: Republic of Haiti 

CO-SUBMITTER: Afghanistan, Bangladesh, CARE, Holy See, International Committee of Red Cross 

(ICRC), WFP 

The Humanitarian Forum, 

Recalling the provisions of the four Geneva Conventions and the Hague Convention, 

Noting with great concern the increasing number of armed conflicts taking place in various 

parts of the world,  

Noting with regret that the existence of a law does not ensure the respect towards it, 

Alarmed by the gross and persistent violations of international humanitarian law that are being 

committed, particularly against civilians, including the most vulnerable, 

Deeply concerned about the grief and suffering resulting from such violations,  

Deploring the decrease in respect for international humanitarian law, 
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Verdict de la CIJ de FerMUN 2017 

LES PRESIDENTS : Queinnec, Victor. 

LA REGISTRAIRE : Symes. 

LES JUGES : Bresson, Calderari, Failla Mulone, Guet, Lise, Oran, Puech, Soares et Utia-Libault. 

La Cour internationale de justice, ainsi composée,  

Après délibération,  

En ce qui concerne L’obligation de négocier un accès à l’océan Pacifique – Bolivie (partie 

requérante) contre Chili (partie répondante). 

Attendu que les parties ont stipulé les faits suivants: 

1. Les frontières actuelles entre la République du Chili et l’État plurinational de Bolivie ont 

été affirmées par les deux parties dans l’article 2 du traité de paix et d’amitié entre la Bo-

livie et le Chili du 20 octobre 1904. 

2. Le Chili est un pays ayant une situation financière bien plus avantageuse que la Bolivie. 

3. Il existe une grande entente entre les pays américains, incarnée par les nombreux traités 

signés et ratifiés par ces derniers. C’est pourquoi les différents qui subsistent depuis plus 

d’un siècle entre le Chili et la Bolivie sont nocifs pour les deux peuples mais aussi pour tout 

le continent, et doivent trouver une résolution au plus vite. 

4. Le gouvernement chilien n’a pas répondu à l’invitation du président bolivien lors de sa 

déclaration à la presse le 17 février 2011. 

La Bolivie prie la Cour : 

1. De demander au Chili de lui restituer la totalité du territoire volé à la Bolivie suite à la 

guerre du Pacifique, qui s’étend sur plus de 400 kilomètres 

2. De demander au Chili une compensation financière pour les 109 ans d’économie crois-

sante que la Bolivie a perdue 

3. De demander au Chili que la mine de Chuquicamata qui se situe sur l’ancien territoire bo-

livien prise par force par le Chili à la fin de la guerre et qui lui revient de droit lui soit resti-

tuée 

4. De demander au Chili des excuses officielles à la Bolivie pour avoir durant plus d’un siècle 

volé les territoires boliviens et s’en être servi pour pouvoir enrichir son économie 

5. De demander au Chili une compensation financière pour chaque famille bolivienne ayant 

perdu ses terres 

Toutefois, le mémorandum préparé par la partie répondante comprend lui les demandes suivantes: 

1. De demander à la Bolivie de reconnaître que le territoire, cité dans l’article 2 de la 

Convention d’armistice entre la Bolivie et le Chili le 4 avril 1884, appartient au Chili de 

façon perpétuelle.   
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Recognizing the importance and significance of International Humanitarian Law for the 

protection of vulnerable people who are not or are no longer participating in the hostilities of armed 

conflicts, 

Realizing that underdeveloped nations reliant on humanitarian aid may be unable to raise 

issue with perpetrators of International Humanitarian Law, 

Emphasizing that the general effort to defend International Humanitarian Law and its 

important role nowadays should be carried out and its doctrine should be considered as a standard of 

behavior to be internationally respected unconditionally, 

Recognizing the need to protect the dignity, the life, and the security of victims of armed 

conflicts through clear definitions of each and every provision of any article or treaty, 

Fully aware of the necessity of a strong system of punishment for any kind of violations of 

International Humanitarian Law in order to enforce the standards and respect of the Law, 

1. Calls for the establishment of an observatory organ, the Commission for the Investigation of 

Violations Against International Humanitarian Law (CIHL), in correspondence with the context 

of the United Nations Charter, which serves to hold violators accountable for their malefac-

tions, and perform the following functions: 

a. actively search for current and emerging occurrences of violations against any and all 

existing conventions on International Humanitarian Law, 

b. present all findings objectively and transparently to the General Assembly on a regular 

basis, 

c. recommend a proper plan of response once violations have become evident; 

2. Emphasizes the significance of bringing attention to existing classifications for violations 

against any and all current conventions on International Humanitarian Law (in all sectors of 

society) in accordance to the following: 

a. the four Geneva Conventions of 1949 (Articles 50, 51, 130, 147 of Conventions I, II, III 

and IV respectively), 

b. additional Protocol I of 1977 (Articles 11 and 85), 

c. article 8 of the Rome Statute of the International Criminal Court; 

3. Invites members states to look into the legal status of the UN peacekeepers so as to propose 

relevant improvements to their effectiveness;  

4. Calls for the regulation, consistency and control of UN-sponsored peace support operations 

and peace enforcement forces which help implement IHL through training activities for armed 

forces, police and security forces;  

5. Urges all nations to promote IHL within civil society to ensure violations are recognized;  

6. Proposes inter-governmental dialogue and discussion on IHL must be held annually; 

7. Further recommends the inclusion of the provisions of International Humanitarian Law in 

peace treaties and ceasefire agreements between States in conflict, in order to ensure that the 

Law applies even after the cessation of armed hostilities; 

8. Emphasizes the importance of frequent examination and renewal of conventions on Interna-

tional Humanitarian Law. 
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2. De demander à la Bolivie de modérer les demandes de négociations dans le cadre d’un 

accès souverain à la mer,  

3. De permettre au Chili de conserver sa souveraineté et son intégrité sur la totalité de son 

territoire actuel,  

4. De demander à la Bolivie de s’excuser financièrement, pour les fausses accusations qu’elle 

a faites à l’encontre du Chili, et l’outrage à l’intégrité morale du Chili,  

5. De conserver la fraternité, la solidarité et l’union des pays d’Amérique latine,  

La Cour tire les conclusions suivantes des faits et du droit : 

1. Reconnaissant le traité de paix, d’amitié et de commerce de 1904 qui cède une partie du 

territoire bolivien au Chili. 

2. Désirant conserver la fraternité, la solidarité et l’union des pays d’Amérique latine. 

3. Etant conscient que la Bolivie n’a pas ratifié le traité de Vienne de 1969. 

Par conséquent, le tribunal conclut en faveur du Chili. 

La Cour internationale de Justice ordonne, adjuge et décrète donc : 

1. La formulation d’excuses publiques et formelles de la part de la Bolivie envers le Chili à des 

fins de réunification, 

2. La poursuite par les deux parties de leurs efforts pour laisser un accès à la mer dans un 

esprit de bonne entente mutuelle entre ces deux pays historiquement liés, 

3. Le repositionnement de ces deux pays par rapport à l’utilisation de la voie ferrée de la Paz 

à Arica. 
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Closing remarks by Jérémy Bingham  

Dear friends, 

What a great conference.  

I’d honestly love to personally thank each one of you, but 600 people is a lot. I would just like to 

reiterate the thanks Justine gave to all of you, you made FerMUN 2017 possible.  

On Wednesday, at the opening ceremony, we determined that we were here to plan tomorrow’s 

world. That we are inventing ourselves, as well as our world.  

So we filled our resolutions with our plans for tomorrow, and yes maybe they are idealistic, maybe 

people at the actual UN might call them naive, that they won’t change anything concretely; but we’ve 

expressed what we want to see in the world. What makes sense to 600 high school students, looking 

forward to actively participating in society, and building a world that is more suited for our 

expectations. 

Your chairs just stated those expectations: 

- prioritize development of green technologies considering the current environmental situation; 

- ensuring access to education for all; 

- providing equal professional opportunity for physically handicapped people. 

I’m just a student, and like a lot of you here, I’m at a point where I have to decide what I want to do 

later on in my life. Today, I’m making my own plans for tomorrow. It isn’t easy. To decide what you 

want to become. 

One thing is clear, and I think we all understood that these past 3 days: it’s that this world needs 

change. 

So like Gandhi said, let’s be the change we want to see in the world. 

Well, during the conference, you’ve articulated the changes you want to see in the world, in 

resolutions. Now when you all return to your home countries and respective communities, incarnate 

that change. 

Now that it has reached its end, what can we take away FerMUN 2017? 

To quote Uncle Ben: “With great power comes great responsibility”. Well, you’ve been empowered. 

It’s not just a silly quote from Spiderman: you’ve been empowered to act. The other “me” said it in the 

video we just saw, but now that FerMUN is over, you know about key world issues after having debated 

them thoroughly, and you learned to articulate an opinion. You have a voice! You’ve been empowered 

to speak up about inequality, corruption, discrimination, war. 

So don’t return to your homes saying “oh FerMUN was awesome! We had a blast!” Return home 

indignant, shouting out “why are children still starving to death in so many parts of the world? How is 

it that the death penalty still exists in so many places? Why are indigenous peoples’ rights continually 

violated, and their knowledge exploited time and time again? How is it that girls in some parts of the 

world, cannot go to school? How can we stand here and just watch all of this happening, without doing 

anything about it?” 
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Remarques de clôture de Jérémy Bingham 

Chers amis, 

Quelle belle conférence. 

J’aurais vraiment aimé remercier personnellement chacun d’entre vous, mais 600 personnes c’est 
beaucoup. Je voudrais juste réitérer les remerciements que Justine vous a adressés, vous avez rendu 
cette conférence possible. 

Mercredi, à la cérémonie d’ouverture, nous avons déterminé que nous étions ici pour planifier le 
monde de demain. Pour nous inventer nous-mêmes, ainsi que notre monde.  

Nous avons donc rempli nos résolutions de nos plans pour demain, et oui, peut-être qu’elles sont 

idéalistes, peut-être qu’à l’ONU ils les trouveront naïves, qu’elles ne changeront rien concrètement, 
mais nous auront exprimé ce que nous voulons voir dans le monde. Elles rendent compte de ce qui est 

important pour 600 lycéens, qui aspirent à participer activement dans la société, et à construire un 
monde qui correspond plus nos attentes. 

Vos chairs viennent d’énoncer ces attentes : 

- donner la priorité au développement des technologies vertes, en tenant en compte de la si-

tuation environnementale actuelle ; 
- assurer l’accès à tous à l’éducation ; 
- fournir des opportunités professionnelles égales aux personnes handicapées. 

Je ne suis qu’un élève, et comme beaucoup d’entre vous ici, je suis à un moment où je dois décider ce 

que je vais faire plus tard dans ma vie. Aujourd’hui, je dessine mes propres plans pour demain. Ce n’est 
pas facile de décider ce que vous voulez devenir. 

Une chose est claire, et je crois que nous l’avons tous comprise ces trois derniers jours, c’est que ce 
monde a besoin de changement. 

Alors comme l’a dit Gandhi, soyons le changement que nous voulons voir dans le monde. 

Durant cette conférence, vous avez énoncé les changements que vous vouliez voir dans le monde, dans 

des résolutions. Maintenant, quand vous rentrerez chez vous, dans vos pays et communautés 
respectives, incarnez ce changement. 

Alors que la conférence touche à sa fin, que peut-on tirer de FerMUN 2017 ? 

Pour citer Uncle Ben : « A grand pouvoir, grandes responsabilités ». Eh bien, vous avez été habilités. 
Ce n’est pas juste une citation naïve de Spiderman : vous avez été habilités à agir. L’autre « moi » vient 
de le dire dans la vidéo que nous avons vue à l’instant, mais maintenant que FerMUN est terminé, vous 
connaissez les clés des enjeux mondiaux après les avoir débattus, et vous avez appris à formuler une 

opinion. Vous avez une voix ! Vous avez été habilités à prendre la parole sur les thèmes des inégalités, 
de la corruption, de la discrimination, de la guerre. 

Donc ne rentrez pas chez vous en disant « oh FerMUN était incroyable ! On s’est beaucoup amusés ! » 

Rentrez chez vous indignés, en criant « Pourquoi est-ce que des enfants meurent encore de faim dans 

tant d’endroits du monde ? Comment se fait-il que la peine de mort existe encore aujourd’hui dans 
tellement d’endroits ? Pourquoi les droits des peuples indigènes sont-ils continuellement violés, et 
leurs connaissances exploitées encore et encore ? Comment se fait-il que des jeunes filles, dans 

certaines parties du globe, ne peuvent pas aller à l’école ? Comment pouvons-nous rester ici et 
simplement regarder tout ce qui se passe, sans rien faire ? » 
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If that isn’t the sort of thing that you think about when you return home from FerMUN, then the whole 

conference has been a complete waste of time.  

Advocate for change.  

It doesn’t have to be demonstrating in the streets every day. Activism starts with telling your friend 

who makes sexist jokes: “not cool, bro”. It starts with saying hi and sparking up a conversation with 

the homeless guy living down the road, who’s probably very lonely. It starts with giving a hug to that 

gay kid at school who is always made fun of. It starts with fighting, within your own environment, to 

decrease the stigma around mental illness, to make social inclusion of people affected by it, possible.  

 

That’s what activism starts with, and it is all well within your power.  

 

So act. Act! 

 

We aren’t done here. We’re just getting started.  
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Si ce n’est pas ce genre d’idée que vous avez en tête en rentrant de FerMUN 2017, alors toute la 
conférence n’aura été qu’une perte de temps. 

Réclamez le changement.  

Ce n’est pas forcément manifester dans les rues tous les jours. L’activisme commence en disant à son 
ami qui fait une blague sexiste « C’est pas cool, mec ». L’activisme commence en disant bonjour et en 
lançant une conversation avec un sans-abri qui vit en bas de la rue, et qui se sent probablement très 
seul. Ça commence en faisant un câlin à ce garçon gay dont tout le monde se moque à l’école. Ça 
commence par le combat au sein de votre environnement, pour réduire le tabou autour des maladies 
mentales, afin de rendre possible l’intégration des personnes qui sont touchées par ces maladies.  

 

C’est par ça que commence l’activisme, et vous en êtes capables.  

 

Alors agissez. Agissez ! 

 

Notre travail ne s’arrête pas ici. Il ne fait que commencer.  
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Thanks by Justine Perret 

Dear friends,  

I first want to thank our wonderful team of 30 chairs, who provided so much effort to prepare their 

delegates for FerMUN 2017 in the months preceding the conference. They were very committed, 

wrote quality research reports, and contributed to making FerMUN debates truly high level. They were 

serious and motivated, and knew how to set a warm atmosphere in their committees, and make sure 

that everyone was comfortable. All of them are great, and in addition, they are extraordinary people! 

You may not know this, but we discovered among them a magician, a ukulele player, an Enrique Iglesias 

fan, and a water polo player. Thanks to all of you for having been so attentive and engaged towards 

the members of your committees.  

I also thank the admins, without whom the conference simply would not have been possible. They’re 

always there when we need them and fix any problem that could occur. They did a great job, and were 

very important players in making FerMUN 2017 as big a success as it was. There couldn’t have been 

any FerMUN without admins. Annika Broc helped a lot in the logistics of the conference. She ran as 

much as the admins, and to show you the extent to which she has active and present during the 

conference, being everywhere at the same time, I can ensure you that she ran 30 km in 30 hours of 

conference. And like there wouldn’t have been any conference without the admins, there wouldn’t 

have been any admins without a head of admins. Annika and the admins deserve thunderous applause! 

Admins, please stand up! 

I would like to thank from the bottom of my heart the other FerMUN 2017 Board members, the team 

that organized this conference and of which I have great honor and joy to have taken part in. They 

have been preparing for this conference for close to a year, and have been extremely happy and proud 

to welcome you to FerMUN 2017. 

First of all, Amy Horsford, our head of translators. Thank you for your boundless energy and all the 

amazing ideas you continually have. Your translators testified, Amy, that you’ve been an amazing head 

of translation. You took such great care of them that they now consider you as their second mom, and 

I believe that they will miss you greatly! 

Phoebe Ribeaud, head of interpretation, became within a few days a professional runner. I think that 

she beat yesterday afternoon the world record in sprinting, on the distance separating the 

interpretation booths of the old and the new buildings. The long corridor often saw a flying rocket, 

completely stressed out, but so efficient. Thank you Phoebe and Amy, thanks to you this conference is 

one of the only bilingual ones in the world.  

Moreover, FerMUN is also partly trilingual this year, thanks to our head of the trilingual committee, 

Paulina Falcucci. Thank you Paulina for having taken up this challenge. You made it possible to add to 

English and French, in the Human Rights Council, a third official language of the UN: Spanish.  

I also thank Marie-Estelle Olz, Deputy President of the General Assembly, who always knew how to 

make us smile at times when we were stressed. She was very committed to the conference through 

her role of chair of the Humanitarian Forum. Thank you Célien Malburet, assistant treasurer, you did 

a great job, you’ve been an outstanding cheque collector. I also thank Alex Brun, head of Actions. Alex 

organized all the fundraisers carried out by the FerMUN club. Thanks for your cheerfulness and your 

energy.  
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Remerciements de Justine Perret 

Chers amis, 

Je souhaite tout d’abord remercier notre formidable équipe de 30 chairs, qui se sont donnés à fond 

pour la formation et la préparation de leurs délégués, et ce depuis quelques mois déjà. Ils ont été 

investis, ont écrit des rapports de qualité et ont contribué au formidable niveau des débats. Ils ont été 

sérieux et motivés, mais ont aussi su créer une bonne ambiance dans leurs comités, et faire en sorte 

que chacun se sente à l’aise. Ce sont tous de très bons chairs, et, en plus d’être de très bons chairs, ce 

sont des personnes hors du commun ! Vous ne le savez peut-être pas, mais nous avons découvert en 

eux un magicien, un joueur de ukulélé, une admiratrice de Enrique Iglesias et un joueur de waterpolo. 

Je vous remercie tous d’avoir su être à l’écoute et impliqués auprès de tous les membres de vos 

comités. Levez-vous les chairs, et qu’on vous applaudisse ! 

Je souhaite aussi remercier les admins, sans qui cette conférence aurait tout simplement été 

impossible. Ils sont toujours là, règlent le moindre problème et répondent toujours présent à l’appel. 

Ils font un super boulot, et sont des acteurs très importants de la réussite de cette conférence. Il n’y 

aurait pas eu de FerMUN 2017 sans admins. J’en profite pour remercier chaleureusement Annika Broc, 

la responsable de l’équipe des admins. Annika Broc a grandement contribué à l’organisation logistique 

de cette conférence. Elle a couru autant que ses admins, et pour vous montrer à quel point elle a été 

active et présente durant cette conférence, en étant partout à la fois, je peux vous préciser qu’elle a 

parcouru presque 30 km en 30h de conférence. Et comme il n’y aurait pas eu de conférence sans 

admins, il n’y aurait pas eu d’admins sans head of admins. Annika et ses admins méritent un tonnerre 

d’applaudissements. Levez-vous les admins ! 

Je souhaiterais remercier de tout cœur les autres membres du board de FerMUN 2017, l’équipe 

organisatrice de cette conférence dont j’ai eu l’immense plaisir et le grand honneur de faire partie. Ils 

préparent cette conférence depuis près d’un an et ont été extrêmement fiers et heureux de tous vous 

recevoir pour FerMUN 2017. 

Amy Horsford tout d’abord, notre responsable de l’équipe de traducteurs. Merci pour ton énergie 

débordante et toutes les excellentes idées que tu as en permanence. Tes traducteurs ont témoigné, 

Amy, tu as été une super responsable de la traduction. Tu as tellement pris soin d’eux qu’ils te 

considèrent désormais comme une deuxième maman, et je pense que tu vas beaucoup leur manquer. 

Phoebe Ribeaud, responsable de l’interprétation, est devenue en quelques jours coureuse 

professionnelle. Je crois qu’elle a battu hier après-midi des records de vitesse en sprint sur la distance 

séparant les cabines d’interprétation des salles du nouveau bâtiment et celles des salles de l’ancien 

bâtiment. Le long couloir a plusieurs fois vu passer une fusée totalement stressée, mais tellement 

efficace. Merci Phoebe et Amy, c’est grâce à votre travail et à vos équipes que cette conférence est 

une des seules au monde à être totalement bilingue. 

FerMUN est même en partie trilingue cette année, et ce grâce à notre responsable du comité trilingue, 

Paulina Falcucci. Merci Paulina d’avoir relevé ce défi. Tu as fait en sorte d’ajouter au français et à 

l’anglais, dans le Conseil des Droits de l’Homme, une troisième langue officielle des Nations Unies, 

l’espagnol. 

Je remercie Marie-Estelle Olz, Présidente de l’Assemblée Générale adjointe, qui a toujours su nous 

remettre le sourire aux lèvres lors des moments de stress. Elle s’est aussi beaucoup investie pour cette 

conférence en tant qu’une des chairs du Forum Humanitaire. Merci Célien Malburet, assistant 

trésorier, tu as super bien fait ton boulot, et tu as été un excellent collecteur de chèques. Je remercie 

aussi Alex Brun, Responsable des Actions. Alex a organisé toutes les actions menées par le club FerMUN 

pour la levée de fonds. Merci Alex pour avoir toujours été volontaire, pour ta bonne humeur et ton 

énergie. 
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I also want to thank Noure Nahas, head of press. Thank you Noure pour your commitment in this team 

and your work. We know that you’ve spent many hours preparing the FerneyMUNgazine model, the 

conference magazine which will be handed out at the end of the ceremony. Noure has been preparing 

this model for months, and was still on it seconds before the deadline for printing. All of this work was 

worth it, the magazine is now printed, and it is absolutely fantastic! 

Thaïs Behaghel, our President of the General Assembly. Thank you Thaïs. You did an excellent job. We 

haven’t seen Thaïs most of the conference: she was always running around! I am very happy to see 

you finally sitting down! Thaïs has been very committed to this conference, she perfectly handled 

everything. Bravo Thaïs, and thank you.  

Jérémy Bingham, Secretary-General for FerMUN 2017. Thank you. Jérémy worked a lot for this 

conference. He slept very little these past few days, and thank God we were here to bring him some 

coffee, without which I think he’d be sleeping here on the podium! He worked as much on the form 

than on the content of the conference, he knew how to motivate and lead our team, make everyone 

feel comfortable. He is the best team coordinator we could have wished for.  

Each one of you played an important role in this conference; it is thanks to all the members of this 

team that this conference was made possible, and thanks to them that we are all here today. I’ll ask 

all the board members to rise up one by one, and ask you to cheer them as loud as you can. Paulina, 

Noure, Amy, Thaïs, Phoebe, Célien, Alex, Marie-Estelle, Jérémy, Annika ! 

I will give special thanks to WIPO, who so generously provided us with their magnificent facilities, 

technical help from a great team of professionals, and support logistics-wise. Their invaluable help 

gave us such an immense opportunity to debate in conditions we could never have hoped for! We had 

the unprecedented honor to listen to Mr. Gurry, the WIPO Director-General, as well as three extremely 

interesting experts on intellectual property. All of this coordinated by Mr. Katby, head of protocol at 

WIPO, we call him the Great Katbi, thank you Sir! If we could all give the WIPO staff a round of 

applause! 

We cannot close this ceremony without thanking our MUN directors. They put in some extraordinary 

work for this conference, and are the foundation of its organization. They have been unbelievably 

supportive of us, they always pushed us to take some initiative, and were always there to help and 

encourage us. I want to thank Florence Baudry, head of program, please rise, please cheer for Mme 

Baudry! M. Launay, stand up, Mme Ruez, Mme Descarnelles, M. Kastler, thank you! 

Finally, it is your participation, members of this assembly, that made this conference as great as it was. 

You may all stand up, and give yourself a round of applause! Congratulations, and thank you.  

 

 

Thank you Justine, our outstanding Deputy Secretary-General. You have been unbelievably positive, 

keeping our spirits up when at times we were losing it. Truly inspiring through your cheerfulness and 

maturity, a great example to follow! A great leader, when, for example, you completely coordinated 

the opening plenary on Thursday morning with our three guests. It has been such a pleasure and an 

honor working with you, really, thank you. 
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Je tiens aussi à remercier Noure Nahas, responsable de l’équipe de presse. Merci Noure pour ton 
investissement dans cette équipe et ton travail. Nous savons tous que tu as investi de très nombreuses 
heures dans la préparation de la maquette du Ferney MUNgazine, le magazine de la conférence qui va 
être distribué tout à l’heure. Noure prépare cette maquette depuis déjà plusieurs mois, et elle était 
encore à fond dessus quelques secondes avant l’heure à laquelle elle devait l’envoyer à l’impression. 
Mais tout ce travail a payé, et le magazine est maintenant imprimé, et il est tout simplement génial. 

Thaïs Behaghel, notre Présidente de l’Assemblée générale. Merci Thaïs. Tu as tout donné, tu as été 
excellente.  On ne l’a pas vue de la conférence Thaïs, elle était toujours en train de courir partout, donc 
je suis très contente de voir que tu t’es enfin assise. Thaïs a été extrêmement investie dans cette 
conférence, elle a su tout gérer, et tout gérer parfaitement. Bravo Thaïs, et merci. 

Jérémy Bingham, Secrétaire Général pour FerMUN 2017. Merci. Jérémy a beaucoup, beaucoup 
travaillé pour cette conférence. Il a très peu dormi durant les derniers jours, et heureusement que 
nous étions là pour lui amener du café, sinon je pense qu’il serait là en train de dormir sur le podium. 
Il a travaillé autant sur le fond que sur la forme de cette conférence, il a su motiver et gérer notre 
équipe, faire en sorte que chacun soit à l’aise. Il a été le meilleur coordinateur d’équipe qu’on ait pu 
avoir. 

Chacun d’entre vous a joué un rôle important dans cette conférence ; c’est grâce à tous les membres 
de cette équipe que cette conférence a été organisée, et grâce à eux que nous sommes tous là 
aujourd’hui. Je vais demander aux membres du board de se lever un par un, et je vais vous demander 
de les applaudir le plus fort que vous pouvez. Paulina, Noure, Amy, Thaïs, Phoebe, Célien, Alex, Marie-
Estelle, Jérémy, Annika ! 

Je remercie particulièrement l’OMPI, qui nous a si généreusement offert de si magnifiques locaux, de 
l’aide technique d’une équipe géniale de professionnels, et du soutien en termes de logistique. Leur 
aide inégalée nous a donné une opportunité de débattre dans des conditions extraordinaires ! Nous 
avons eu l’honneur d’écouter M. Gurry, le Directeur général de l’OMPI, ainsi que trois experts sur la 
propriété intellectuelle très intéressants. Tout cela coordonné par M. Katby, chef du protocole à l’OMPI 
– on l’appelle Katbi le Magnifique – merci Monsieur ! Que l’on applaudisse le personnel de l’OMPI ! 

Nous ne pouvons pas clore cette cérémonie sans remercier nos MUN directeurs. Ils ont fourni un travail 
extraordinaire pour cette conférence, ont été la base de son organisation. Ils ont été un soutien 
incroyable pour nous, nous ont toujours poussé à la prise d’initiative, étaient toujours prêts à nous 
aider et à nous encourager. J’aimerais remercier Florence Baudry, responsable du programme, levez-
vous s’il vous plaît, vous méritez d’être applaudie ! M. Launay levez-vous, Mme Ruez, Mme 
Descarnelles, M. Kastler, merci à vous ! 

Enfin, c’est votre participation à vous tous, membres de cette assemblée, qui a fait de cette conférence 
ce qu’elle a été. Vous pouvez tous vous lever, et vous applaudir ! Bravo, et merci. 

 

 

Merci à toi Justine, notre incroyable Secrétaire générale adjointe. Tu as été exceptionnellement 

positive, nous remontant le moral quand ça devenait trop. Tu as été très inspirante par ton optimisme 

et ta maturité, un réel exemple à suivre ! Une leader géniale, quand, par exemple, tu as complètement 

coordonné la plénière d’ouverture de jeudi matin, avec les trois invités de l’OMPI. C’était un réel plaisir 

et un honneur de travailler avec toi, vraiment, merci. 
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